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I. ÎNTRODUCTION 
L'année I9U9 a été marquée par les niveaux élevés qu'ont att e i n t s l'activité 

économique et l'emploi. Néanmoins, l'évolution économique qui s'est produite 
pendant cette même année a mis en vedette un certain nombre de problèmes écono­
miques à long teme, tant nationaux qu'internationaitx, qui appellent un réexamen 
des politiques et des programmes économiques de l'heure. 

L'accroissement de l a production et.du commerce a été stimulé, au coiurs des 
premières années de l'après-guerre, par des facteurs spéciaux et d'un caractère 
passager. Les niveaux élevés atte i n t s par l a demande de biens de c a p i t a l ont été 
maintenus grâce aux besoins qu'engendrent l a reconstruction dans les pays 
dévastés par l a guerre, l e retour à l a production du temps de.paix dans ces mêmes 
pays et dans d'autres, a i n s i que l e développement des régions encore peu dévelop­
pées. La demande do biens de consomnation a a t t e i n t , e l l e aussi, un niveau 
anormalement élevé, qui s'est maintenu, dans beaucoup de pays, grace à l'existence 
de liquidités importantes constituées penda,nt l a guerre. Comme l ' o f f r e de 
marchandises avait été absolument insuffisante pendant les premières années de 
l'après-guerre, l ' e f f e t conjugué de ces facteurs de demandé a été de stimuler 
considérablement l a reconstruction et l'expansion agricoles dans le.monde entier. 

L'évolution économique qui s'est accusée depuis l e milieu de 1914-8 èt pïus 
encore durant' I9I19 montre que les facteurs qui ont tendu Jusqu'à présent à 
favoriser l'expansion économique sur l a presque totalité du globe se sont consi­
dérablement a f f a i b l i s . La reconstruction et l a reconversion de l'i n d u s t r i e 
étaient virtuellement achevées dès 19^9 dans l a plupart des pays d'Europe dévastés 
par l a guerre et 11 semble que l a période expansionniste d'après-guerre a i t touché 
8 son terme dans nombre des régions industrialisées du monde. Les industries de 
beaucoup de paji-s avaient réalisé leurs programmes d'équipement de première urgence 
et, de plus en plus, les niveaux d'investissement étaient déterminés par des 
facteurs de demande plus normaux. La demande accumulée de biens de consommation 
avait été, pour une large part, s a t i s f a i t e ou bien encore les liquidités amassées 
par l e gros de l a population - et qui Jusqu'alors avaient contribué à maintenir 
l e s dépenses à des niveaux élevés - se trouvaient considérablement réduites ou en 
grande partie épuisées. Les disponibilités en marchandises de toute nature, des 
denrées alimentaires'et des matières premières aux produits f i n i s , se fais a i e n t 
plus abondantes. Ces modifications qui atteignent les rapports fondamentaux de l a 
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demande et de l ' o f f r e des mrchandises ont contribué à détendre sensiblement l e s 
pressions i n f l a t i o n n i s t e s presque partout et à transformer l e niarché qu i , de 
favorable aux "vendeurs", est devenu favorable aux "acheteurs"» Les prix> 
particulièrement ceux des produits de base, ont tendu à baisser et, pour certaines 
marchandises, l a perspective de stocks eiccédentaires a f a i t surgir un problème. 
Dans quelques pays Industrialisés, l a denande effec t i v e n'a pas réussi à 
empêcher une augmentation marquée du chômage. Le développement économique de 
certains pays insuffisamment développés à été compromis par un déclin du produit 
des exportations consécutif à l a baisse des p r i x et au fléchissement de l a 
demande o r i g i n a i r e des pays industriellement avancés. 

Le déséquilibre profond qui a marqué les transactions Internationales de 
liaprès-guerre a p r i s des proportions critiques au cours de 19^9 et a provoqué 
une vague de dévaluation monétaire durant l e deuxième semestre de l'année. Comme 
les niveaux de production se relevaient dans l e s régions dévastées par l a guerre 
et comme les besoins anomaux de marchandises, en provenance spécialement de 
l'hémisphère occidental, décroissaient, l e déséquilibre des échanges était en.voie 
de se corriger; Toutefois, l e s progrès réalisés à l a f i n de I9Í+8 se trouvèrent, . 
annihilés par suite de l a baisse considérable qui i n t e r v i n t dans les iinpprtatlons 
des Etats-Unis et qui eut pour résultat de réduire les mouvement de ..dollars è 
destination "du reste du monde,- Les pays de l'Europe occidentale réussissaient . 
sans doute à neutraliser l e déclin de l e u r i exportations vers les Etats-tftiis en 
augmentant leurs exportations vers lès régions insuffisamment développées, maie -
i l s deneuraient 'incaijables d'empeoher i'acftroieeement de leur solde déficitaire 
via-i.,-rié des EtatB-L^îs, Les ¿nys insuffisamment développés se sont heurtés pour 
leurs exportations du second et du troisième trimestre 19k$ à des marchés en 
baisse; d'autre part, leurs importations augmentaient plus - ou diminuaient moins -
que leurs: exportations, de t e l l e sorte q u ' i l s ont vu se modifier à leur désavan­
tage aussi bien leur balance commerciale que l e rapport des p r i x à l'exportation 
et è. l'iiiiportation dans leurs échanges commerciaux. 

De nombreux pays dont l a balance des coactes avec l e s Etata-Tfois s'était, 
aggravée pendant l e premier semestre de 19IÍ9 ont, dès l e troisième trimestre, 
édicté de nouvelles r e s t r i c t i o n s aux importations en provenance des Etats-Unis, 
Après l e s graves saignées d'or et de d o l l a r s subies par le s réserves du Royaume-
Uni, i l y a eu «ri septembre dévaluation de l a l i v r e e t , à sa ̂ u i t e , d'un grand 
nombre d'autres monnaies f a i b l e s , sans parler de certaines monnaies f o r t e s . 
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Les r e s t r i c t i o n s nouvelles imposées aux lntportations en provenance des Etats-Unis 
eurent pour effet immédiat d'augmenter les disponibilités en doll a r s des pays 
importateurs intéressés et l'excédent d'exportation des Etats-Unis a diminué 
brusquement au cours des troisième et quatrième trimestres; En revanche, .les 
effets de l a dévaluation sur l a position de l a balance des comptes des pays 
dévaluateurs étaient eheors l o i n d'etre c l a i r s h l a f i n de l'année. 

Depuis l a f i n de l a période de reconstruction et de reconversion d'après-
guerre, l a conjoncture a p r i a des aspects nouveaux et i l est nécessaire de r e f a i r e 
l e point en ce qui concerne los problèmes à long terme que posent l e p l e i n enqjloi, 
l e développement économique et l'équilibre des finances et.des échanges i n t e r ­
nationaux. Dans les paye i n d u s t r i e l s évolués, l e maintien du p l e i n emploi a été 
Jusqu'à présent pratiquement assuré grace au niveau élevé que l a demande a 
att e i n t du f a i t des besoins de l a reconstruction et de l a reconversion et l a 
demande accimiulée. Le problème auquel cqs pays ont à faire.face est d'assurer 
l e maintien de l a demande effective 'à un niveau correspondant au p l e i n emploi 
chaque f o i s que l e Jeu automatique des forces du marché ne s u f f i t pas pour f a i r e 
atteindre ce résultat. 

Dans les paya insuffisamment développés, l a baisse des revenus tirés des 
exportations de produits de base a servi à montrer une f o i s de plus combien. 
l'économie de ces pays est sensible aux fluctuations de.l'activité économique 
dans les pays industrialisés et comment ces fluctuations entravent l e progrès 
régulier de leur développement économique. Comme l e besoin l e plus pressant des 
pays insuffisamment développés est de relever les niveaux de v i e , l e problème 
p r i n c i p a l auquel ces pays ont t f a i r e face consiste à trouver les moyens de. 
mobiliser les ressources nationales et de les compléter par des ressources 
étrangères pour assurer un développement économique rapide et équilibré et -
atténuer en même temps l a vulnérabilité de l'économie nationale à l'égard des 
fluctuations dans les autres pays. 

Bien que l e déséquilibre persistant dea paiements internationaux a i t mia en 
évidence depuis un certain tempa l a nécessité d'apporter des ajustements à long 
terme dans l a structure de l a production et des échanges mondiaux, cette nécessité 
a été soulignée par l'aggravation du déséquilibre en I9U9, à l a suite de l a . 
régression des inç)orbâtions des Etats-Unis d'Amérique, On trouvera dans l e 
dernier chapitre du présent rapport un examen- des t r a i t s généreux de ces 
ajustements. 
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En soiiime, l'évolution économique en 19*4-9 f a i t r e s s o r t i r l es rapports 
étroits qui existent entre les problèmes du p l e i n erçloi, du développement 
économique et de l'équilibre deâ relations économiques inteniationales et, par 
conséquent, l a nécessité de t r a i t e r ces problèmes de façon coordonnée. En 
p a r t i c u l i e r , l e re c u l des échanges et des paiements en I9I19' a montré de nouveau, 
que, vu les o b j e c t i f s de l a Charte des KetiOns tiiiës, a l l'on veut réaliser dea 
pr'oGrcs dans'là solution des d i f f i c i l e s problèmea structuraux à long terme qui 
sont á l' o r i g i n e de l'actuel déaéquilibre dfea transactions internatlonalea^ on 
ne -pourra l e f a i r e qu.'en l i a n t entre eux l e p l e i n emploi dans les paya.indus-
trlàlisés -et une expansion ëconoioique progressive dans les réglons insuffisamment 
développées. 
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2. NB^EAIIK DE L'ACTIVITE ECONOiŒQUE ET DE L'EĴ IPLOI 
ET EECUL DE L'INFLATION 

Selon des évaluations actuelles, l a production mondiale de denrées alimen­
t a i r e s , de mp.tières premières et de produits manu.facturég a été,en 19k9, de 
20 à 25 pour 100 supérieure à ce l l e de 1957. La production"de 19^9 a-été 
légèrement supérieure à c e l l e de I9I4-8 qui dépassait elle-même d'environ 10 pf>ur lOC 
c e l l e de I9U7. 

Le t o t a l des ressources de produits alimentaires au cours de l a campagne 
191+8/19)19 a quelque peu dépassé l a moyenne des années d'avjant-guerre 1931+-1958, 

grâce à une nette amélioration des récoltes européennes de denrées alimentaires 
en I9I+0 et à de nouvelles récoltes sans précédent, ou presque, aux Etats-Unis. 
On estime actu.ellement que l a récolte mondiale de céré&les pour 191̂ 9/1950 sera 
quelque peu inférieure à ce i l e de l'année précédente, néanmoins l e t o t a l des 
ressources mondiales de produits alimentaires de toutes espèces devrait être plus 
élevé en I95O qu'en 1949, étant donné l'accroissement continu de l a production 
de viande, de produits l a i t i e r s , de fvraisses et d^hailee, et d'autres produits 
alimentaires.. 

Le t o t a l de l a production inâuiîtriellô mondiale en 1914-9 a dépassé d'environ 
1+0 pour 100 c e l u i de 1957; ce résultat est du surtout aux progrès qu'a encore 
accomplis l a production i n d u s t r i e l l e en Europe. Pat rapport à 19l|-3, l'accroisse­
ment de l a production i n d u s t r i e l l e mondiale se c h i f f r e par un peu moins de 
3 poliï 100, alors que l'au¿ynentation de cette productiion en 19l)-3 par rapport à 
l'année précédente était d'environ 12 pour 100. Au cours de l'année 19k9, i l ' 
s'est produit un certain fléchissemen-b de l'activité i n d u s t r i e l l e mondiale, du à 
une baisse de l'activité aux Etats-Unis et à un certain ralentissement dans l e 
rytlmie de la.reprise dans l a plupart des autres pays induEtrialisés. C'est ce 
qui ressort du tableau suivant.pour l a production minière et mj3,nufac.turière 
dans l e monde en 191+8 et en I9I+9 (moyenne t r i m e s t r i e l l e de I957 = 100): 

19h8 I9I+9 Augmentation 
(en pourcentage) 

Premier trimestre 129 159 8 

DeuxièBie trimestre 153 ,1-59 5 

Troisième trimestre I35. 157 1 

Quatrième trimestre ............ ll+l 
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Aux Etats-Unis, l a production miriiète et'manufacturière/ au cours des neuf 
premiers mois de 19lt-9j a s't® cl® H Pwr 100 inférieuie à'celle des mêmes mois 
de l'année précédente, alors que dans l e reste du monde e l l e se r e l e v a i t de 
15 pour 100, Le ralentissement du rj'thme d'accroissement dans l e monde, Et a t s -
Unie non compris, apparaît de façon manifeste s i l'on compare l e s niveaux a t t e i n t s 
pour ciiacun des trimestres de 191+9 aux résultat^ acquis dans l e trimestre corres­
pondant de I9Í+8 (moyenne t r i m e s t r i e l l e de 1957 = 100): 

1̂ 1+8 19k^ 
Augmentation. 

1̂ 1+8 19k^ (en pourcentage) 

125 17 

150 •16 

128 • 12 

• • • • 

Au cours du troisième trimestre de 19h9, l a production i n d u s t r i e l l e mondiale, 
Etate^íJiiis non compris, a fléchi pour l a preinière f o i s depuis là f i n de l a guerre,• 
Le recul de l a production est du en partie au f a i t qu'a p r i s fin.l'accroissement 
rapide de l'activité économique qui caractérisait l a période de reconstruction 
et, en par t i e , à l a d i s p a r i t i o n ou à l a diminution de l'arriéré anormal de l a 
demndé qui sub s i s t a i t après l a guerre. 

Les changements survenus dans l e rapport de l ' o f f r e à l a demande se sont 
manifestés dans l e s diverses parties du monde de façon différente suivant l e type 
d'économie nationale dans lequel i l s se produisaient, suivant l e stade a t t e i n t 
dans l e processus d'après-guerre de reconstruction et de reconversion et enfin 
selon l e s re l a t i o n s commerciaies de chaque pays Intéressé avec l'extérieur. 
Les pressions i n f l a t i o n n i s t e s ont diminué, dans l a majeure partie du monde, 
entraînant une chute assez brusque du p r i x des produite alimentaires et des 
matières premières sur l e s marchés mondiaux. Dans ceux des pa;/s induetrlelleinent 
avancés où n'existaient n i rationnement n i contrôles économiques connexes, l e ' 
coût de l a vie a généralement connu une légère diminution, s o i t en termes absolus, 
s o i t du moins, par rapport aux s a l a i r e s . Dans ceux des pays industrialisés qui 
avaient recours aux contrôles économiques, les pressions à l a hausse des p r i x se 
sont; dans l'ensemble assez a f f a i b l i e s pour permettre^ dans une certaine mesure, 
de supprimer l e rationnement et les contrôles sans amener, l a plupart dvL tempe, 
une augmentation marquée du coût de l a v i e , - ^ Dans l e s paj^B de l'Europe orientale 
il Nous examinons plus l o i n l e s e f f e t s de l a dévaluation sur l e s p r i x . 

I 
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à économie s o c i a l i s t e planifiée, l e cbíít âéla vie ia diminué pat rapport aux 
sal a i r e s , grâce à l'amélioration dès approvisionnements en denrées alimentaires 
et en autres Mens de consommation. En f i n , dans les pays insuffisamment 
développés extérieurs à l'Europe, les progrès de l ' o f f r e par rapport à l a demande 
ont été re s t r e i n t s et l a diminution des pressions i n f l a t i o n n i s t e s s'est f a i t 
sentir plus lentement .que dans les pays industrlallBés, 

Le recul des pressions i n f l a t i o n n i s t e s a eu pour autre conséquence d'alléger, 
d'une façon générale, l a demande'de maln-d'oeuvre dans un grand nombre de pays 
industrialisés. Dans l a plupart des pays, l e s statistiques du chômaee n'indiquent 
pas que l a demande effective soit sérieusement inférieure à l'offre_, compte tenu 
des e f f e t s du cliômge f r i c t i o n n e l et du choEiaGe saisonnier. Toutefois, dans un 
certain nombre de pays on notait, à l a f i n de l'année 19hS, un taux de chmage 
qui dépassait de beaucoup ce l u i que l'on pourrait attribuer aux seuls facteurs 
f r i c t l o n n e l s et saisonniers. 

Aux Etats-Unis, où l a reconversion d'après-guerre s'est achevée plut tot 
que dans l a plupart des pays, une diminution de l a demande effective s'est 
accompagnée d'un fléchissement et de l a production et de l'emploi, mais ce 
•mouvement descendant a cessé ou a même f a i t place au mouvement inverse au cours 
du deuxième semestre de 19k9, En Belgique et dans l e s zones occidentales 
d'Allemagne, étant donné l'augmentation de l a productivité et des e f f e c t i f s de 
main-d'oeuvre, l a demande effective et l a production n'ont pas subi une hausse-
suffisante pour empêcher le chômage de s'accroître. Dans un certain, nombre de 
pays de l'Europe orientale et occidentale, l e p l e i n emploi s'est maintenu 
COTiplètement ou presque complètement au cours de l'année 19h9; i l en est de même 
d'un certain nombre de pays extérieurs à l'Europe, t e l s l ' A u s t r a l i e et l e Canada, 
Dans quelques-uns de ces pays, i l s'est produit cependant des difficultés en 
matière de balance des paiements au cours de l'année. Dans les pays insuffisammen' 
développés extérieurs à l'Europe, l'activité économique s'est dans l'ensemble 
maintenue au même niveau, mais nombre de ces pays ont commencé à ressentir l e s 
eff e t s de l a contraction de l a demande dans les pays industrialisés; ces effets 
sont apparus sous forme de baisse des p r i x ou de réduction du volume des 
exportations, ou des deux ccanibinées, 
., , îlpua. examinons cl-dessojas ,1a s i t u a t i o n économique, dans l e s diverses parties 
du monde; l e s pays sont groupés, autant que possible, selon l a c l a s s i f i c a t i o n 
adoptée j u s q u ' i c i . 
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lies Etats-Unis sont le.premieír payb^ AariB lequel aient p r i s f i n l e s pressions 
i n f l a t i f j n n l s t e s des années qui avaient .iapédiatemeiit s u i v i l a guerre. Depuis l e 

milieu de 19l|-8,-.le systàae économique des. Etate4Jnis a connu une période de 
tr a n s i t i o n pour aboutir à une situ a t i o n dans laquelle ont perdu beaucoup de leur 
importance l e s facteurs propres à .1'-après-guerre qui poussaient au développement 
des revenus et de l'emploi. Au cours de l'année 19̂ 9.̂  .la demande.effective a 
.diminué^ et l e chômage s'.est accru. En août 19̂ +9, l e nombre, des chobeur s aux 
Etats-Unis att e i g n a i t 3,700.000, s o i t environ 1,800,000 de plus qu'un an 
auparavant; l e chômage p a r t i e l , ! / de son côté, att e i g n a i t 2,300,000 individus 
con.tj?e .1,100.000 en septembre 19Í+8, Le produit national brut, aux prix, du marché, 
a diminué de,il-,5 pour 100 du deuxième sem-estre de I9U8 au troisième trimestre 
de 1949, L'indice, calculé en.tenant compte des fluctuations saisoimières, de... 
l a production: i n d u s t r i e l l e est tombé de 170- (1937 = 100).,.au cours du deuxiêane 
semestre de 19^8 à 11+9 au cours du troisiàae trimestre de 1949,''mais i l s'est 
•produit, par l a su i t e , une reprise p a r t i e l l e et l'index s'est élevé à 152 au cours 
du quatrième trimestre, malgré l'arrôt du t r a v a i l dans l e s industries charborml.èref 
et eidérurgiques, en octobre et en novembre. 

Certains,facteurs de déflation avaient déjà f a i t leur apparition dans l a v i e 
économique au. cour,s de l'année I9U8, mais avaient été neutralisée par des forces,^ 
opposées,. .C'est a i n s i que l a diminution des exportations nettes et de l a . 
consommation personnelle par rapport au revenu disponible qui s'est produite en 
1914-8 s'est trouvée compensée, à l'époque, par une augmentation des dépensée 
publiques par l a diminution, des impôts, a i n s i que par l'accroissement constani 
des. investissements privés nationaux en i n s t a l l a t i o n s et en out i l l a g e et, surtout, 
en stocks de marchandises. Au cours du deuxième semestre de 19^8, l'accumulation 
des stocks a t t e i g n a i t l a cadence annuelle de 8 m i l l i a r d s de d o l l a r s . Cet 
accroissement des stocks, dans l'ensemble, n'était pas généralement prémédité, 
mais t r a d u i s a i t un fléchissement de l a demande, i l devait donc naturellement 
prendre f i n . Bien que l e s stocks aient continué à augmenter pendant l e premier 

1/ 'Personnes qui occupent des emplois réguliers, mais ne t r a v a i l l e n t que durant 
une partie des heures nôriaales, du f a i t de raisoùs économiques t e l l e s que 
ralentissemùent des a f f a i r e s et vacances; et personnes occupant des emplois à 
temps réduit qui auraient préiére et pu accepter des emplois à temps complet. 

2/ investissements étirangets et transferts unilatéraux de l ' E t a t , 
2/ A l'exclusion des transferts unilatéraux. 
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semestre àe'19h9, l e taux annuel âe l'accroissement est tombé à un m i l l i a r d 
de d o l l a r s . Au cours du troisièaiie trimestre, l e s stocks eux-mêmes ont diminué, 
à l a suite de liquidations qui ont at t e i n t l a cadence annuelle de 2 - m i l l i a r d s de 
do l l a r s . Ce changement "brusque a coïncidé avec une "baisse du t o t a l des inves­
tissements en c a p i t a l f i x e qui, du taux annuel de 39 m i l l i a r d s au deuxième 
semestre de l^kQ, sont passés au taux annuel de 37 m i l l i a r d s de doll a r s au 
premier semestre de 19k9, Au COXITB du trois!àne trimestre dë 19^9* l e t o t a l de 
ces immobilisations s'est maintenu au taux a t t e i n t l o r s du premier semestre de 
l'année. En ce qui concerne l e s éléments c o n s t i t u t i f s du t o t a l des immobili­
sations de capitaux, l e s investisseaaents en. c a p i t a l f i x e pour l a construction de 
maisons d'habitations, d'une part, et pour l'entreprise i n d u s t r i e l l e et 
commerciale, d'autre part, ont diminué du deuxième semestre de 19^8 au premier 
semestre de I9I+9. Les immobilisations de capitaux pour l'entreprise i n d u s t r i e l l e 
et commerciale ont continué à baisser àa?.. cours du troisième trimestre de 19^9, 

mais l a diminution a été contreb{iian,çés' par 1'-augmentation de l a construction 
de maisons d'habitations. 
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Les symptômes de déflation dus aux f a i t s prédédemment indiqués qui ont f a i t 
leur apparition aux Etats-Unis au cours de 1914-9 se sont trouvés partiellement 
compensés par l e s changements survenus dans d'autres éléments c o n s t i t u t i f s du 
produit national "brut. Les dépenses publiques, en Mens et en services, à 
l'échelon fédéral, de l ' E t a t , et l o c a l , ont quelque peu augmenté pendant l e s t r o t 
premiers trimestres de l'année. Les exportations nettes ont également augmenté 
pendant l e premier semestre de 19^9, niais, au cours du trôisiène trimestre, sont 
tombées à un niveau quelque peu inférieur à c e l u i du deuxième semestre de Í948, 

- L'un, des phénomènes économiques importants survenus aux Etats-Unis en 19I+9 

est l e maintien du niveau de l a consommation. Au cours du premier semestre 
de 19l49> l e s recettes f i s c a l e s i / des pouvoirs publics ont diminué par rapport à , 
l'ensemble des revenus et les prestations.de l'assurance-chômage ont augmenté. 
Le revenu disponible des consommateurs a augmenté par rapport au produit national 
brut et l e s dépenses de consonaoatlon, exprimées en numéraire, n'ont que 
légèrement diminué. 

1/ La notion de recette f i s c a l e , dont i l est f a i t i c i état, s'applique à 
l'assujettissement des sociétés à l'impôt et non aux versements de l'impôt 
par les sociétés. 
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Rapport éntfè le revenu pi'lyé. brut et lé produit national-
brut aux :BtatB-TJnlB 
- (taux annuels) 

Période Produit 
national 
brut a) 

Pecettes de, 
l'E t a t , dé­
duction 
f a i t e des • 
paiements 
s t i t r e de 
transfert b) 

Revenu privé brut, impots. 
déduits c) 

Total a) Eparcne Revenu per--,; 
brute sonnel dispo-
des en- nible e) 
t r e p r i -
ees d) 

(En m i l l i a r d s de dollars des Etats-Unis) 
1948-Premier semestre 256,5 45,0 211,4 25,2 186,4 

1948 -reuxième semestre 268,4 45,2 223,2 28,6. 194,6 

1949 - Premier semestre 261,6 59,8 221,7 ?8,2 .195,4 

1949 - Troisième trimestre •256, : ^0,8 • : 215,5 29,5 186,5 

(En pourcentage du total ) 
1948 - Premier semestre 100,0 17,5 , 82,4 9,8 72,7 

1948 - Deuxième semestre- 100,0 16,8- 83,2 10,6 . 72,5 

1949 - Premier semestre 100,0. 84,8 10,8 74,0 

1949 - Troisième trimestre 100,0 15,9 84,1 11,4 72,6 

Source : Département du commerce des Etats-Unis, Survey of Current Baglness, 
Economic Indicators, novembre 1949. 

a) Les c h i f f r e s ayant été arrondie, les totaux peuvent différer de la somme réelle des c h i f f r e s p a r t i e l s , 
b) Y compris les cotisations aux assurances sociales, les paiements d'impôts et 

autreg effectués par lès p a r t i c u l i e r s , l'assujettissement des sociétés à 
l'impôt sur les ^bénéfices, les larpots sur les c h i f f r e s d'affaires et autres 

, dettes et l'excédent ordinaire des entreprises publiques, déduction f^aite des 
subventions, paiements à t i t r e de transfert et du service de l'Intérêt par les 
pouvoirs punlicB. 

-c)'Produit national brut, déduction f a i t e des recettes publiques, moins les 
paiements à t i t r e de transferts. 

d) Y compris les bénéfices non distribués de sociétés, les ajustements pour 
inventaires de sociétés, les amortissements et l'excédent des salaires è 
sur les salaires payés. 

e) Revenu privé brut, Iprpots déduits moins l'éparcrne brute des entreprises; les 
évaluations sont calculées d'après le produit national brut et ne c;^incident 
pas nécessairement avec l e c h i f f r e o f f i c i e l approximatif qui apparaît au 
poste revenu, en raison de 1' écart sta t i s t i q u e . 

payer 
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Par contre, au cours du troisième t-tfiiaëStre de 19^9, l e revenu dont disposait 
l e consommateur a diminué par rapport auipi'bdùît national brut, de sorte que l e 
rapport entre ces deux quantités a reprie à peu près l e niveau q u ' i l occupait 
l o r s du deuxième semestre de 1948. Cette chute r e l a t i v e du revenu disponible 
s'est produite par suite d'augmentations des bénéfices de sociétés et des recettes 
f i s c a l e s Cependant, les consommateurs ont dépensé une plus forte proportion 
de leurs revenus disponibles que pendant l e premier semestre de 19^9 et, en f i n 
de compte, les dépenses de consommàtiàa ont même légèrement augmenté par rapport 
au produit national brut. I l est actuellement d i f f i c i l e dé déterminer s i cet 
accroissement de l a consommation par reppôrt au revenu disponible n'est que 
temporaire. 

Rapport^ exprimé en pottrcenta^o, entre l a consommation et 
l e revenu disponible aux Etats-Unis 

Total de l a 
consoB 
tlon á 

Consommation 
,de biens non 
durables et 
de services 

Consommation, 
de bien durables 

1948 - Premier semestre . , . 
1948 - Deuxième semestre. . . 
1949 - Premier semestre . . . 
1949 - Troisième trimestre,. . 

95,0 

92,8 

92,4 

95,8 

82,5 

80,6 

80,5 

82,0 

12,4 

12,5 , 

12,1 • 

15,8 

Soui-ce I Dé-partemient du commerce des Etats-Iftils, Survey of Current Business. 

a) Les c h i f f r e s ayant été arrondis, les totaux peuvent différer de l a somme 
réelle des c h i f f r e s p a r t i e l s . 

1) La notion dé recette f i s c a l e dont i l est f a i t i c i état,s'applique aux c^fl l e t t l c n ; 
f i s c a l e s des sociétés et non aux versements de l'impôt par les sociétés. 
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Quoiqu'il èn s o i t , i l est évident que l'accroissement du revenu disponible par 
rapport au produit'national brut, pendant l e premier semestre de 19^9, et de l a 
consommation par rapport au revenu disponible au cours du troisième trimestre de 
1949 ont contribué, dans une mesure consldérab].e,à s t a b i l i s e r la consommation qui 
n'a nullement diminué en termes absolus, malgré l a baisse du produit national brut. 

Néanmoins, l'évolution qui a conduit d'une acçumiilatlon considérable de 
stocks, lo r s du deuxième semestre de 19^8 à leur l i q u i d a t i o n en 19^9, a eu pour 
conséquence une forte baisse de l a production et de l'emploi qui s'est f a i t s e n t i r 
dans l a plupart.des secteurs de l' i n d u s t r i e . Le mouvement descendant a cependant 
été enrayé au cours du troisième trimestre de 19^9 et 1,'activité économique aussi 
bien que l'emploi ont été relativement stables pendant l e reste de l'année, mis 
è part les effets des arrêta de t r a v a i l en octobre et en novembre. Jusqu'à l a f i n 
du troisième trimestre de 19^9, l a diminution des-investissements en c a p i t a l f i x e 
a joué, en tant que facteur de déflation dans l^écôpomle, un role moins important 
que l e phénomène de.liquidation des stocks qui s'était déjà produit. I l est 
toutefois probable qu'à, l'avenir, de nouvelles diminutions des investissementa 
en c a p i t a l f i x e pour l'entreprise privée auront une.importance plus grande que 
jus q u ' i c i , è' l a f o i s du f a i t que l a plupart des industries ont mené à bien leurs . 
programmes de développement et de reconversion d'après-guerre et en raison de 
l ' t f r e t qÛ ñiaa E i r l e s investiseements l e ralentissement de l'activité économique 
qui s'est déjà manifesté. C'est ce dont témoigne l a diminution probable en I95O 
des dépenses de l'entreprise i n d u a t r i e l l e et commerciale en c a p i t a l f i x e . 
I l est toutefois probable que l a construction de maisons d'habitation se poursuivra 
au même rythme et même s'accélérera quelque peu dans un proche avenir. 

I l peut se présenter un autre facteur de déflation sous forme d'une 
réduction des exportations nettes, surtout sous l'influence croissante dea 
r e s t r i c t i o n s Imposées aux Importations en 1949» par les paya à monnaie f a i b l e . 

1) V o i r Survey of Cuivrent Business, décembre 19^9^ pages 5 et 4 et. tableau 1 
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Ce factétir sera temporairement contrebalancé par une autre influence qui 
tendra h maintenir l'activité économique aumeme. niveau pendant l e premier 
semestre de 1950; i l s'agit des paiements, par les pouvoirs publics, de 2.200.000 

dollars pour des prestations d'assurance aux anciens combattants."''^ 
La-têndance généralement ascendante des p r i x qui s'était, manifestée après 

l a suppression des controles en 1946 n'a pas persisté et a p r i s un sens inverse 
au cours du deuxième semestre de 1948, par suite de l'amélioration des ressources, 
surtout en denrées alimentaires et en certaines matières premières. A l a f i n 
do 1949, les p r i x de gros des produits alîm,entaires avaient baissé de I8 pour 100 

par "rapport au maximum q u ' i l s avaient a t t e i n t en août 1948, l e fléchissement des 
p r i x de gros des produits agricoles étant pourtant un peu moins fort... La. 
baisse des p r i x des biens de consommation autres ..que les produits agricoles et 
les denrées alimentaires a été relgtiveEagnt beaucoup plus f a i b l e de sorte que 
l' i n d i c e général des p r i x de srósa dîMnué de'10 plour 100 d'août 1948 à l a f i n 
de 1949. • ^ '• • 

La baisse des p r i x de gros n'a en que dés î-épercusslons limitées sur l e 
cout de l a v i e ; les p r i x à l a cdnsoimwtion n'ont diioinué que légèrement par 
rapport au niveau q u ' i l s avaient-etteint lore du devjcième semestre de 1948.-Si, 
dans une certaine mesure, l e cout de l a vie a baissé, leS' salaires nominaux, 
p r i s en fonctloa du s a l a i r e horaire moyen dans les industries.manufacturières, 
ont légèrement augmenté au cours du premier semestre de 1949 par rapport au 
deuxième semestre de 1948,de sorte que l e s a l a i r e horaire réel dans leg industries 
manufacturières a quelque peu augmenté. 

Le ralentissement de l'activité économique aux Etats-Unis s'est 
accompagné d'une contraction de l a demandé d'importations. Au cours du 
troisième trimestre de 1949, l e volume des importations était de 7 .pour 100 moins 

La somme tota l e des crédits prévus pour ces paiements est de 2»80C'.000,000 

d o l l a r s ; i l est cependant probable que 600 m i l l i o n s en seront versés au cours 
de l'exercice financier qui se terminera l e 30 j u i n 1951. H convient de 
noter que certaines dépenses par anticipation sur ces versements ont peut-être 
déjà été ef:̂ ectuée8 è l a f i n de l'année 1949. 
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élevé qu'au troisième trimestre de 1•année "précédente, tandis que l a production 
i n d u s t r i e l l e , pendant la même période, avait décru de 12 pour 100. Cependant, 
la réduótion du volume des importations, exprimée en pourcentage) a été plus 
importante qu'elle n'apparaît dans lé produit national brut réelr Les importations 
ont diminué beaucoup plus en valeur ^u'en volume, én raison de l a baisse des 
pr i x s l'importation* La chute des p r i x è l'importation provenait surtout de 
l'amélioration générale des ressourcés sur l e marché mondial. Les conséquences, 
pour les autres pays, de l a baisse, en volume et en valeur, des Importations des 
Etats-Unis au cours de l'année 1949> sont exposées dans une autre partie du 
présent rapport. 
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En Australie, au Canada,, au Danemark^ ..en Juanee,_ en Norvège, aux Pays-Bas, 
dans l e 'Royaune-Unl. et en.Suède,, on observe en I945 une iniportante diminution de . . 
l a pression Inf l£},tîonniste., mais l e niveau de ,lVa,ctlvité économioLue a été plus 
élevé qu'en 19^8 et l e chômage n'a pas ou ppur a i n s i dire pas sensiblement _ •. , 
augmenté.Par ailleur,s, l a cadence de l'.accrpissement de l a production i n d u s t r i e l l e 
s'est nettement r a l e n t i e en 1949, en comparaison de l'année précédente, et dans 
certains cas l e fléchissement de l a demande a soulejvé quelques problèmea pour _ 
certaines industries. 

Dans l a plupart de ces paya, l e s investissements privés se sont dans , 
l'ensemble maintenus où ont même aumenté. En outre, l a France, l e s Pays-Bas, 
l e HoyauJE©-Uni et la- Suède ont réduit leurs excédents d'importation. Au Canada où 
l'excédent d'exportation a diminué et au Danemark où l'excédent d'importation à 
augmenté, les répercussions déflationnistes ont été pleinement ou partiellement 
compensées par l a réduction de l'excédent budgétaire. 

Bien que l a pression combinée de ces facteurs sur l a demande courante n'ait 
pas diminué par rapport à 1948, dans l'ensemble, l a pression i n f l a t i o n n i s t e a 
diminué. Cette diminution de l a pression i n f l a t i o n n i s t e résulte d'une réduction 
de l a demande accumulée, a i n s i que de l'accroissement des ressources en denrées 
alimentaires et en autres biens de consoamation offertes au cours de l'année. 
Dans lea pays où certaines mesures de controle étalent encore en vigueur au début 
de l'année, l a pression de l a demande sur les mesures de controle s'est 
suffisamment relâchée pour q u ' i l a i t été possible d'abolir l e rationnement pour 
différents produits de consommation a i n s i que d'autres mesures de controle sans 
provoquer d'augmentation sensible des p r i x ou du coût de l a v i e . En outre, pour 
des produits dont les p r i x sont restés soumis à un controle aprèp l ' a b o l i t i o n du 
rationnement, on n'a pas observé de pénurie £,rave. En Australie et aux Pays-Bas, 
l e coût de l a vie a augmenté davantage que dans d'autres pays, et les salaires 
réels ont peut-être quelque peu diminué. A.u Canada et en France, où l e s mesures . 
de contrôle avaient disparu dès l e début de 1949, l a diminution de l a pression • 
i n f l a t i o n n i s t e s'est .ti^aduite par une certaine augmentation des salaires réels. 
En France, où ce phénomène avait pour cause princ i p a l e l'amélioration des 
ressources de produits alimentaires, on a observé, pour ces denrées, pendant l a 
première moitié de I949, une baisse considérable des p r i x de gros et une baisse 
moindre des p r i x de détail. Par contre, au deuxième semestre de 1949, l a tendance 
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s'est Inversée, par suite As la-'fëéchërease qui a. réduit V c f t c e de certains -• 
produits alimentaîres, " " \ '-J ' --^ • • ' -

'L'affaiblissement des pressions :Înflàtiorinistes- n'a donné l i e u , dans ces ' 
pays, à aucune régression de l'activité écoRom.ique. Au contraire, l a production 
induEîtrLelle a été partout plus élevée ç̂ u'en 1948. Par exemple, comparée à ce 
qu'elle était'pendant l a période correspopflafito- de 1948> l a p2*oductl'ün minière 
et manufacturière a augmenté ¿9 plus de 10 pour 100 en Firarto© et aux Pays-Bas, 
de T pour 100 au Royaume-Uni, de 6 pour "lOO. en Norvège et de rçiilsiB de 4 pour 100 ' 

au Canada, au lanemarlf et en' Suède, ̂  Eñ revanche, dans tous cea pays, l a 
production a eu tendance à diminuer au bours de 1949; pourtant, •^jesdant l e 
troisième trimostre, l a production était encore, dans l a plupart ies. cas, "bien 
supérieure au niveau de l'année précédente. Toutefois, en France, l a diminution 
de i a production qui s'est produite pendant Ift troisième trimestre semble trop 
con8ldéra"ble pour s'eicpllquer par des facteurs saisonniers. 

Dans l'ensemble l e progrès de l'activité i n d u s t r i e l l e s'est poursuivi dans 
ces pays au cours de 1949, mais, dans caftainea "branches de l ' i n d u s t r i e , dea 
pro"blèmes résultant de l'insuffisance de l a demande ont commencé à se poser. 
Dans un grand nóm"bre de cas, l a cause première était l a "baisse de l a demande sur 
les marchés étrangers, mais, parfois, l e marché national donnait également des 
signes de fai"bla2se. A i n s i l e Canada et l a Suède ont eu quelque peine à écouler 
leur excédent exporta"ble de produits du "bois. L'industrie t e x t i l e et d'autres' 
industries de consommation ont été touchéea par les r e a t r i c t i o n s que les pays 
insuffisamment développés ont de 'plus en plus tendance à Imposer sur lea denrée.̂  
d'importation non es s e n t i e l l e s . 

Dans l a plupai-'t dences pays, l a demande de,maln-d'oeuvre est devenue moins 
impérieuse en 1949, par suite do l'augmentation de l a productivité et des 
e f f e c t i f s de main-d'oeuvre; les c h i f f r e s du chômage ont été plus élevés qu'en 1948, 

mala fal'blea encore comparés au c h i f f r e t o t a l de l a main-d'oeuvre. Toutefois, en 
Norvège et au Eoyaiane-Uni, l e chômage a en f a i t diminué par rapport à l'année 
précédente, et en Aust r a l i e , l a pénurie générale de main-d'oeuvre a persisté. 

En Belgique et dans les zones occidentales d'Allemagne, l a s i t u a t i o n , comparée 
à c e l l e des pays qui viennent d'être étudiée,préfjente une différence importante.; 
Bien que l a production a i t monté dans ces deux paya par rapport à c e l l e de 1948, 

l e chômage a considérablement augmenté. En Belgique, l e produit national brut 
réel a quelque peu augmente pendant l e premier semestre. 
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Une augtaentation sensible des exportations et une certaine d.iminution des, .• 
importations ont eu un eff e t stimulant, largement contrebalancé par une dijalnution 
du déficit budgétaire et, probablement, par. une. certaine-baisse, du ryttoe; 
d'accroissement des stocks. Pendant l e troisième trimestre/ l a production 
i n d u s t r i e l l e est tombée au-dessous du niveau de l'année précédente. Dans les 
zones occiasafiitales d'Allemagne, "la production a augmenté depuis l a réforme 
monétaire' du m i l i e u de 1948,- Le rythme d'augmentation, rapide au début, s'est ' 
r a l e n t i considérablement pendant les t r o i s premiers- trimestres de l9'-4-9. 

En Be].glq.ue et dans-les zones occidentales d'Allemagne, l e chômage a augmenté-
pendent le'premier semestre de 19^9,-la demande eff e c t i v e n'ayant pas s u f f i à 
f a i r e augmenter l a production autant q u * i l aurait été nécessaire pour contrebalancer 
l'accroissement de l a productivité et des e f f e c t i f s de main-d'oeu^vre. 

En Belgique, une augmentation de l a production i n d u s t r i e l l e , s'est accompagnée 
d'une diminution du.nombre d'heures de t r a v a i l par ouvrier, ce qui traduit une 
augmentation de l a productivité dans les entreprises les plus ipiportantes qui 
servent "de base pour l e c a l c u l dé l ' i n d i c e de l a production i n d u s t r i e l l e . On 
observait en même temps une certaine baisse dans d'autres branches de l'activité 
économique, notamment dans l e bâtiment, et probablement dans l a petite Industrie, 
A i n s i , bien "que l'augmentation de l a production i n d u s t r i e l l e a i t plus que compensé 
l a baisse d'activité dans d'autres branches de l'économie, l e chômage t o t a l et 
p a r t i e l des t r a v a i l l e u r s assurés a considérablement augmenté d-u milieu-de 1948 

au milieu* de 1949. en Bel,r?lquç . , * • . , 



Le tableau ci-dessous dOime les indices de le. production i n d u s t r i e l l e et.., 
de l'emploi d¿..ns l'industrie et le •b-âtiment (1947=100) et l e pGurcenta¿e 
du ch8m8.¿e pour l a maln-d'oeuvré assurée en 1948 et en 1949 

1948 • -1949 

Premier Deuxif^me Troisi^-me Quatrième Premiar Déuxl i-me Troisième 
trimestre trimnstre trimestre trimestre trimestre trlœâ.stre .'trimestre 

Production i n d u s t r i e l l e ^ 106, 107 107 113 113 l i o 102 • • 
Emploi dans l ' i n d u s t r i e 
Emploi dans l e bctiment 

104 104 104 lOî 101 100'' • 95 •. Emploi dans l ' i n d u s t r i e 
Emploi dans l e bctiment 
l Censtructlon publique 91 9? 81 70 , 87- • 82 

Construction privée 100 101 99 98 92 . , 'ICI •' • 95 
, 97 99 96 91 83 :. 95 . 8 8 

Chômage moyen par ¿our 
(pour&entage de t r a v a i l -
leurs assurés): 
Chômage t o t a l 3,6 ?,? 3,9 6,5 8 ,7 . 8,1 . .,7>9., 
Chomaije p a r t i e l 2,4 1,9 2,6 3,1 5,5 2,7 3,1 

6,0 5,2 , 6,6 9,4 12,2 10 ,8 11,0 

Source ; Bureau de statistique de l'Organisation des Nations Unies; Secrétariat de l a Commission 
économique pour l'Europe et I n s t i t u t national de s t a t i s t i q u e : EU11!.T<^ÍD de s t a t i s t i q u e . 
a) Nombre de t r a v a i l l e u r s employés " • ' ' . 
b) Nombre de journées d'ouvrier. 

H ^ B 0\ O ro p -H 
œ 
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Dans les zones occidentales d'Allemagne, l a f o r t e augmentation de'la 
production i n d u s t r i e l l e qui s'est produite après l a réforme monétaire de l(î48 
a eu pour cause princ i p a l e l'augmentation de l a productivité et du nombre des 
heures de t r a v a i l , l e nombre des personnes employées dans 1'Industrie ayant 
relativement peu augmenté,' En même temps, une bonne partie de l a main-d'oeuvre a 
quitté l'a g r i c u l t u r e qui l ' a v a i t attirée pendant l a précédente période d ' i n f l a t i o n , 
en raison de l a pénurie de denrées alimentaires dans les v i l l e s . De melne, un 
grand nombre de t r a v a i l l e u r s ont abandonné l e Jaarché noli- qui f l o r i s s a i t pendant 
l ' i n f l a t i o n . Par suite, l e chômage a augmenté rapidement, en mâine temps que l a 
production et en septembre 19^9, i l a a t t e i n t 9,4 pour 100 de l a main-d'oeuvre 
salariée contre 5,9 pour 100 pendant l e même mois de 1948. 

4 
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Le tableau ci-dessous donne îles c h i f f r e s de l a production, de l'emploi et 
du chômage en 19^8 et en 19^9 pour les zones britanniques et américaine 
d'Allemagne : • • 

• ' J 1948 1949 

• ' • Juin Septembre Décembre Mars Juin Septembre 
Indices ( j u i n 1948= 100) ^ 

T o t a l d e l a production i n d u s t r i e l l e ; ... lOO 137 155 171 176,5 *•» 

Moyenne hebdomadaire des heures 
de t r a v a i l . . . . . . . . 100 IO7 108,5 l l O 113 . . 

Productivité de l a main-d^oeuvre. 100 I I9 118 131 ... 132 

Emploi dans lîindustrie.- 100 107 1 Í 3 116 116,5 

Nombre ( m i l l i e r s ) 
Emploi dans. 1 »industrie^ ..3.153 3.364 3.567 3.652 3.672 ' . . 

Chômage '442 " 768 743 1.132 1.238 1.261, 
Pourcentage des chômeurs par rapport 

au c h i f f r e t o t a l d.^ l a . main-
d'oeuvre salariée^ ,'. 3,5 5,9 5,7 . 8,5 9,3 9 i h 

Source : Wirtschaft und S t a t i s t i k 
a) Ajusté selon l e nombre de journées de t r a v a i l . 
b) A l'exception des entreprises de services publics, des industries de denrées 

alimentaires et stimulantes, et du bâtiment; y compris les employés de 
bureau. 

c) • Y compris les chômeurs. 

Au cours de l'année 1949, des problèmes p a r t i c u l i e r s , d'une portée considé­
rable, ont commencé à se poser dans les industries sidérurgiques de Belgique et des 
zones occidentales d'Allemagne. Depuis mars l e fléchissement de l a demande a fa i t ^ 
baisser l a production en Belgique; dans les zones occidentales d^Allemagne/ l a 
production de. l ' a c i e r a baissé du mois d'août au milieu d'octobre, mais.a remonté 
par l a suite, - • 

L ' I t a l i e a également souffert au cours de 1949 d'un grg.'V0 chômage. La 
production de ce pays a été plus élevée.pendant l e s - t r o i s premiers trimestres 
de 1949 que pendant l a période correspondante de 1948, du f a i t qu'au premier 
semestre de 1948 l ' I t a l i e avait traversé une période de dépression dont e l l e est 



s o r t i e depuis. I l est probable que l e chômage a également diminué dans une 
certaine mesure. Toutefois, i l demeure encore assez élevé; i l est du en p a r t i e 
â l'insuffisance de l a demande eff e c t i v e . Toutefois, i l ne se r a i t pas f a c i l e , 
semble-t-il, d'absorber dans des emplois productifs une partie de l a main-d'oeuvre 
actuellement en chômage sans développe?" l a capacité i n d u s t r i e l l e existante. 

En EVrôpe orientale et dans l'Union des Républiques s o c i a l i s t e s soviétiques 
on observe un accroissement sensible- de l a production i n d u s t r i e l l e , a i n s i que 
de c e l l e des denrées alimentaires et d'autres produits de consommation, et un 
relèvement du revenu réel. 

Dans l'Union des Républiques s o c i a l i s t e s soviétiques, l e c h i f f r e des ventes 
exprimé en p r i x constants, des ma^sins de détail de l'Etat et des coopératives 
accuse en 19^9 une augaentation de 20 pour 100 sur 1948, Cette amélioration de 
l'approvisionnement s'est accompagnée, l e 1er mars 19^9, d'une forte déduction 
des p r i x pour l e s a r t i c l e s de consommation. L'offre de denrées alimentaires a 
augmenté de 17 pour 100, et c e l l e d'autres produits de consommation de 25 pour 
100. I l y a eu aussi f o r t e araélioratiorî de l ' o f f r e dans l e s marchés 
kolkhoziens . Le revemi réel moyen des t r a v a i l l e u r s salariés a augmenté de 

12 pour 100 et ce l u i des cultivateurs de l4 pour 100. E¡n Pologne également, 
l a s i t u a t i o n d.e l'approvisionnement s'est beaucoup améliorée. Toutefois, l a 
viande et l e s çatières grasses sont demeurées rares, particulièrement au début 
de l'automne, lorsque l a raduction saisonnière de l a production est venue aggraver 
l a pénurie dé produits. Par su i t e , l e rationnement de ses produits a été maintenu 
après avo i r été a b o l i pour d'autres psroduits au début de 19^9. En Tchécoslovaquie, 
un grand nombre de produits de consomrration sont restés rationnés en 1949. 

Toutefois, les moissons ayant été bonnes en 1948 et en 1949, les rations, de pain 
et de farine ont pu être augaentées, et l e rationnement pour ces deux denrées 
á été finalement a b o l i en automne 1949. La vive pression i n f l a t i o n n i s t e qui 
s'exerçait par réaction contre les mesures de contrôle, et avait donné l i e u , en-
1948, à un important marché noi r , s'est a f f a i b l i e , du f a i t de l'adoption,au 
début de 1949, d'un régime en vertu duquel des marchandises rationnées étaient 
vendues sans carte'et à des p r i x élevés dans les magasins du gouvernement. Ces 
p r i x , primitivement fixés au niveau de ceux 'du marché noi r , ont beaucoup baissé 
vers-le milieu de 1949. En Yougoslavie,. on a aussi maintenu un s t r i c t rationne­
ment pendant l'année 1949, bien que l'approvisionnement en produits alimentaires 
se s o i t amélioré en 19^9 pa^ suite de l a bonne récolte de l?année précédente. 



E / i 6 d i 
Français 
Page 27 

L'offre totale de "biens de consoiimS;tion a augmenté de 15 pour 100. Les pressions 
inflp.tlonnistes qui s'exerçaient par réaction contre les mesures de- contrôle ont 
diminué en 19^9, du f a i t qu'un plus grand nombre de produits de consommation se 
sont vendus sans carte dans les magasins du gouvernement à des prix très 
supér;.eiirs aux prix texés. 

Tx-nn tous ces ppys, l a production I n d u s t r i e l l e a accusé une nouvelle augmen­
t a t i o n tant pour les biens de production que pour les biens de consommation. 
Ces auf'Kentations ont été obtenues en partie grâce à une augmentation de l a 
productivité et en pertie grâce à une augmentation de l'emploi . Dans l'Union 
des ïiépiubliquGS s o c i a l i s t e s soviétiques, l a production brute de l' i n d u s t r i e 
en 1949 a dépassé de 20 pour 100 c e l l e de ,1948. En Pologne, l ' i n d i c e de Is pro­
duction i n d u s t r i e l l e pendant l e premier seriiestre de 1949, a dépassé-de 12 pour 100 

c e l u i du premier semestre de 1948, Toutefois, cet indice ne concerne que 3.es 
produits de base et semble f i x e r à un niveau trop bas l'accroissement de l'en­
semble de l a production que le Bureau cantral du plan a estimé à 24 pour 100. 

En Tchécoslova.quie, l a production i n d u s t r i e l l e au premier semestre de 1949, a 
augmenté de 9 pour 100 par rapport à c e l l e du premier semestre de 1948; pour les 
biens de production, l'augmentation était' de 8 pour 100 et pour les biens de 
consomnmtion, de 12 pour 100, En yougosl3,vie, de 1948 à 1949, l a production 
a auî menté de I7 pour 100. 

1) En Pologne, l e nombre des trsv8,illeurs salariés à l a recherche d'un emploi, 
i n s c r i t s aux "bureaux de ple.cement a augmenté par rapport au nombre des 
ouvriers et employés Inscri t s d'office à l'assurance-maladie; - i l est 
passé de 2,2 pour 100 pendant les quatre premiers mois de 1948, 

à 2,8 pour 100 pendant les quatre premiers mois de 1949o Selon les 
"nouvelles s t a t i s t i q u e s " (publication du Gouvernement polonais), en .date 
du 5 septembre 1949, la majeure partie des personnes i n s c r i t e s ne sont 
pas des chôneufs, nais des ouvriers ou employés salarie'e désireux de cliajiger 
d'emploi. 
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Dans un grand nombre de réglons ingiimsamment développées, les importations 
ont augmenté pendant première moitié dé 1949, par rapport â l a périorie corres­
pondante de 1948. En même,temps, ces pays éprouvaient ,de plus en plus de 
diffioun,tés â écouler leurs produits d'exportation sur-les.m3.rchás mondiaiu:. Ce 
phénomào.e corre8po^ldait s o i t à l'augmentation d.es excédents d'exportation, s o i t à 
l a diminuticitL des excédents d'importation dans les grands pays industriels.. 
L'effet déflationniste de l'augmentation des excédents d'importation dans les 
pays insuffisamment.développés a été compensé par 1'augmentatipn des,investisse­
ments privés et des déficits budgétaires,, s i bien que l a production n'a pas fléchi. 
Par a i l l e u r s , dans certains pays, mais paa dans tous, l'amélioration des appro-
visioimements en denrées alimentaires ont • diminué les pressions i n f l a t i o n m s t e s . 

. En Amérique du Sud, un certain nombre de pays ont vu augmenter leur excédent 
d'impoi-tation ou diminuer leur excédent d'exportation^pendant l e premier semestre 
à,e 1949, en comparaison du premier semestre de ^9^8^^ A i n s i , à quelques excep­
tions près,, l a Colombie et l e Paragiiay, par exemple, les changements survenus dans 
l e commerce extérieur des pays d'Amérique l a t i n e ont eu tendance a prendre un 
caractère déflationniste. 

Ces tendances déflationnistes ont été en partie contrebalancées par l'a^agmen-
ta t l o n du déficit budgétaire courant et des dépenses constitutives de c a p i t a l . 
En dépit de l a baisse des exportations, qui tendait à diminuer les recettes 
publiques, notamment dans les pays où les exportations constituent, pour l e 
gouvernement, voie iaiportante source de revenus, i l semble que, d«une façon génájailri 
les dépenses publiques aient plutôt augmenté que diminué pendant l e premier 
semestre de I949; A i n s i en Argentine, au Brésil et au Venezuela, i l y.e. eu; augmen­
ta t i o n des dépenses publiques r e l a t i v e s à des programmes nationaux d'investissement. 
Au C h i l i et au Térou, les dépenses publiques ont augmenté par suite des augmen­
tations de salaires accordées aux fonctionnaires et aux m i l i t a i r e s . D'une .façon 
générale, l e déficit des finances publiques a augmenté en 1949, par rapport â 1948, 

1) Dans l'ensemble, les exportations ont commencé à au.gmenter de nouveau après 
le début, du deuxième semestre. 

2) La Colombie, a i n s i que d'autres pays producteurs de café de l'Amérique l a t i n e 
- l e Brésil et Costa-Elca - a bénéficié, pour ses exportations, d-e l a demande 
exceptionnellement élevée qui s'est manifestée en I949 sur l e marché du café. 
Le Paraguay a augmenté ses exportations d'extrait de quebracho. 
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l a lente augmentation cLeB i-ecettee ñ'árfi-vant pas à rattraper l'augmentation 
plus rapicle des dépenses, • ^ 

Les changements qui se sont marüfestés dans les investissements privés ont 
sans doute également exercé, dans l'ensemble, une influence stimulante sur l a 
demande globale, l a construction privée semble avoir augmenté en Colombie, 
au Mexiqvie, au Paraguay et au Venezuela, mais e l l e aurait diminué â Cuba par 
rapport au niveau record a t t e i n t en 1948. 

En définitive, les pressions i n f l a t i o n n i s t e s résultant de tous ces facteurs 
semblent s'être affirmées au preiaier semestre de 19^9, par rapport à l a preinlère 
m o i t i | de 1948,dans tous les pays, à l'exception du Mexique, du Venezuela et de 
Cuba , Au Mejcique, dans l'ensemble,- 3s sitiîation n'a pas changé. Au Venezuela, 
l a pression i n f l a t i o n n i s t e s'est quelque |eu relâchée, mais à Cuba, l a si t u a t i o n ' 
a p r i s un caractère déflationiste. 

• LîArgentlne mise à part, les récoltés de blé, et surtout de maïs, ont été, 
dans l'ensemble, meilleures én 1948-^i-9'tue l'année précédente. Pour 1949-pO, 
on prévoit des récoltés encore supéiriiŴ es pour ces céréales. L'Argentine mise 
à part, l a récolte de pommes de terre a été à peu près l a même en 1948/49 que 
l'année précédente, et l a production des légiunineusea et du r i z , quelque peu 
supérieure. l a -production de l a viande, en dehors des deiDc principaux pays expor­
tateurs de viande, l'Argentine et l'Uaniguay,a également accusé une légère augmen­
tati o n . Cet accroissement des dlsjonibllités de denrées alimentaires a constitué 
un important facteur a n t i - i n f l a t i o n n i s t e . 

En Argentine, au C h i l i et au Pérou, l' i n d i c e du cout de l a vie accuse une 
au-gmentation sensible au premier semestre de 1949 par rapport à 1948. En 
Argentine ét au C h i l i , l es approvisionnements n'ont pas suffisamment augmenté 
pour compenser l a pression de l a deimnde e t - l a s p i r a l e des p r i x et des salaires 
a continué a se développer. Au Pérou, l a pénurie de certaines denrées alimentaires 
constitue apparemment l a principale cause des pressions i n f l a t i o n n i s t e s qui 
continuent de s'er^evcer. Dans d'autres pays de l'Amérique l a t i n e , Cuba îDia ̂  part, 
l ' i n d i c e du cout ae l a vie a relativement peu changé par rapport a 1948. A Cuba, 
l e coût de l a vie a encore baissé .par suite de pressions déflationnistes nsar̂ uées 
qui se sont f a i t s e n t i r en 1949. 

.i)Á uuDa, l a baisse très marquée qu'ont subie,en volume et en valeur, l e s e x p o r -
-tations de sucre,,ç. cor cldérablenc-nt diminué l'excédent d» exporta t icr^s,. 
en dépit de l a réduction des inrpor-tations. . 
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Les tendances i j i f l a t i o n n l s t e s et déflationnistes q.ui se sont nanlfestées 
en Amériq.i\e l a t i n e au cours de 1949 ne se éohtaccoè'ipagnées d'aucun changement 
important dans l e volume de l a production, des industries xcanufacturièrea^ Pour 
l ' i n d u s t r i e lourde, l a production a, dans .l'ensemble, dépassé c e l l e de 1943 et 
l' i n d u s t r i e des produits de consommation.a accusé un certain -fléchissement, l a ..-
plupart des pays ont,réduit l a production des t e x t i l e s , notamment^le Mexique où 
l' i n d u s t r i e t e x t i l e a subi de plus en plus l a ' concurrence étrangère, et l e Brésil 
et le Venezuela où s^est affirmée l a résistance des ' consomnateurs à l'augmenta­
tion-des prix,- Pour les denrées d'eîcportatlon,-le niveau élevé'qu'avait a t t e i n t 
l a production en 1948 ne s'est généralement pas maintenu. l a production d.u c u i r 
et de l'étain est tombée; toutefois, l a cadence de l a baisse a été dans l'ensemble, 
inférieure â c e l l o des exportations et a eu pour résultat une certaine accumula­
t i o n involontaire des stocks. A Ouba, des conditions météorologiques défavorables 
ont f a i t baisser considérablement l a production du sucre brut. Toutefois, l'expor­
ta t i o n a diminué plus encore que l a production, e l bien que l e s stocks ont augmenté. 

Dans l e Moyen-Orient, les pressioi^e i n f l a t i o n n i s t e s ont diminué dans l a 
plupart des pays au cours de 1949 ©n raison principalement de l'augmentation des 
ressources de produits alimentaires, due aux bonnes récoltes de 1948. Les p r i x 
de gros .ont baissé dans tous les pays, mais à des degrés.variables. Le coût de 
l a v i e a é^lement baissé de façon sensible en Irak et au Liban, et, à un degré 
•moindre en Egypte, En Iran et en Turquie, i l a a t t e i n t un maximuia au deuxième 
trimestre et, depuis l o r s , a eu tend.ance à baisser. En Jordanie et dans d'autres 
pays, l a présence de réfugiés arabes, en nombre considérable par rapport au c h i f f r e 
de l a population, constitue ime source p o t e n t i e l l e de pression i n f l a t i o n n i s t e , 
d ' a i l l e u r s enrayée pour l e moment, du f a i t que les réfiigiés sont ravitaillés en 
vertu du programme d'aide des Nations Unies. En Israël, l e coût de l a v i e a 
baissé depuis a v r i l 1949, l e Gouvernement aj^nt p r i s d'énergiques -.mesures contre 
l ' i n f l a t i o n , mais l'immigration suscite toujours des pressions i n f l a t i o n n i s t e s . 

La p3^)d.uction totale du pétrole au Moyen-Orient pendant lés premiers mois 
de 1949, a dépassé d'environ 28 pour 100 c e l l e de l a période'correspondante de 1948 

Toutefois, l a production a commencé â marquer une tendance à l a baisse au cours 
de 1949, et, pendant l e troisième trimestre de 1949, l a production du pétrole 
a diminué pour l'ensemble de l a région en raison principalement de l a difficulté 
de trouver des débouchés pour les pétroles pour lesquels on.exigeait l e paiement 
en dollars-, l a baisse'de l a production a été'particulièrement mai^uée en Arabie 
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Saoudite et dans l e Kuweït, La production a également diminué en Iran mais a 
continué d'augmenter en Irak, Dans un certain nombre de pays, l e raffinage 
du pétrole et les autres travaux connexes de l' i n d u s t r i e du pétrole ont accusé une 
certaine reprise. Quant à l a pr-oduction t e x t i l e , e l l e a maintenu ou dépassé, 
dans pr^asieurs'pays, son niveau de 1948» L'industrie de l a construction s'est 
montrée plus active- en Egypte, en lïan, en Israël et en Tu3rq.uie, 

Dana 1-Inde, l a valeur des exportations a dimlnvié en 194-9 et c e l l e des 
importations a considéiablement augmenté. Toutefois, l'augmentation de l'excédent 
d'importations qui en a résulté n'a amené aucune v a r i a t i o n importante des 
pressions i n f l a t i o n n i s t e s existantes. L'excédent des importations consistait en 
par t i e en produits de consommation non essentiels, achetés après l e relâchement 
du contrôle des importations; i l c o nsistait également, pour une large part 
en biena d-équipement. En outré, l e s investissements provenant de l'épargne 
natiora,le ont augmenté, notamment pour l a construction publique, et les dépenaes 
administratives des pouvoirs publics ont monté sans que l e s recettes accusent 
une augmentation correspondante," Le t o t a l de l a production i n d u s t r i e l l e de l'Inde 
en 1949 n'a pas senaiblement augmenté par xapport à 1948, La production de biens 
d'équipement a augmenté dans une certaine mesure et l a production du charbon et 
de l ' a c i e r a été quelque peu plus forte qu'en 1948. Ear contre, l a production 
t e x t i l e a diminué par rapport â l'année pi-écédente, bien que l a consommation par 
tête a i t légèrement augmenté du f a i t du déblocage de stocks et de là diminution 
des exportations. 

Les recoltea principales ont été.inférieures à ce l l e s de 1943. I l y a.eu 
d.éclln marqué pour toutes les céréales, à l'exception du blé. En dépit d'une 
augmentation notable dea înrportations de denrées alimentairea l a consommation 
par habitant a baiaaé. On a étendu l e rationnement des céréales alimentairea au 
cours de 1949, et l a proportion des denréea de consommation rationnéea a considé­
rablement augmenté depuis l e début de l'année. Ce rationnement a été rendu 
possible du f a i t que l e gouvernement s'est vu à l a tete de stocks plus considé­
rables, les importations de. denrées alimentaires ayant augmenté et l a collecte 
des céréales alimentaires s'étant améliorée. 

Le coût de l a vie et les prix; da groa, tres élevés en 19^8, ont diminué 
en 1949, par suite de l ' a b o l i t i o n teJEporaire de meaurea de controle. 
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3. EVOLUTION DU CaiI€iSCE BITEPvNÂTIONAL ANTERIEUEEMEKT A LA DEVûiUATION 
Le coKTKerce œondial av.asi bien -que l a production a marqué une tendance à l a 

büisse au cours de, l'année 19h-9. Dans les neuf premiers mois de 19^9, le quantum 
des exportations mondiales a presque a t t e i n t l e niveau de 1937 et a de'pairisé de 
8 -pour 100 c e l u i de l a période correspondante de 19^8. Le progrès dans l e quantum 
des ex-ortations de 19^9 par rapport à c e l u i de 19-!-8 a toutefois diminué pour 
chaq-ae trimestre, comme i l ressort des indices suivants du quantum des eicportatlons 
mondlsles (moyenne t r i m e s t r i e l l e 1937; flOÓ) : 

' , ' Pourcentage 
. 1948 1949 

d'augmentatlon 
Preirier trimestre 91 101 11 

• Deiucième trimestre... '' 95 102 . , 7 

Troisième trimestre...- ' . • 92 95 3 , 

Q.uatríeme trimestre ...... w i 102 

La baisse du qucntimi ces exportations mondiales du deuxième au troisième 
trimestre de 1949 est trop grande pour s'expliquer par des facteurs saisonniers. 
E l l e provient en i\rande partie.de, l a baisse, des exportations des Etats-Unis. Le 
quantum des exportations des Etats-Unj.s au cours du deuxième trimestre de 1949 

dé-passe d'environ 12 pour 100 c e l u i de l'année précédente,, mais au cours du -• ' 
troisième trimestre i l ne dépasse .q̂ e de peu le niveau de l'année précédente .̂ ^ 

Le t o t a l des exportations des pays autres que les Etats-Unis a marqué une 
tendance à l a baisse au cours de l'année, comme l'indiquent les indices du quantum 
des exportatlon.s du reste du monde (moyenne t r i m e s t r i e l l e de 1937 a 100) 

1948 . 1949 
• ' d'auçjr.entation 

Premier trimestre- •••• 74 • 85 • 15' 

Deuxièice trimestre cO 05 'o 
Troisième trimestre 79 S2 ,4 

(quatrième trimestre ,, 87 . 

Commerce extérieur des pays à monnaie forte.et.des pays à monnaie f a i b l e . D'une 
manière générale, lé commerce entre pays à monnaie f a i b l e a contimié d'etre assez 
soutenu au cours des neuf -premiers mois de 1947. En f a i t , l'augmentation du com­
merce mondial au cours des deux ou t r o i s dernières années provient principalement 

1) Les évaluations -préliminaires indiquent une nouvelle baisse de l a valeur des 
exportations des Etats-Unis au. cours du dernier trimestre*, alors q u ' i l y avait 
eu hausse du troisième au quatrième trimestre de 1948. 
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Note : Sur l a base des renseignements fournis par l e Bureau de s t a t i s t i q u e des 
Nations Unies, renseignements en partie approximatifs i La valeur des iiaportationa 
des pays qui enregistrent les importations f.o.b. a été ajustée sur l a base c.a»f. 
de uevio les estimations r e l a t i v e s aux importations des marchandises de I'UHRRAl en 
Í947 ont été ajoutées aux ch i f f r e s des pays qui ne comprennent les importations 
de cet ordre dans leurs statistiques commerciales. Les exportations sont 
indiquées f.o.b. La diminution de l a part des pays à monnaie forte dans les im­
portations et les exportations totales de certains paya à monnaie f a i b l e est 
indiquée par les c h i f f r e s ci-dessous : 

Importiitions Exportations 

19h^. ' 19kS 19^9 1947 1948 1949 

premier premier 
semes tare semestre 

Eoj'aume-Uni 36 25 " S4 , 15 I6 13 

Paya-Baa. 49 4o 37 27 25 19 
France 4 l 28 27 24 19 l4 

Inde 35 29 22 '27 27 21 
Suéde;.. 46 27 21 26 20 15 

La baisse brusque de l a part des importations en provenance des régions à monnaie 
forte peut être attribuéo ,en grande partie a deux facteurs : d'une part, les 
Importations nécessitant uii paiement en monnaie forte ont été restreintes par l a . 
pénurie de ces devises; d'autre part, les Importations provenant d'autres psya à 
monnaie f a i b l e se sont développées au fur et a mesure que des ressources supplé­
mentaires devenaient disponibles pour les exportations vers les marchés d'avant-
guerre. 

Les pays à monnaie f a i b l e , tout en augmentant l e volume de leurs échanges 
mutuels ont pu réduire leur déficit vis-à-vis des pays à monnaie f o r t e , particu­
lièrement via-à-rvie dea Etats-Unis. En général, l e déficit a été réduit au moyen 
d'une diminution radicale des Importations en provenance de ce pays, au fur et a 
mesure que se développaient les échanges avec les autres pays a monnaie f a i b l e . 
L'excédent d'exportations des Etats-Unis, qui avait a t t e i n t son maximum d'après-
guerre au cours du deuxième trimestre de 1947, a diminué pendant tout l e troisième 
trimestre de 1948. 

Etats-Unis. Cette tendance a,toutefois, été temporairement inversée au cours du 
premier semestre 1949, car les importations des Etats-Unis ont baissé et l a valeur 
des exportations des Etats-Unis est montée quelque peu au-dessus du niveau de 1948; 
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en dépit de le baisse des p r i x . Les importations ont contin-ué de diminuer, au 
cours du troisième trimestre 19^9, mais les exportations ont diminué encore plus 
brutalement et l'excédent d'exportations au cours de ce'trimestre est tombé au 
niveau du troisième trimestre de 1948. I l y s encore eu chute de l'exce'dent d'ex­
portations au cours du'dernier trimestre dé; l'année,- alors que 'les importations 
augmentaient à nouveau. Une partie importante des exportations des E-tats-Unis a. 
continué d'être finaiiôée dans l e cadre du Programme de relèvement européen et du 
programme d'approvisionnement de l a population c i v i l e d e s . t e r r i t o i r e s occupés. 
Au cours du deuxième trimestre de i9'49, plus de l a moitié des exportations des. 
Etats-Unis vers l'Europe occidentale était financée à l'aide des fonds de l'Admi­
n i s t r a t i o n de coopération économique. • 

L'incidence de l a baisse des importations des Etats-Unis a été variable 
suivant l e s pays. La chute des importations dés Etats-Unis depuis l e premier 
semestre de 1948-juaqu'è l a même période de 1949 a été ressentie par les paya à 
monnaie, faible- ' lea importatione en provenance des pays à monnaie f o r t e , dans le. 
quelles les denrées alimentaires jouaient uri granà. r o l e , ont vu.en f a i t leur 
valeur augmenter de 8 pour 100, ialora que les importationa en provenance d'autres 
pays ont baissé de 11 pour 100 en valeur. La baisse de l a demande de produits 
aux Etats-Unis pendant l e premier et le deuxième trimestre de 1949 a affecté 
presque- toutes les cate'goriea principalea d'importationa. Cependant, lea réduc­
tions les plus importantes ont concerné un certain nombre de produits de base 
importée en grande partie'des pays ce la-zone st e r l i n g - e t d ̂Amérique l a t i n e . Les 
importa-tions de laine des Etats-Unis au cours du premier semestre de I949 ont été 
•inférieures dè près,de 60 pour 100 en quantité a celle s de l a période correspon­
dante de 1948; les importations d'huiles végétales et de foraines oléogineuses 
(en e'quivslent d'huile) et celles de cuirs et peaux ont été inférieures de plus 
d'un quart-. En outre, l a valeur des importations-aux Etsts-Ifeis d'autres produitiN 
t e l s qué ccoutchouc et prod'uits 'de s c i e r i e s a beaucoup baissé au cours des 
deuxième et troisième, trimestres en raison de l a chute des prix.-

Les réductions, so i t "i^ volume, s o i t de p r i x , ont eu à peu jsres l a mêïue 
incidence sur l a diminution d'environ 7 pour 100 sans l a Tialeur des importations 
des Etats-Unis pour lea neuf, premiere mola de 1949 par rapport à l a période 
-correspondante de 1948. 
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Tandis que l a valeur totale des importations des Etats-Unis de toutes prove-
nances pendant l e deuxième trimestre de 19^8 était inférieur d'environ 15 pour 100 

è c e l l e du dernier trimestre de 19^8, les importations en prove-nance de huit pays 
d'Europe occidentale ont "baissé dé plus d'un t i e r s dans l a même période. La chute 
est environ du.tiers dans l e cas de l a France, de l a Suède et de l a Suisse et se 
rapproche davarvage de l a moitié dans l e cas de l a Belgique, de l ' I t a l i e et du 
Eoyaume-Uni; seuls l'Allemagne et les Pays-Bas marquent xme auf^mentation de leurs 
exportations à destination des Etats-Unis» La "baisse des exportations de l'Europe 
occidentale vers l e s Etats-Unis au cours du premier semestre de 19^9 s ' e s t toute­
f o i s r a l e ntie au cours du troisième trimestre, et les exportations de certains 
pays, notamment l e Eoyaume-Uni, ont légèrement augmenté. En même temps presque 
tous les pays européens ont réduit leurs importations en provenance des Etats-Unie 
de sorte que leur excédent d'importations des Etats-Unis au çou>:'s du troisième 
trimestre est descendu rapidement au.niveau l e plus "bas. q u ' i l a i t connu, depuis l a 
f i n de l'année 1946. .En Amérique l a t i n e , l e renforcement des r e s t r i c t i o n s à 
l'importation a provoqué de même une réduction du déficit de cette rétion dans ses 
échanges avec les Etats-Unis, en dépit de l a "baisse des exportations de "beaucoup 
de pays de l a région vers les Etats-Unis. Les importations des Etats-Unis en 
provenance d'ilfrioue au cours des neuf premier mois de 1949 sont très inférieurs à 
cel l e s de l a période correspondante de l'année précédente, et les exportations 
vers cette région ont "baissé encore davantage . Les importations aujc Etats-Unis en 
provenance d'Asie se sont bien maintenues au cours du premier trimestre de l'année 
mais e l l e s ont nettement baissé au cours des deux trimestres suivants, alors que 
les exportations vers cette région restaient au niveau de, l'année précédente. 

Comme l a réserve de devises étrangères de beaucoup de- pays était déjà f o r t 
réduite à l a f i n de i'anjiée 1948, l a chute des importstions aux Etats-Unis en 1949 

a provoqu.é un nouveau renforcement des r e s t r i c t i o n s è l'imiportation. C'est a i n s i 
que l e Eoyaume-Uni a décidé de l i m i t e r les importations payables en doll a r s au 
cours des douẑ e mois commençant l e premier j u i l l e t 1949 a 75 pour 100 du niveau de 
ces importations en.'1948}.-.une. politique analogue a été adoptée ultérieurement par 
les autres pays du Commonwealth. Les-effets de ces r e s t r i c t i o n s sur les exporta­
tions des Etats-Unis ont seulement commencé a se f a i r e s e n t i r au cours du troisièm 
semestre de 1949. 
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Autres pays à monnaie f o r t e . Parallèlement au déclin des excédents d'exportations 
des Etats-Unis au cours du deuxième semestre de 19^9, certains autres pays à 
monnaie forte de l'hémisphère occidental ont vu'decroiire au cours "de l94Q leurs i _ 
excédents d'exportations. Les excédents d'é3cpor-Cfc.Lj.oua de CUDÎ e\ l u Venezuela 
au cours des neuf premiers mois de 19^9 ont été moins élevés que pour l a période 
correepondante de l'année précédente, en raison principalement de l a diminution des 
exportations, La réduction de l'excédent d'exportations du Canada a été due, 
par contre, à l'augmentation des importations. Les Phili p p i n e s , ¿ont l e s . 
exportations:Ont décru alors que les importations se maintenaient au même niveau, 
ont vu s'accroître leur excédent d'importations, l e s réserves o f f i c i e l l e s d'or 
et de devises étrangères ont diminué et, vers l a f i n de 19^9, on a pu discerner 
des signes d'évasion des capitaux. Pour-^i-edresser l a s i t u a t i o n , les Philippines 
ont instauré en décembre 19^9 l e controle des changes et de sévères r e s t r i c t i o n s , 
aux- Importations, La Belgique, qui avait eu un e:çcédenfc d'importations pour les 
neuf premiers mois de 1948, a pu, en accroissant ses exportations «Bt. . e n .r^duisart 
ses importations, obtenir pour l a même période de 19^9 un excédent d'exportations. 
Toutefois, vers.la f i n de 19^9, i l est apparu que l a Belgique pourrait rencontrer 
des .difficultés croissantes dans ses exportations, La Suisse a réduit son 
excédent d'importations d'une façon considérable en I949 par rapport à l'année 
précédente, surtout en diminuant ses importations. 

I l semble que l a plupart des pays à monnaie forte rencontrent une résistance 
croissante au placement de leurs-exportations, en raison tant du manque de devises 
fortes dans les pays à monnaie f a i b l e que de l'amélioration de l a production-
mondiale, notamment en ce qui concerne les matières premières. Les exportations 
de sucre cubain ont à f a i r e face, d'une part, à l a diminution de l a demande de 
l a part de l'Europe, où l a production s'est accrue, et d'autre part, à là 
concurrence croissante des exportations d'Extrême-Orlent,'qui n'ont pas encore 
a t t e i n t leur niveau d'avant-guerre. Les Philippines écoulent avec difficvlté • 
leurs huiles comestibles, alors que l a demande de graieçes et d'huiles en 
provenance de pays à monnaie f a i b l e demeure élevée, La Bel^^ique a vu décroître l a 
demande non seulement de t e x t i l e s , mais aussi, plus récemment, de produits d'acier; 
én conséquence, l e p r i x des aciers belges à l'exportation a été réduit. 
Les achats effectués au t i t r e du Programme de relèvement européen ont maintenu les 
exportations de blé américain et canadien à un niveau très élevé mais on s'attend 
à des difficultés'.-dans l'écoulement des excédents et l e GouTernement des Etats-Unis 
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a p r i s des mesures en rue de réduire de I5 pour 100 l a superficie plantée' en 
blé en I95O, Les exportations de coton américain seront probablement affectées 
par deo Restrictions plus sévères aux importations payables en d o l l a r s ; en raison 
de l'augmentation importante de l'excédent de coton brut, à reporter, calculé à 
l a date du 31 j u i l l e t 19^9, on a p r i s des mesures en vue de réduire l a 
production future, 

Europe occidentale Malgré un excédent d'importations dans leurs échanges avec 
les Etats-Unis au cours de l a première moitié de 19^9, l a plupart des pays 
i n d u s t r i e l s à monnaie f a i b l e de l'ouest de l'Europe continentale ont réduit leur 
excédent général d'importations au cours des neuf premiers mois de 1949. La Franca 
l ' I t a l i e et les Pays-Bas, dont les exportations ont continué de s'accroître, 
ont considérablement réduit en 19^9 leur excédent d'importations de marchandises; 
leurs importations ne se sont pas accrues dans l a même mesure qu.e leurs 
exportations, La diminution des inportations, notamment en provenance des 
Etats-Unis, a- grandement contribué à réàaire lé déficit de l a balance commerciale ,. 
de l a Suède en I949. Toutefois, certains pays d'Europe occidentale, malgré des 
exportations plus f o r t e s , ont vu croître en 19^9 leur excédent d'importations. 
Les exportations des zones britannique et américaine d'Allemagne au cours des 
neuf premiers mois de 19^9, tout en ayant doublé de volume par rapport à l a 
œême période de l'année précédente, n'ont a t t e i n t que 43 pour 100 du volume • 
de 1936; l'aui?n.=Dntation a été trop f a i b l e pour arrêter l a tendance à l'accroisseme 
de l'excédent d'-importations, L'Autriche a connu une evolu'tion analogue. 

En ce qui concerne l e Royaume-Uni, l e s transactions courantes avec l e 
reste du monde av. cours de l a première moitic de 1949 se sont soldées par un 
déficit minime de dix m i l l i o n s seulement de l i v r e s s t e r l i n g . Mais les échangés 
avec l a zone d o l l a r se sont soldés par -un déficit de I35 m i l l i o n s de l i v r e s alors 
qu'avec les autres pays (notamment l a zone s t e r l i n g ) , l e solde créditeur a 
été de 125 m i l l i o n s de livres» Comme dans les années précédentes, l e 
Royaume-Uni a U t i l i s e l a majeure partie de ce solde créditeur pour l i q u i d e r les 
dettes en s t e r l i n g q u ' i l n'avait pas réglées depuis l a guerre. L'accroissement du 
déficit de l a balance 'commerciale du Royaume-Uni dans ses échanges avec l a 
zone d o l l a r au cours du premier semestre de 1949 est dû en grande partie à un 
déclin des exportations vers des pays à monnaie f o r t e . C'est a i n s i que l e s 
exportations d'. automobile s et d'autres produits durables vers les Etats-Unis ont 
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dindnue à mesure q.ue ce pays voyait dispaaraître les pénUriés d'après guerre; Le 
déclin des Importations de matièt^S premières vers les Etats-Unis est en grande., 
-partie responsable de" l'accroissement du déficit en dollars du reste de l a zone 
s t e r l i n g . On a calculé que l a valeur des exportations vers les Etats-Unis de, 
5 produits de base en provenance de l a zone s t e r l i n g - caoutchouc, étain, cacao, 
diamants et .laine - est tombée d'environ 40 m i l l i o n s de l i v r e s au cours du premier 
trimestre de 19̂ 9 â 20 m i l l i o n s dé l i v r e s .au cours du deuxième trimestre..- ' 

Europe orientale, ..P'.une -façon générale, les pays de l'Europe orientale ont équilibi 
équilibrer leur balance commerciale avec les pays a monnaie forte comme avec les 
pays â monnaie f a i b l e et,.en raison,du volume relativement f a i b l e de leurs échangei 
comaerciaux.avec les zones à monnaie f o r t e , i l s p'ont pas été affectés par l'évo­
l u t i o n des. échanges conperciaux de'ces zones, L'Union des Républiques s o c i a l i s t e s 
soviétiques a récemment accru ses échanges avec plusieurs autres pays d'Europe 
orientale, mais ses échanges avec l'Europe occidentale ont diminué d'en-viron un 
.cinquième.,en va.leur au cours du premier semestre de 194-9 par rapport à l a période 
correspondante- de .1948, I l semble que, les autres pays d'Europe orientale, en 
raison des récoltes plus abondantes de .1948, aient vu s'accroître, leurs échanges 
commerciaux depuis l e milieu de cette,armée et q u ' i l s aient augmenté aussi bien 
leurs impor-tations en. provenance d'Europe occidentale que leurs ezpor-fcations vers 
cette zone, tout en développant,, dans l a plupart des. cas, leur commerce avec l'Unie 
des Républiques s o c i a l i s t e s soviétiques, l a Tchécoslovaquie a sérieusement réduit 
ses importations en provenance des Etats-Unis, ce q u i l u i a pénnis d'équilibrer 
à peu de choses près sa balancé conànerciale avec ce pays; e l l e a réduit l'échange 
dé marchandises avec l e Royaume-Uni, " La Yougoslavie a' réduit ses échanges commer­
ciaux avec l'Europe orieii-tale au cours de 1949 à . l a suite de l'altération de ses 
relations politiques avec cette zone; par contre, e l l e a récemment accru d'une 
•façon considérable ses échanges avec l'Europe occidentale et les Etats-Unis, 

Amérique l a t i n e , L'Amérique l a t i n e est l e seul continent dont l e commerce extérLe 
a i t diminué sérieusement en valeur au cours du premier semestre de 1949 par 
rapport au neme semestre de 1948. Certains pays a monnaie forte d'Amérique l a t i n e 
ont pu maintenir ou mâae accroître leur conanerce extérie'ar et l e déclin s'est 
surtout nanifesté dans l e s paya â monnaie relativement f a i b l e , notamment l'Argentin 
Le commerce de plusieur^s autres pays d'Amérique l a t i n e a été défavorablement 
affecté par l e ralentissement des a f f a i r e s aux Etats-Unis et par une réduction 
des échanges avec l'AiBentine, 
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Pour l'ensemble de l'Amérique l a t i n e , l a diminution, au cours du premier 
semestre de 19̂ 9 par rappoit à l a période correspondante de 19^8, a été plus 
sensible pour'les exportations que pour les importations. Les exportations de 
de nonibreux pays d'Amérique l a t i n e ont'baissé tant en volume qu'en valeur notammen 
dans l e cas des huiles comestibles et des métaux non ferreux. Le volume des expor­
tations de cesctairifl produits t e l s que les céréales, l e coton, l e cacao, l a laine 
et l'étain a baissé d'une façon sensible; depuis l e deuxième trimestre 19^9, les 
p r i x à l'exportation du plomb, du coton, du cuivre, de l a laine et d,u sucre ont 
baissé, après avoir a t t e i n t un niveau élevé au début de l'année, . 

L'excédent considérable des,exportations dans les échanges avec l'Europe 
et l e déficit sensible de l a balance commerciale avec les Etats-Unis,qui avaient 
caractérisé l e commerce de l'Amérique l a t i n e après. l a guerre, ont été beaucoup 
moins proçLoncés en 1949, De nombreux pays se sont efforcés de réduire l e déficit 
de l e u r balance commerciale avec l e s Etats-Unis en imposant de nouvelles r e s t r i c ­
tions aux, importations ,en provenance des Etats-Unis a mesure que décroissaient l e s 
exï)ortatiens de l'Amérique l a t i n e vers ce pays, - l a réduction de l'excédent d'expoi 
ta tiens .vers l'Europe au cours de. l a première moitié de 194-9 provient d'une 
diminution sensible des expoïtations vers ce continent, les importations se 
maintenant, au même niveau. En revanche, aù cours du troisième trimestre, l'échang» 
des marchandises entre l'Amérique l a t i n e et l'Europe a augmenté en raison surtout 
des accords bilatéraux conclus en I949 et dont l ' e f f e t ne s'est pas encore f a i t 
.pleinement s e n t i r . 

Asie et Extrême-Orient. De nombreux pays d'Asie et d'Extrême-Orient ont accru 
leur commerce extérieur au cours du premier semestre de 1949 en comparaison de l a 
période correspondante de 1948. Les importations ont d'ailleurs augmenté beaucoup 
plus sensiblement que les exportations, ce qui a rendu défavorable l a balance 
commerciale de l a plupart de ces pays, comme de nombreux pays d'Amérique l a t i n e . 

Le déficit de l a balance commerciale d'un grand nombre de pays d'Asie dans 
leurs échanges avec les Etats-'Ünis s'est sensiblement accru au cours du prextâer 
semestre de 1949 a l a suite d'un accroissement des importations en provenance de 
ce pays; au cours du troisièm© trimestre, par contre, l'excédent d'importations 
en provemnce des Etats-Unis a sérieusement diminué, lesdi t e s importations ayant 
décru plus rapidement que les exportations â destination de ce pays. 
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L'augmentation du déficit de l a balance commerciale de Ceylan, de Hong-kong, 
de l'Inde, de l a Malaisie et du Pakistan -vis-à-vis dés Etats-Unis représente 
environ 45 pour 100 de-l'augmentation du déficit de l a zone steJíling tout 
entière vi s à vis des Etats-Unis au cours du premier semestre de 19̂ 9 en compa­
raison de l a période correspondante de 1948. Le déficit global des échanges 
commerciaux de l'Inde.au cours du premier semestre de 1949 a été plusieurs f o i s 
plus élevé que .dans l e premier semestre de 194S. et l e déficit dans les éclianges 
avec les Etats-Unis s'est considérablement accru. Ce déficit a été en grande 
partie comblé par l a libération .4'avoirs en ster l i n g s bloqués par l e Eoyaume-Uni. 
.L'Inde a considérablement réduit :Sí>n excédent d'importations au cours du deuxième 
semestre .de 1949 en imposant de fi£H;ivelles r e s t r i c t i o n s aux importations. Le 
Pakistan, dont .la balance coiEmejpc4|le avait #té favorable au cours du premier 
semestre de 1948, a, é^lement coñm un excédent d'importations au cours'du'même 
semestre de 1949 grace,à un accroissement sensible des importations et à une 
légère baisse des exportations. Le Pakistan, dont l a position par rapport à l a 
zone d o l l a r est relativement forte, n'a pas dévalué sa monnaie. Pour aider ses 
eîcportateurs, â l u t t e r avec leurs coucurrents sur l e marché mondial, i l a supprimé 
en semptembre I949 l a taxe a l'œsgportation àB 20 pour 100 sur l e coton et l e Jute 
Le p r i x des divers produits d'exportations du PaldLstan, notamment du Jute, a 
toutefois augmenté par rapport à l a roupie indienne, et l'Inde a réagi en 
arrêtant les importations de Jute en provenance du Pakistan et en mettant un 
embargo sur les exportations de charbon à destination de ce pays. Le sérieux 
c o n f l i t commercial qui oppose ces deux pays n'était pas encore résolu"au début 
de 1950. 

L'un des changements les plus marquants dans l e commerce de l'Extrême-Orieni 
au cours de I949 a été l'augmentation sensible des exportations Japonaises 
à destination d'autres pays de cette région, La valeur totale des exportations 
du Japon au cours des neuf premiers mois de 1949 a doublé par rapport a l a 
période correspondante de l'année précédente, Lee exportations Japonaises ont 
continué à croître Jusqu'en m i 1949, mais ont baissé depuis, 

Afrique. Les t e r r i t o i r e s non autonomes d'Afrique ont développé leurs échanges 
avec les pays métropolitains au cours de 1949. .Par contre,.le t o t a l des 
exportations africaines vers les Etats-Unis au cours des neuf premiers mois de 
l'année a été sensiblement inférieur au niveau de 1948, nota.Tim.ent au cours du 

http://nota.Tim.ent
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troisième trimestre; à mesuré g.ué 'l'on a imposé de nouvelles r e s t r i c t i o n s aux 
Importations en pro veranee de pays a motinaie f o r t e , notamment vers l e m i l i e u 
de l'année, l a valeur des importations a f r i c a i n e s en provenance des Etats-Unis 
a sensiblement diminué, ce qui a permis de réduire encore-le déficit de l a 
balance commerciale de cette région avec les Etats-Unis. Les avoirs en or et 
en dol l a r s de l'Union Sud-Afii.caine ont brusquement baissé au cours de l'année 
qui s'est terminée l e 30 Juin 1949, Ce pays a renforcé l e controle des importa­
tions au début de 19^9, Au cours,du troisieaJie trimestre de l'année, l a balance 
des paiements de l'Union Su.d-Africaine s'est-sensiblement améliorée, La tendance 
a l a baisse des réserves d'or et de devises étrangères s'est inversée en f i p 
d'année; ce changement est du en partie â une amélioration de l a balance des 
comptes pour transactions courantes de l'Union avec l'étranger, nais surtout, 
semble-t-11, â un renouveau d'investissements dô capitaux privés. 

L'examen qui précède montre'qué l a réduction de.1'excédent d'importations 
d'un certain nombre de pays i n d u s t r i e l s d'Europe occidentale et l'accroissement 
de l'excédent d'exportations des Etats-Unis au cours de l a première moitié de 
1949 se sont traduits par une évolution- en- seTiS inverse .de l a balance commerciale 
de l a plupart des pays insufflBaioment développés. On peut, a t i t r e provisoire, 
répartir coróme su i t les exportations mondiales de marchandises en 1948 et au 
cours du premier semestre de 1949 par continent d'origine et de destination 
( e n m i l l i o n s de doll a r s des Etats-Unis)., 
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I'foáiflcatlong des p r i x dans l e comerce international. L'évolution ci-dessus 
indiquée du commerce antérieurement à l a dévaluation s'est trouvée liée à des 
modifications de l a valeur unitaire des exportations entre les paya à monnaie 
forte et à monnaie f a i b l e , d'une part, et dans les p r i x r e l a t i f s des produits de 
base et des produits manufacturée, d'autre part. 

Los mouvements divergents des p r i x à l'exportation pratiqués aux Etats-Unis 
et dans les pays de l'Europe occidentale depuis 19 7̂ ont eu pour effet d ' a f f a i b l i r 
pour les pays du dernier groupe le i j r capacité de concurrence sur lea marchés 
mondiaux, par rapport aux Etats-ISiis, V o i c i quels ont été lea indicée des p r i x 
à l'exportation pour certains pays, calc-ilés en do l l a r s (1937 100) : 

Etats-Unis a) Royaume-l&i i France b) Belgique b) 
1946 152 162 193 247 

1947 178 186 212 259 
1948 169 203 177 •255 

1949 - Premier trimestre 186 208 217 267 
Deuxième trimestre 183 208 212 270 

Troisième trimestre 177 210 c) 212 c) 264 c) 
Source : Etats-Unia, Rapport•économique du Préaident, Janvier I95O 
a) Valevir u n i t a i r e dea exportationa de produite manufacturée f i n i a autres 

que lea denrées alimentairea. 
b) Valeur unitaire des exportationa. 
c) Seulement pour les doux mola antérieure à l a dévaluation. 
Le f a i t que les pays qui voyaient s'amenuiser leurs réserves d'or et de 

dol l a r s s'adressaient de plus en plus aux pays à monnaie f a i b l e pour leurs 
exportations a contribué en même temps à maintenir les pri x des exportations des 
pays à monnaie f a i b l e et à f a i r e baisser l e s pri x des exportations des Etats-Unis, 
D'autre part, pour autant que les pri x des exportations des Etats-Unis baissaient 
par rapport aiuc p r i x des exportations des pays à monnaie f a i b l e , l es paya aux­
quels leurs réserves de monnaie forte et leurs recettes courantes en doll a r s 
permettaient de l e f a i r e ont été amenés à maintenir ou à augmenter leurs 
importations en provenance des Etats-Iftiis, 

Jusqu'au moment de l a dévaluation, aussi bien les réglons à monnaie forte 
que cell e s à monnaie f a i b l e ont vu baisser les p r i x des produits de base par 
rapport aux autres marchandises. Les pays de l'Europe occidentale qui importent 
surtout des matières premières et des denrées alimentaires et qui exportent des 
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produits manufacturés.ont probablement vu se modifier'quelque peu à leur avantage 
le rapport des p r i x à l'exportation et à l'importation dans leurs échanges avec 
les pays insuffIsamment développés. Par contre, l e rapport des pri x à l'expor­
ta t i o n et à l'importation ne semble pas s'être modifié considérablement pour les 
Etats-Unis dans leurs échanf-ea avec l'ensemble des pays Insuffisamment développés, 
les p r i x des exportations vers ces pays ayant baissé de même que les p r i x des 
importations qui en provenaient» 3.) Vn certain nombre de pays insuffisamment 
développés.ont vu se modifier à If u r désavantage l e rapport des pri x à l'expor­
tât ion- et à l'importation par suite de baisses dans les pri x de certains produits 
alimentaires, mais l a si t u a t i o n *^ié d'un jsĵ .ys à l'autre suivant l'importance 
r e l a t i v e du role de certains pro$ii.|ts de base dans l'ensemble de leurs 
exportations et aussi suivant l a gmvité de 1§. chute des p r i x de ces produits par 
rapport aux prix à l'importation. 

Dans certains cas, l'alourdissement des garchés internationaux de produits 
de.base s'est déjà traduit non seulement par des baisses de p r i x mais par une 
tendance a l a constitution de stocke excédentaires. Dans les pays à monnaie forte 
l e danger d'apparition de stocks de marchandises se f a i t s entir plus immédiatemoni 
que dans les pays à monnaie f a i b l e , ce qui est du en grande partie à l a pénurie 
générale de devises fortes dans la"^ plus grande partie du monde. Kous avons déjà 
mentionné les difficultés que les régions à monnaie forte ont déjà rencontrées 
ou rencontreront probablement pour vendre sur les marchés Internationaux leurs 
excédents exportables de blé, de coton, de graisses et d'huiles, de sucre, de 
bois et de pulpe de bols. Toutefois, l a lourdeur qui s'est manifestée au.cours 
de l'année sur les niarchés des produits de base et l e souci que cause l'existence 
d'excédents pour certains produits ne se sont pas f a i t sentir seulement dans 
les pays à monnaie forte et on v o l t surgir les symptômes d'une contraction 
générale de l a demande et d'un gonflement de l ' o f f r e de produits de toutes 
sortes. 

1) Dans les exportations des E t a t s - l i i i s une très forte partie revient à un 
certain nombre de produits p a r t i c u l i e r s que les Etats-Uhis ne produisent 
pas eux-mêmes, La-demande des Etats-Unis pour certains de ces a r t i c l e s , 
particulièrement l e café, a continué à être forte au cours de 19^9-et, dsins 
ces cas-là, les p r i x à l'exportation sont restés fermes ou ont même augmenté. 
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La tension résultant des f r a i s exposés au chapitre précédent s'est f a i t 
sentJr avec une extrême intensité sur l a 'balance des paiements du Eoyaume-Iini, 
Lor s q u ' i l a annoncé une dévaluation de 30>5 pour 100 de l a l i v r e , l e 18 septembre 
IL'̂ ;';, le Gouvernement du Eoyaume-Uii a déclaré que l a nécessité d'arrêter l'épui-
semei;t des réserves en or et en dollars de là zone s t e r l i n g et l e s pertes résul­
tant de l a spécu.lation contre l a l i v r e rendaient cette mesure immédiatement 
indisper.icable, La deuxième raison invoquée était l e besoin d'accroître l a 
possibilité pour le Royaume-Uni et l a zone s t e r l i n g d'acquérir des dollars en 
réduisant les. p r i x des produits expor'bés vers les marchés de l a zone d o l l a r . 
A ce sujetóle Ciianceller de l*'5chiqaler a déclaré "NOUS avons amélioré notre 
productivité, mais pas assez rapidement. Le temps dont nous disposons est t e l l e ­
ment court et nos réserves ont tellement diminué qu'une modification du taux de 
change du dol l a r est l a seuls méthode qui nous'permette d'abaisser assez rapidemen 
nos p r i x . Kous avions .espéré que l'accroissement de notre produc'tivité et 
d'autres améliorations auraient rendu cette mesure superflue, mais les événements 
se sont précipités", 

La va^ue de dévaluation monétaire qui en a résulté ne s'^est pas limitée aux 
pays à raonnaie f a i b l e . Tandis que les autres pays de l a zone s t e r l i n g , sauf l e 
Pakistan, et plusieurs pays situés en dehors de cette zone -les pays Scandinaves, 
le s Pays-Bas et l a Grôce - ont également dévalué leur monnaie d'environ 
50,5 pour 100, un certain nombre de pays qui possèdent une monnaie relativement 
forte - l e Canada, l a Belgique, l e Luxembourg et le Portugal - ont dévalué dans 
une proportion moindre, allant.de 9 à 15 pour 100, Quelques autres pays à monnaie 
f a i b l e qui avaient précédemment réduit le taux de change de leur monnaie en 
établissant un marché o f f i c i e l et un marché l i b r e - France et I t a l i e - ont profité 
du moiîient pour aligner les deux taux et ont dévalué dans une proportion plus 
f a i b l e que le Royaume-Uni. Dans cer-tains autres pays, cependant, par exemple en 
A.rgentine, les systèmes de changea r.ultiplec déjà en vigueur ont été encore com­
pliqués. Enfin, l a majorité des pays d'Euro.pe orientale, a i n s i que le Japon et 
certains pays d'Amérique l a t i n e à monnaie relativem.ent f a i b l e , n'ont pas modifié 
l a contre-valeur en dollars àe leur monnaie. 

1) Discours prononcé par S i r Stafford Cr-ipps, pour annoncer l a dévaluation de l a 
l i v r e s t e r l i n g , t e l q u ' i l a été reproduit dans le London Times du 
19, septembre 1949. 
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En ce qui concerne les pi*lx dans les pays'-qui ont dévalué leur monnaie,., i l . 
apparaissait, vers l a f i n de 194S> que les pri x intérieurs des marchandises im­
portées de l a zone dol l a r avaient suhi une 2iausse sensible. A i n s i , les pr i x de 
gros en Granee-Bretagne du blé canadien se sont élevés de plus de 20 pour 100 

après l a dévaluation. LeS prix du coton brut ont augmenté et i l y a eu hausse 
subséquente des prix du f i l de coton; des augmentations importantes se sont 
également produites dans' les p r i x des métaux non ferreux. D'autre part, les pri x 
de certains produits de base - produits en grand et exportés en grandes quantités 
vers l a zone d o l l a r par des pays dévaluateurs - ont subi une hausse qui a eu pour 
résultat de f a i r e monter les pri x de ces produits exportés dans des pays qui 
avaient eux aussi dévalué. Les marchandises en question comprenaient l e coton 
d'Egypte, l a . l a i n e et l e caoutchouc des Dominions. A i n s i , dans bien des cas, l a 
dévaluation n'a pas eu pour conséquence une baisse des pr i x en dollars correspon­
dant entièrement au taux de l a dévaluation. A l a f i n de l'année, non seulement' 
les conséquences^de l a dévaluation sur les pri x ne s'étalent pas encore f a i t 
pleinement sentir dans l'économie des pays qui avaient dévalué, mais i l était 
d i f f i c i l e de distinguer les 'variations de pr i x dues à l a dévaluation de celle s 
qui résultaient des tendances dominantes du marché. 

L'efficacité de l a dévaluation comme moyen de combler l e déficit en dollars 
dépendra en grande partie dè l a mesure dans laquelle les importations provenant 
de l a zone d o l l a r , f a i t e s par les pays qui ont dévalué,, diminueront en raison de 
l'-élévatlon.̂ des prix de ces Importationa dans l a monnaie nationale des pays 
dévaluateurs; e l l e dépendra aussi de l a mesure dans laquelle les exportations des 
paya dévaluateurs, tant vera l a zone dollar que vers d'autres marchés, en contre­
partie dea importatáons payablea en d o l l a r s , pourront être accrues par suite de 
l'amélioration de l a position de ces pays comme concurrents. En ce qui concerne 
les conséquences intérieures de l a dévaluation, nous avons déjà f a i t observer que 
les p r i x ont augmenté du f a i t des augmentations survenues dans l e cout des pro­
duite importés de l a zone d o l l a r , et, dans une certaine -mesure, de pays à monnaie 
f a i b l e . Quant à l ' e f f e t i n f l a t i o n n i s t e ou déflationniste de l a dévaluation sur 
là demande intérieure, dans les pays qui ont dévalué, i l dépendra de. l a mesure 
dans laquelle l a valeur, dans leur propre monnaie,' de leurs exportations,augmen­
tera ou diminuera par rapport à "celle de leurs importations^ 

Bien q u ' i l s o i t d i f f i c i l e ' d e prévoir les résultats.à longue échéance de.la 
dévaluation, les difficultés qui pèsent sur l a situ a t i o n économique d'un grand 
nombre de pays qui ont dévalué apparaissent dans l'analyse de l a si t u a t i o n du 
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Eoyaume-Ifci à l a suite de l a dévaluation. 
Par suite des r e s t r i c t i o n s à l'importation, les importations-du Eoj-aume-lffii 

en provenance des pays à monnaie forte avaient déjà été limitées principalement 
aux acliats indispensables, -Les augmentations de pri x des produits importés de 
pays à monnaie forte ne sont donc probablement pas de nature à i n f l u e r sur le 
volume de ces importations, La décision prise par le Eoyaume-Uni et les pays de 
l a zone s t e r l i n g , au cours de l'été 19^9 (avant l a dévaluation) de réduire encore 
de 25 pour. 100 les importations en provenance des Etats-Unis, n'a,laissé qu'une 
marie encore moins forte pour l a nouvelle réduction des importations que pourrait 
causer l a dévaluation en s o i . - . ' 

L'amélioration de l a capacité de concurreiTce des exportations du Eoyaume-Uni 
par^rapport à celles des Etats-Unis dans les pays à monnaie f a i b l e , pourrait -
contribuer à améliorer l a position britannique à l'égard du d o l l a r . Par exemple, 
l e remplacement par l a zone s t e r l i n g des importations payablea en dollars par 
des importations en provenance du Eoyaume-Uni, réduirait pour d'autres membres 
de l a zone s t e r l i n g l a nécessité de: recourir au fonds commun en d o l l a r s . De plus, 
i l - s e peut que le Éoyaume-Uni s o i t en mesure d'acquérir des dollars en se s u b s t i ­
tuant aux Etats-Uhis pour effectuer des exportations vers d'autres pays à monnaie . 
f a i b l e , à condition que ces-pays soient disposés à payer ces exportations en 
d o l l a r s . Cette possibilité sera vraisemblablement limitée, car les importations 
en provenance des Etats-Unis par les pays à monnaie f a i b l e ont déjà été réduites 
par des r e s t r i c t i o n s à l'importation, comme c'est l e cas pour l e Eoyaume-IMl. 
Toutefois, étant donné que ces r e s t r i c t i o n s ont été, dans-bien des cas, appliquées 
moins strictement que dans l e Eoyaume-Un.i, i l peut ex i s t e r , dans certains pays, 
une marge qui permette une nouvelle réduction des importations en provenance des 
Etats-I5iis, par suite de différences de p r i x résultant de l a dévaluation. 

La capacité du Eoyaume-Uni et de l a zone s t e r l i n g à accroître leurs exporta­
tions vers des pays .à monnaie forte dépendra, essentiellement du niveau du revena 
national dans ces pays. 

L'effet de l a dévaluation sur les exportations ; du Royaume-Uhi vers des pays à 
monnaie f o r t e , à un niveau déterminé du revenu da,ns ces pays, dépendra de l'élasti­
cité de leur demande de produits du Eoyaume-Uhi. Pour que l a valeur en dollars 
des exportations du Eoyaume-Uni vers des pays à monnaie.forte augmente, i l faudra 
que'le volume de ces, exportations s'accroisse plus qu'en raison inverse de l a 
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réduótion Ses p r i x en dollars i ---^ ^ • [ 
Là posi t i o n du" Eoyàume-ISil viS-à-vis du do l l a r pourrait également s'améliorer 

par un accroissement de là valeur en dollars des exportations des autres pays de 
lá'¿one s t e r l i n g , ce qui augmenterait les réserves en dollars du fonds commun de 
l a zone sterling'. Les exportations de ces pays vers l a zone dol l a r se composent 
principalement de-"produits de "base^ notamment de l a i n e , de caoutchouc et d'étain. 
Les p r i x de- l a laine et du caoutchouc ont fortement monté après l a dévaluation et 
orit'presque a t t e i n t , vers là fin. dé l'année, le niveau exprimé en dollars où i l s 

trouvaient avant l a dévaluation.' I l ne faut donc guère s'attendre à un accrois 
"sèment,' tout au moins' dans l'avenir immédiat, du volume ou de l a valeur exprimée 
• en dollars des' exportations de ces produits, comme conséquence de l a dévaluation. 
Dans le cas de l'étain, les pr i x en l i v r e s s t e r l i n g , ont sensiblement monté 
aussitôt après l a dévaluation, mais, après l a reprise du li"bre • échange à Londres, 
i l s sont retombés à un niveau à peine supérieur au niveau d'avant l a dévaluation. 
Néanmoins,- i l n'est pas certain que le'volume des exportations d'étain en prove­
nance" de-la zone s t e r l i n g , vers les E'tats-'Liiis, puisse être augmenté, même aux 
dépens d'autres sources d'approvisionnement, d'une manière suffisante pour élever 
l a valeur-en dollars de ces exportations. 

'AinBi> les effets de l a dévaluation sur l a position.du Royaume-Uni vis-à-vis 
dû-̂ dollar sont extrêmement incertains; cependant, une certaine amélioration s'est 
déjà manifestée par suite des r e s t r i c t i o n s , imposées avant l a dévaluation et . 
maintenues depuis l o r s , sur les impor-tations payables en d o l l a r s . A l a f i n de l^kS 
on a annoncé que le déficit en dollars de l a balance commerciale de l a zone 
s t e r l i n g , au cours du dernier trimestre de l'année, était tombé à 51 m i l l i o n s de 
doll a r s , contre 559 m i l l i o n s de dollars dans l e trimestre précédente Lés réserves 
en or et en dollars de l a zone s t e r l i n g comptaient au 51 décembre 1949, 265 m i l l i c 
de dollars de plus qu'au 30 septembre. Outre les'conséquences des r e s t r i c t i o n s 

1) S i l'on admet q u ' i l ne se produira aucune hausse des prix en l i v r e s s t e r l i n g 
des produits exportés par l e Royaume^-liii,. une augmentation d'environ pour IC' 
du volume des exportât ions n'apporterait aucune, modification à l a valenr en 
dollars de ces exportations» Mais, s i les p r i x en l i v r e s s t e r l i n g des produi' 
expor-tés par l e Royaume-Uni augmentent, l e volume des expor'tatiens n'aura pas 
besoin d^augmenter dans une proportion aussi f o r t e , . • 
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sur les importations payables en d o l l a r s , on peut attribuer à- deux f a i t s - qui 
ne doivent pas se renouveler - environ l a moitié de l a réduction du déficit en 
dollars de l a balance-commercialej ce sont : l'entrée de dollars provenant 
•d'achats ajournés et de paiements différés en prévision de l a dévaluation concer­
nant ¿33 me^rchandises • et des services de l a zone s t e r l i n g , et l a reprise d'achats 
par les Etats-Unis de produits payables en l i v r e s sterling,pour l a reconstitution 
de stocks, achats qui avaient diminué en prévision de l a dévaluation. 

Les répercussions intérieures de la-dévaluation, qui sont aussi complexes 
et.également d i f f i c i l e s à prévoir, peuvent être considérées.du. point de•vue-dés 
conséquences sur les pr i x intérieurs qui résultent du p r i x de revient,-.c'est-à-
dire de l'augmen-tation des pri x des produits importés; on peut aussi les oonsidé-
rer du.point de vue des conséquences i n f l a t i o n n i s t e s ou déflationnistes sur l a 
demande intoiieurè qui résultent des modifications survenues dans l e secteur 
du commerce extérieur de l'économie. Dans l e Poyaume-Uni, on. peut prévoir une 
augmentation en l i v r e s s t e r l i n g des pri x des marchandises qui dépenden-t des p r i x 
de-revient des, produits importés, cela par suite de l a hausse des prix exprimés 

. en l i v r e s s-terling non seulement des impor"tations payables en dollars-, mais aussi 
des importations de matières premières provenant de l a zone s-terling, La hausse 
des p r i x en l i v r e s s t e r l i n g tendrait à réduire les salaires réels et l a consomma­
tion in-térieure et i l en résulterait un accroissement de ressources disponibles 
pour l'exportation, 

La conséquence i n f l a t i o n n i s t e de l a dévaluation sur l a demande intérieure 
dépendra de l a mesure dans laquelle l a valeur des expor-tations, exprimée en 
monnaie intérieure, augmentera, en. f a i t , par rapport à c e l l e des importatlor - S , 

Après l a dévaluation de l a l i v r e , l e Gouvernement du Boyaume-Uni a annoncé un 
certain nombre de mesures a n t i - i n f l a t i o n n i s t e s , Ces mesures semblent avoir 

1) Les investissements en c a p i t a l f i x e devaient être réduits de i k O m i l l i o n s 
.de l i v r e s . Sur cette somme, le financement de l a construction d'habi-tatiens 
devait être réduit de 35 millions de l i v r e s , principalement dans l e secteur 
privé, La construction de nouvelles écoles, de centres sani-taires. et 
d'édifices o f f i c i e l s devait également être réduite. En outre, les i n v e s t i s ­
sements à. long terme dans l ' i n d u s t r i e des combustibles et de l a force motrice 

(voir suite page 5I) 
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été prises pour Taire éclies à Id.jâ èôsion i n f l a t i o n n i s t e engendrée par l'espoir, 
d'une diminution de l'excédent des importations globales, exprimé en l i v r e s . 
L'équilibre général de l a balancé dés paiements" du Ebj'aimie'^-IMi, au cours du premier 
semestre de l'année'1949, est'du à un excédent'des'expor'ta fions vers les pays à 
monnaie f a i b l e et "à un excédent à peu près égal des importations en provenance de 
pays à monnaie fo r t e . En'ce qui'concerne les premieres, on peut s'attendre à un 
cer^tain accroissement du volume des "exportations vers les pays à monnaie f a i b l e . 
Toutefois, les p r i x dés produits importés de ces régions, des matières premières 
par exemple, risquent d'àugmén-tér davantage que Íes pr i x des produits exportés ver 
ces régions, de sorte que l'on ne s a i t pas encore dans quel sens sera modifiée l a 
vàleui de l'excédent des exportations"vers les pays à monnaie f a i b l e . Comme nous 
l'avons'indiqué plûS haut, on peut prévoir que l'excédent des importations en prove 
nance des pays à monnaie forte diminuera, principalement en. raison des nouvelles 
r e s t r i c t i o n s à l'importation, Touteifois, une diminution de l'excédent des importa­
tions, exprimée en dol l a r s , n'implique pas nécessairement une diminution exprimée 
en monnaie nationale, en raison de l a dépréciation de l a l i v r e par rapport au dpllt 
On ne s a i t donc pas s i l'excédent des importations globales exprimé en l i v r e s , dim; 
nuera, et, par conséquent, s i l e résultat net de l a dévaluation sera de caractère 
in f l a t i o n n i s t e ou déflationniste. 

(suite de l a note) 
devaient être diminués. En plus de l a réduction des dépenses constitutives de 
ca p i t a l ' f i x e , une diminution dès dépenses du gouvernement pour paiement de ^ 
marchandisee et.de services', de l'ordre de 12Ó millions, de l i v r e s s t e r l i n g est 
prévue dans l'exercice f i s c a l 1950/195I. ' Sur ce c h i f f r e , 50 millions de l i v r e s 
s t e r l i n g proviendront d'une réduction des dépenses re l a t i v e s à l a défense natio­
nale et 60 millions de l i v r e s s t e r l i n g , des dépenses c i v i l e s , JJne part impor'tan-! 
de l a réduction des dépenses c i v i l e s por^tera sur les dépenses administratives di 
gouvernement. En outre, l e Gouvernement du Eoyaume-ltii a décidé d'abolir les 
subventions payées pour un cer'bain nombre de produits de consoramation, comme les 
oeufs en poudre, les r a i s i n s secs et l e poisson. La perception d'un dr o i t 
peu élevé sur les'ordonnances des médecins a été introduite, dans l e règlement 
de Service de santé national. 

t _ . 
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5. PEOBtEríES A LONG TEEiME DU COtSyERCE IKTERKATIOIiAL 

La perturbation chronique dont l e commerce international souffre à l'heure , 
actu e l l e provient essentiellement de déséquilibres structuraux, à long terme, 
pour lesquels on ne peut encore envisager de remède. Par a i l l e u r s , l a cri s e du 
commerce •international qui a entraîné l a dévaluation a montré combien l e commerce 
interne-tional est sensible à toute augmentation que peut provoquer, dans les 
exportationa d'un pays commerçant important, un fléchissement de l a demande 
effect i v e intérieure; e l l e a auaai montré q u ' i l est nécesaalre d'éviter l a 
propagation internationale des mouvements de déflation, 

Lea déséquilibrée atructuraux du moment, dana l e commerce inte r n a t i o n a l , 
, - peuvent être envisagea du point de vue dea.paya.de l'Europe occidentale, des, , 

Etats-Unis d'Amérique et dea paya insuffisamment développés. 
On ne saurait attribuer .entièrement aux bouleveraementa provoquée par l a 

dernière guerre lea difficultéa que lea paya de l'Europe occidentale connaiasent 
:en matière de balance des paiements'. Certes, i l - e s t v r a i que, s i les paya de 
l'Europe occidentale ne sont pas en mesure d'équilibrer leurs transactions Inter­
nationales, c'est dans une grande mesure à causa dea dévaatationa aublea pendant 
l a guerre, Potir f a i r e face è ces problèmea teitrporairea, ces pays reçoivent de 
l'étranger une aide qui doit leur permettre de aurmontsr lea difficultés de l a 
période de reconstruction. Cependant, bien que leur production i n d u s t r i e l l e a i t 
a t t e i n t de nouveau, Binon dépassé, l e niveau d'avant-guerre, ces pays n'ont pu 
rétablir l'équilibre dana leurs paiements internationaux. Dans certaine de cea 
pays, l e montant global dea exportations eat encore bien inférieur à c e l u i dea 
importationa. Pour ceux dont lea exportations et lea importationa aont plus 
près de l'équilibre, l e rétabliaaement réalisé.est, dans une grande meaui-e, 
i l l u a o l r e car lea excédents d'exportations è. destination de régions à monnaie 
f a i b l e ne sauraient compenser les excédents d'importa-tions en provenance de 
régions à monnaie f o r t e . 

Les pays de. l'Europe .occidentale ne sont plus en mesure d'équilibrer leura 
tranaactiona par dea échangea multilatéraux en gagnant aur dea t i e r a marchés des 
dolla r s qui leur permettraient de payer leura excedente d'importationa en prove­
nance dee Etata-Unis d'Amérique, S ' i l en eat a i n a i , c'eat parce que bon nombre 
de pays insuffisamment développés aituéa en dehora de l'Europe ont maintenant un 
excédent net d'importations à l'égard des Etats-Unis d'Amérique alors qu'avant l a 
guerre i l s avalent un excédent net d'exportations. En p a r t i c u l i e r les pays d'Asie 
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ont vu conaidérabiement se restreindre leurs moyens de réaliser des gains en" 
do l l a r s , la'capacité d'exportation de l'Asie a'été-réduite par les dévastations 
du temps de guerre et par les troubles d'après-guerre et, pour certains a r t i c l e s 
d'exportation de l ' A s i e , l a demande sur l e marché des Etats-Unis n'est plus 
e,ussi forte qu'avant l a guerre par suite de l a mise au point de produits de 
remplacement synthétiques. De plus,- l e s pays de l'Europe occidentale ont été 
contraints dans certains cas d'acheter aux Etats-Unis d'Amérique des marchandises 
qu ' i l s importaient avant l a guerre, de régions insuffisamment développées mais 
que ces régions ne sont plus en i^^ure de fournir s o i t par suite des dévastations 
causées par l a guerre s o i t en r̂ féî on d'une aufe^ntation de la-consommation . 
intérieure. 

Si i'on veut apporter une Jâolution aux pïohl^es que les pays de l'Europe 
occiden-tale s'efforcent de rescilsaare pour réaï.lser un éqjiilibre général dans leurs 
paiements internationaux bomme d^ns leura transactiona en d o l l a r s , i l faudra 
t e n i r courpte des changements strî ç-luraux qui se aont produits et qui se produi-
sent encore dans l'économie mondlfi,ie. En preïaier li e u , ' l es 'beaoins d'iraportatior 
des régiona insuffiaamment déveloiipées ont coEsidérahlement changé. Avant l a 
guerre, les pays de l'Europe occidentale irâ iàrtaient" aurtout de ces régiona dea 
denréea alimentaires et "des mat$3ires pr^ièrfs; en f etour, i l s exportaient des 
produite f i n i s , notamment des hiena de conaommation. Cependant, ce régime 
d'échange comnencait à se modifier même avant l a guerre en raiaon du développemei 
progressif de l' i n d u a t r i e , notamment de l' i n d u s t r i e t e x t i l e dans les régions 
inauffisamment développées'. Depuis l a guerre, cette tendance s'est trouvée 
accentuée par les programmes de développement économi.que que lee régions 
insuffisamment développées ont établis après l a guerre en vue du traitement des 
matières premières indigènes,de l'expansion des industries productrices de biens 
de consommation s t , dans certains cas, des industries lourdes. Eu égard à ces 
f a i t s nouveaux, Íes paya de l'Europe occidentals doivent envisager l a nécessité 
d'ajuster l a structure de leur propre production et de' leurs échanges. I l s 
trouveront des marchés d'exportation plus larges poiu" les biena dont'lea pays 
insuffisamment développée ont beaoin aux f i n s du développement économique, mais 
cea marchés seront rétrécis en ce qui concerne les biens que produisent de plus 
en plus par eux-mêmea les paya inauffisamment développés. 

"Un deuxième problème st r u c t u r a l pour les paya de l'Europe occidentale procèd 
du déaéquilibre conatant dea échangea avec lea Etats-Unis d'Amérique, étant donn< 
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notaimaent que les moyens dont ces pays disposent pour augmenter leurs exportations 
à destination des Etats-Unis sont extrêmement limités'. S i les importations des 
pays de -l'Europe occidentale, en provenance des Etats-Unis d'iimérique continuent 
d'être excédentaires, ces pays ne pourront équili'brer leurs transactions avec l e s 
Etats-Uîiis d'Amérique que dans l a mesure où leurs excédents d'exportations à 
destinat-i.on d'autres pays seront payables en d o l l a r s . I l est extrêmement douteux 
qu'à l a longue les pays insuffisamment développés^ soient de nouveau en mesure de • 
réaliser des gains nets en dollars dans leui's transactions courantes avec l e s 
Etats-Unis d'Amérique; cette éventualité dépend do l a mesure, dans laquelle i l s 
pourront et voudront, s o i t remplacer leurs importations en provenance des E-tats-
Unis d'Amérique par des importations én provenance des pays d'Europe occidentale, 
s o i t augmenter leurs exportations à destination des Etats-Unis d'Amérique, s o i t 
encore employer ces deux méthodes à l a f o i s . I l est également douteux que les -
pays insuffisamment développés a i e n t . l a faculté d ' u t i l i s e r pour des achats dans 
-les pays de l'Eur-ope occidentale, les prêts en do l l a r s q u ' i l s pourraient se v o i r 
accorder. En conséquence, i l paraît douteux que les pays.de l'Europe occidentale 
puissent fonder leurs plans sur l'iiypothèse q u ' i l s seront en mesure, sur des t i e r s 
marchés, de gagner des do l l a r s pour payer leurs continuels excédents d'importa­
tions en provenance des Etats-Unis d'Amérique. En tous cas, s i les pays d'Europe 
occidentale doivent réduire leurs excédents d'importations en provenance des 
Etats-Unis d'/j.-3.órlque au niveau de leurs gains nets en doll a r s sur les t i e r s 
marchés, i l leur faudra se décider à apporter des .ajuebemoüts importants à l a 
structure'de leur production et de leurs échanges. Dans l a mesure où ces pays 
devront réduire leurs importations de denrées alimentairea et de matières premlèree 
en provenance des Etats-Unis d'Amérique, i l faudra q u ' i l s cherchent d'autres 
sources d'approvisionnement et qu ' i l s u t i l i s e n t toutes lea poaaibilitéa d'augmen-tar 
leurs échangea avec d'autres régions du monde, notamment dans les caa où ces 
posalbilitéa n'auront pas encore été pleinement exploitées. Et s i les pays de 
l'Europe occidentale Jugent indispensable de réduire leura importations de biena 
de capi-bal en provenance dea Etata-Unis d'Amérique, i l s devront compter plus que 
jusqu'à-présent sur leurs.propres moyens poijr"'produire, l ' o u t i l l a g e nécessaire au 
rééquipement de leurs industries. 

A i n s i , les pays de l'Europe occidentale pourraient continuer d'avoir vis-à-vif 
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des Etats-Unis d'Amérique un excédent net d'importations, excédent toutefois -
moins grand qu'auparavant, tout en s'efforçant de gagnerdes dollars sur des 
t i e r s marchés. L'efficacité d'un programme de ce genre dépend de l a mesure dans 
laquelle ces'tiers marchés seront désireux ou capables de réaliser des gains nets 
en dollars dans leurs transactions avec les Etats-Unis d'Amérique, ce qui est 
peu probable. Comme autre solution, les pays de l'Eiu-ope occidentale pourraient 
chercher è réaliser un meilleur équilibre dans leurs transactions internationales 
avec tous les groupes impor-tants de pays et avec les Etats-Unis d'Amérique. De 
toute manière> i l faudrait q u ' i l s apportent des modifications importantes b l a 
structure de leur production et de leurs échangées. 

La caractéristique essentielle des échanges des Etats-Unis d'Amérique est 
que, tout en fournissant une f r a c t i o n importante du commerce International, ces 
échanges jouent un role r e s t r e i n t dans l'économie de ce pays. A.insl les 
importations des Etats-Unis d'Amérique en 19l}-8 ne représentaient que 5 pour 100 

du produit national brut tout en constituant 25 pour 100 du montant global des 
exportations mondiales. I l semble que les Etats-Unis d'Amérique aient une 
tendance presque innée à exporter plus qu'ils n'importent en raison de l'excep­
tionnelle capacité qu' i l s ont de subvenir à leurs propres besoins, et s i les 
transactions internationales ne sont pas mieux équilibrées, c'est notamment parce 
que les importations oes Etats-rUnis d'Amérique n'ont pas même commencé d'approcher, 
l e niveau nécessaire pour contrebalancer les exportations du pays. Depuis l a 
guerre, une f r a c t i o n considérable de l'excédent d'exportations des Etats-Unis 
d«,?\iiiérique a été financée par des prêts et subventions des Etats-Unis d'Amérique 
aux pays étrangei;s a i n s i que par des prélèvements sur les réserves d'or et de 
dollars des pays dont l a balance commerciale avec les Etats-Unis d'Am.érique est 
déficitaire. Dans les années" à venir, les Etats-Litils d'Amérique devront, soit 
continuer à financer un excédent d'exportations, s o i t apporter les c o r r e c t i f s 
nécessaires pour permettre un meilleur équilibre des échanges, c'est-à-dire 
augmenter leurs Importations, ou diminuer leurs exportations ou encore conjuguer 
ces deux moyens. Dans ce dernier cas, i l faudrait que l a demande effective 
intérieure augmente, a f i n de compenser l a réduction de l'excédent d'exportations, 
et que l a structure de l a production s o i t modifiée.. 

Bon nombre de pays insuffisamment développés dont l'économie .est,étroitement 
liée à c e l l e de l'Surops occidentale et des Etats-Unis d'Amérique ont accumulé, 
pendant l a guerre, des avoirs considérables en devises étrangères,' Dans l a pérloc 
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d'après-guerre, ces pays ont utilisé ces réserves pour financer d'importants 
excédents d'importations en provenance des Etats-Unis d'Amérique et de certains 
pays de l'Europe occidentale, et beaucoup, ont épuisé ou sont près d'avoir épuisé 
ces réserves, l e plus, bon nombre de ces pays ont souffert de l a baisse brutale 
des p r i x des denrées alimentaires et des matières premières en 19^8 et 194-9, ce 
•qui a réduit davantage encore, les moyens dont i l s disposent pour maintenir leurs 
importations aux niveaux courants. 

Les ajustements que le s pays insuffisamment développés se trouveront 
contraints d'apporter dans leur commerce extérieur dépendront dans une certaine 
mesure de l a possibilité, pour ces pays, d^emprunter des capitau;c étrangers et 
de continuer a i n s i .à financer des excédents d'importations. Depuis l a f i n de l a 
guerre, l e volume des investissements privés internationaux a été f a i b l e et i l 
n'apparaît pas encore q u ' i l doive augmenter de façon notable dans l'avenir 
immédiat. De plus, l e volume des prêts et crédits gouvernementaux, comme c e l u i 
des prêts consentis par des organismes internationaux en faveur du développement 
des pays moins évolués,, a été assez r e s t r e i n t . 

Comme on l ' a f a i t observer plus Imut, des changements importants sont 
intervenus dans l a structure deé éclianges des pays insuffisajmnent développés. 
Dans l a plupart des plans, on envisage un développement économique plus équilibré 
des ressources natiurelles a f i n de relever les niveaux de v i e , ce qui implique, de 
l a part des pays insuffisamment développés, une tendance encore plus accentuée 
que pendant les premières années d'après-guerre à réserver pour l a consommation • 
nation.ile et non pour l'exportation une f r a c t i o n plus importante de la, production 
de denrées alimentaires et de matières preiairres indigènes. En même temps, bon 
nombre de ces pays possèdent déjà ou envisagent de créer des industries de 
transformation des matiires premières, de sorte que, parmi les a r t i c l e s d'expor­
t a t i o n q u ' i l s o f f r i r o n t sur les marchés internationaux, on trouvera probablement 
une proportion de plus en plus forte de produits de base déjà traités. En outre, 
plus°ieura de ces pays, pendant l a guerre ; .ont commencé d'expoi-ter des quantités 
assez importantes de produits d'industries nouvelles, notaimnent de produits 
t e x t i l e s . I l est v r a i que dans leurs e f f o r t s à ces f i n s les pays' insuffisamment 
développés rencontrent des difficultés,. mais on peut s'attendre à ce qu ' i l s 
s'emploient-de plus en plus, au fur et à mesure des progrès de leur développement 
économique, à exporter des produits q u ' i l s auront amenés à un état de transfor­
mation plus avancé. 
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Que les pays insuffisamment développés aient tendance à conserver pour.la 
consommation nationale une f r a c t i o n de plus en plus importante de leur production 
de denrées-alimentaires et de matières premières ne s i g n i f i e pas nécessaireiiient 
que l e volume de leUrs exportations- de produits de base i r a en diminuant. Plu 
plusieurs paj''s, t e l s que l' A u s t r a l i e et l e Canada, ont réussi à relever l e niveau 
de vie-de leurs populations et à f a i r e progresser leur développement i n d u s t r i e l 
tout en continuant à jeter sur l e marché mondial des quantités considérables de 
denrées alimentaires et de matières premières; les Etats-Unis d'Amérique eux-memee 
sont l a s o v r c e l a plus importante au monde-de deni'ées alimentaires et de matières 
premières mises sur l e marché international et i l s sont en même temps les plus 
importants fournisseurs de produits f i n i s . D'autre part, les pays insuffisamment 
développés qui comptent une population importante s i on l a compare k l'état 
actuel du dév doppement de leurs ressources naturelles ne pourront exporter des 
denrées alimentaires et des matières premières que dans -la mesure o-ù i l s 
trouveront un avantage net h restreindre délibérément l a consommation intérieure 
a f i n de pouvoir se procurer les inçortations dont i l s ont un besoin urgent,-

Tant que les pays insuffisamment développés ne pourront obtenir de l'étranger 
d'iiaportants prêts à long terme,-il est probable que les.exportations de produits 
•de base constitueront pour eux^ pendant, un certain temps, l e moyen l e plus 
important de se procurer les devises étrangères nécessaire^ pour les importations 
d'équipement productif et d'autres biens essentiels. Etant donné leur importance 
pour l e développem.ent plus équll'ibi'é des ressources natiurelles, les possibilités 
d'importation d'équipement productif joueront peut-être .le rôle d'un puissant 
stimulant pour les paj^s ins'Jiffisanment développés q.ui seront amenés è. donner plus 
•d'expansion r l a production des produits dé base, de manière è. po-avoir maintenir 
ou même accroître leurs exportations de ces produits., et. i-elever en même temps 
le niveau de l a consommation intérieure. Toute mesure tendant à assurer des 
marchés stables-pour leurs exportations constituerait pour ces pays un nouvel 
encouragement è. s'engager•dans cette vole. En ce qui concerne les importations, 
i l paraît probable que les pays insuffisamment développés se trouveront de plus 

, en plus obligés, même dans les circonstances les plus favorables, de ménager . 
leurs ressources en devises étrangères en,donnant une haute priorité aux inçor-
tations de biens dé c a p i t a l et autres" fournitures dont i l s ont un besoin urgent 
et en restreignant leurs importations de biens .de-consommation moins essentiels 
notamment de biens q u ' i l s sont en mesure de produire eux-mêmes. 
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L ' i n d u s t r i a l i s a t i o n des pays insuffisamment développés a donc des incidences 
im-portantes pour les pays avec lesquels i l s font des échanges en ce qui concerne 
l a structure de l a production de ceux-ci en vue de l'exportation.. Si donc on 
veut définir les ajustements nécessaires pour que les échanges internationaux 
puissent s a t i s f a i r e davantage aux besoins respectifs des pays industrialisés et 
des pays insuffisamment développés, i l est nécessaire, pour commencer, de recon­
naître que l e processus de développement économique doit entraîner des changement 
essentiels è long terme dans l a répartition des moj'-ens de production dans l e 
monde¿ 

I l sera de toute manière d i f f i c i l e de procéder aux ajustements à long terme 
nécessaires dans l a structure de l a production mondiale et des échanges interna­
tionaux, mais ces difficultés seraient accrues par l'instabilité des transactloni 
internationales. Les problèmes que pose l'instabilité des transactions interna­
tionales ont été mis en évidence en 19^9 lorscue les importations des Etats-Uhis 
d'Amérique ont diminué brusquemesit à l a suite d'un fléchissement modéré de l a 
demande eff e c t i v e . Les pays industrialisés de.l'Europe occidentale ont été en 
mes-ore de compenser l a diminution considérable de leurs exportations è. destinatioi 
des Etats-Unis d'Amérique en afegmentant leurs exportations à destination des 
régions insuffisamment développées; les effets déflationnistes de l'augmentation 
de l'excédent d'importations dans ces derniers pays ont été compensés par une 
augmentation des investissements privés et publics. Cette évolution de l a 
sit u a t i o n a foi.i.rni des indications sur l a nature des problcmes-internationaux quj 
se posent chaque f o i s que des fluctuations du revenu et de l'emploi dans un pays 
commerçant important s'accompagnent d'une diminution des importations de ce pays 
par rapport à ses exportations. Les effets déflationistes de l a baisse subsé­
quente des exporbâtions des autres pays par rapport t leu-rs importations peuvent 
nécessiter des- mesures compensatoires intérieures - auquel cas ces pays ont à 
f a i r e iface è. un déséquilibre de l a balance, des paiements - ou bien, s i les pays 
intéressés ne prennent pas ces mesures compensatoires., les poussées déflation­
nistes auront tendance h se propager sur "le plan International. A i n s i , tant que 
l a demande de produits d'.importation est instable dans des pays commerçants 
Importants, les autres pays risquent d'éprouver des difficultés à maintenir chez 
eux l e ' p l e i n emploi et à sauvegarder l'équilibre de le'ar balance Internationale 
des paiements. A l a longue i l est même probable que.les pays qui cherchent à 
maintenir l e p l e i n emploi auront tendance à Isoler leur- économie de toutes l es 
perturbations extérieures en apportant des modifications à l a structure de leur 
production et en donnant une nouvelle orientation à leurs échanges. 
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Annexe 

Données s t a t i s t i q u e s 
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Liste des tableaux de l'Annexe 
PRODUCTION INDUSTRIELLE 

1. Production i n d u s t r i e l l e : Indices de l a production minière et manufac­
turière dans l e monde 

2. Production i n d u s t r i e l l e : Indices nationaux des industries minièies 
manufacturières \ 

3. Production d'énergie : Indices pour l e monde (non compris l'URSS) et 
les principales régions productives 

k . Production de houille dans le monde (non compris l'URSS) et les prin­
cipaux pays producteurs. 

5. Production de pétrole brut dans l e monde (non compris l'URSS) et les 
principaux pays producteurs 

6. Production des métaux non ferreux dans l e monde (non compris l'URSS) 
et les principaux pays producteurs 

7. Production de l a fonte et des alliages ferreux dans l e monde (non 
compris l'URSS) et les principaux pays producteurs 

8. Production d'alumlni-um dans l e monde (non-compris l'URSS) et certains 
pays 

9. Production de caoutchouc naturel et sjmthétique dans l e monde (non 
compris l'URSS) et les principaux pays producteurs 

10. Production et commerce extérieur de' produits fo r e s t i e r s : indices pour 
le monde (non compris l'URSS) et par régions 

11. Production de fibres t e x t i l e s : totaux pour l'ensemble du monde 
12. Production d'a.cier brut pour l'ensemble du monde (non compris l'URSS) 

et les principaux pays producteurs 
13. -T-roduction de véhiculer âuti.iiuoblles pour x-'ejuadwüle du xaunae (nuii 

compris l'URSS) et les principaux pays producteurs 
i k . Construction de navires marchands dans l e monde (non compris l'URSS) 

et les principaux pays de construction navale 
15. Industrie chimique : indices pour certains pays 
16. Construction mécanique ¡-Indices pour certains pays 
17. Production de t e x t i l e s : indices pour certains pays 
1-8. Activité dans les industries â.u bâtiment et de l a construction : 

Indices p¿.r pays 
19. Production du ciment pour l'ensemble du monde (non compris l'URSS)et 

les principaux pays - producteurs 
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B. PRODUCTION ALIMENTAIRE 
20. Ressources, production e t commerce de denrées a l i m e n t a i r e s : i n d i c e s 

mondiaux (non compris l'URSS) 
21. Ressources a l i m e n t a i r e s : va l e u r en c a l o r i e s e t en protéines animales 

par personne e t par Jour dans c e r t a i n s pays 
•22, Production e t e x p o r t a t i o n de céréales : totaux pour l'ensemble du monde 

l e s d i v e r s continents' e t c e r t a i n s pays 
. 23. Production e t e x p o r t a t i o n de r i z : totaux pour l'ensemble du monde 

(non compris l'URSS) pour l ' A s i e e t pour c e r t a i n s pays 
2k. Production de viande e t de p r o d u i t s l a i t i e r s : totaux pour certaine'»" 

régions 
25. Production de sucre : totaux pour l'ensemble du mondé (non compris 

l'"URSS) par continents et pour c e r t a i n s pays 
26. Production des h u i l e s e t des g r a i s s e s : totaux d'avant-guerre et*'' • 

d'après-guerre. Indices pour l'ensemble du monde et pour c e r t a i n e s 
régions 

C. EMPLOI ET CHOMAGE 
27. Emploi dans l e s i n d u s t r i e s manufacturières : -indices par pays 
28. Nombre de chômeurs dans c e r t a i n s pays 
29. C h i f f r e s de l'Emploi e t du chômage aux Etat s - U n i s ' , 
30. Durée de chômage pour l e s personnes sans emploi aux Et a t s - U n i s 

d'Amérique 
D. SALAIRES ET PRIX • . 

31. Gains et taux h o r a i r e s dans l e s i n d u s t r i e s manufacturières de 
c e r t a i n s pays 

32. P r i x de gros : i n d i c e s nationaux 
33. Cout de l a v i e : i n d i c e s nationaux 

E. COMMERCE INTERNATIONAL . 
34. E x p o r t a t i o n s de marchandises pour l'ensemble du monde et l e monde non 

compris l e s Et a t s - U n i s 
, 35. Commerce des marchandises pour l'ensemble i u monde et p a r continent 

36. Commerce de marchandises : i n d i c e s nationaux du quantum pour c e r t a i n s 

- "•i-.n.tioi)s au revenu uatloiiaT de ctjrhalna 
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38. Balances du commerce de marchandises de c e r t a i n s pays 
39. Commerce de marchandises des Eta t s - U n i s par catégorie de p r o d u i t s 
ko. Commerce de marchandises du Eoyaume-Uni par catégorie de pr o d u i t s 

F. FINANCES INTEENATIONAXES 
kl. Opérations de l a Banque i n t e r n a t i o n a l e pour l a r e c o n s t r u c t i o n e t l e 

développement 
k2. Opérations du Fonds monétaire i n t e r n a t i o n a l 
43. Opérations de l ' A d m i n i s t r a t i o n de coopération économique des Etats-Unis 
kk. E e p a r t i t i o n de l ' a i d e au t i t r e du Programme de relèvement européen par 

l ' a d m i n i s t r a t i o n de coopération économique'"̂ "' 
45. Transactions i n t e r n a t i o n a l e s des Eta t s - U n i s 
k6. Balance des paiements du Eoyaume-Uni 
it-7.. Déficits en or et en d o l l a r s de l a zone s t e r l i n g 
kQ. Taux de change des monnaies dévaluées depuis l e I8 septembre 19^9' 

Note au tableau kQ. Pays à taux de change m u l t i p l e s 
Eemarques générales pour l e s s t a t i s t i q u e s 

Les signes suivants ont été employés dans tout l e cours du rapport :"deux 
p o i n t s (..) indiquent que l e s données ne sont pas d i s p o n i b l e s ; un t i r e t ( - ) 
indique une quantité n u l l e ou négligeable ; un p o i n t (.) sépare l e s m i l l i e r s des 
m i l l i o n s ; une v i r g u l e indique l e s décimales ; un t r a i t oblique (/) indique 
l'année de la; récolte ; un t r a i t d'union (-) entre l e s dates représentant des 
années, par exemple 193^-38, indique en général q u ' i l s ' a g i t d'une moyenne annuelle 

Sauf i n d i c a t i o n c o n t r a i r e , l'unité standard de poids utilisée dans l a série 
des tableaux e s t l a tonne métrique, et l a mention " d o l l a r s " désigne des d o l l a r s des 
Et a t s - U n i s . Les c h i f f r e s p a r t i e l s ayant été a r r o n d i s , l e s opérations effectuées en 
•partant des c h i f f r e s absolus e t des pourcentages f i g u r a n t dans l e s tableaux ne don­
ne r a i e n t pas nécessairement l e s totaux indiqués. Les changements en pourcentages 
sont généralement indiqués à une décimale près, à moins que l e s renseignements de 
base ne j u s t i f i e n t pas ce t t e précision. 
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A. -PEODUCTIOlv nroUSTElEL.LE 

Tableau 1. Production i n d u s t r i e l l e : Indices de l a production minière 
manufactutière dans le "Qionc.e 
1938, 1947, I9J+8 et I9Í19 (jusou'à septembre inclus) 

'1937 = 100) 

Période Marché 

19J-1-7 
1948 

1948^ trim-estres: 
Premier 
Deuj:ième 
Troisième 

• Quatrième 
1949^ trimestres: 

Premie 1" 
Deu3:ième 
Troisième 

93 
121 
135 

129 
133 
135 
l4l 

139 
139 
137 

Marché 
non compiis 
les Eta,ts-
IJnis d'Amé­
rique 

102 
90 

111:-

107 
112 
114 
123 

125 
-130 
12G 

Marché non 
compris 
l'Allemagne, 
le Japon et 
les Etats-
Unis d'Amé­
rique 

100 
112 
131 

124 
130 
130 
l4o 

l4l 
146 
143 

Europe 

99 

79 
92 

8G 
92 
91 
99 

102 
10Ó 
101 

Source: Bureau de statistique des Nations Unies. 

1. 
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Tablsau 2 Eroductlon Industrielle ^ I^e^ '̂S 
Indices nationaux des Industries idnlàres et manufacturières 

ISW et 19't9 (Jusqu'à sejpteaibre inclus) 

1937 : 100 Changenents (pourcentsges) 
en 19't9 par rapport à la 
période correspondante de 

igJtS 19lt9 . 1948 
Pays "euf Quatrlioo Premier Deuilème ïrolslèj» Premier Deuxième Troisième .•jremlers premiers trimestre trimestre trimestre trimestre nols trimestre trimestre trimestre 

Buroje (non compris l'UBSS) 90 99 
Sur ope (non ccisprlB l'Allemagne 

xok 111 
Allemagne (ïones américaine et 

' 1*6 65 
"•5 61 
75 87 
92 97 
I65 227 
127 136 
129 137 

Biens de consommation ... I2U . 135 
Finlande - Production générale'' 135 l'*3 

Industries domee'tlques .. I6k 177 
Industries d'exportation. 90 90 

99 ' 102 
66 83 
128 138 
87 95 
123 129 
129 • 136 

Siene de consommation .... 111 113 
106 122 
77 78 

Induatrles manufactu-
rlèroB,. 109 128 

105 12U 
fioyaume-lbil • Production générale ., 108 115 

81 86 
Industries manufactu­rières, . 112 118 

11.3 IU7 
Tchécosloraïnle- Production générale 96 105 

Biens de production 122 Í33 
Biens de consomma­

78 tion ... 
1>) 

78 88 tion ... 
1>) • .. •• 

es pays: 
167 173 
150 i S 7 

Industries manufacturières. 1T5 181 
139 isi* 
123 127 

Industries manufacturières. IU9 17a 
Etats-Unis- Production générale .... 169 172 

138 m 
Industries manufactu-

178 i-lères.. 175 178 
lOlt 109 
36 1̂5 
70 77 

Industries manufacturières,. 32 kl 
128 129 
9̂  97 

Industries manufacturières IW 11*8 

102 106 101 103 • 16 15 11 

113 116 110 113 10 9 8 

72 75 77 75 85 79 37 
66 7» 78 72 65 71 44 
86 103 110 100 23 3a 37 
97 96 87 93 7 4 - 5 

.< • • ., ,. ., 
131. 13a 13a 13a 7 0 6 
133 131' 131 131 3 - 1 4 
13"* 13a 13a 133 10 2 8 
m lits 135 141 6 5 2 
175 180 168 174 6 9 4 
91 • 89 • 8a 8r 5 - 6 - 7 
113 118 • 10a Ul 14 13 8 
73 80 . 85 79 16 as ai 
128 11.0 138 135 6 4 8 
89 loa 99 97 10 16 9 
137 137 114 130 9 3 4 
U6 1U3 118 136 11 a 2 
118 126 107 117 5 5 7 
111 118 124 118 13 10 12 
80 79 83 • 81 a 4 9 
120 121» 130 125 18 u 14 
,. ,. ,, .. 
118 119 U3 116 8 7 7 
88 81i 78, 83 6 0 3 

121 12lt U7 121 8 8 7 
U7 IU7- 145 327 4 2 1 
lOU 108 99 103 la 7 6 
131 133 197 130 12 3 5 
88 92 80 87 12 la 8 
•• •• •• 83 20 17 

169 173 168 170 1 3 a 
123 12a 129 125 6 - 2 8 
177 •182 175 178 0 3 1 
11*3 138 '13U 138 2 - 1. - 2 
118 114 98 110 , - 2 -U -19 
159 IS"» 156 157 5 4 6 
163 154 152 156 - a - 9 -11 
124 128 115 122 - 4 .- 9 -ao 

171 159 158 163 -. 2 - 9 -10 
,. ,. .. .. .• • • 

1*7 52 51* 51 . 5' "•5 2f 
81 81 84 8a 13 18 20 
U2 48 50 47 65 51 29 
130 136 141 136 9 3 7 
86 95 99 9̂  3 - 1 - 2 
156 161 166 161 12 5 10 

Source : Bureau de statistlgua des Bâtions Ohlee. 
a) Toutes les fols du'll a été possible, ces séries représentent la moyenne pondérée des Indices pour les Industries minières st 
, manufacturières; eUes diffèrent de celles des Indices de la pi-oductlon Industrielle générale en ce qué n'y figurent pae l'éleotrlolté 

et le gas. 
b) Y compris l'électricité et le gai. 
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Tatleau 3. Production d'énergie: Indices pour le ncnde (non compris l'DESS) 
et les principales réglons productrtOôB 
I9U8 et I9U9 (Jusqu'à septembre Inclus) 

Produit et région 

i l 

19̂ 7 = 100 

PI 

S i 

Changement (pourcentage) en 
19U9 par raTiport à la période 

correspondante de I9U8 

SB 
1-1 g 

I I 

1̂ 

Houille et lignite: 
Monde (non conçris l'XIBSS)-^ 

^ Etats-ltals d'Amérique 
Europe 
Beste du monde 

Pétrole: 
Monde (non conçris l'URSS) .. 

Etats-Ubis d'Ajnérique 
Moyen-Orient 
Amérique latine ..' 

Gaz naturel: 
Monde (non conçris l'URSS) 

Energie hydro-électrique: • 
Monde (non conçrls l'URSS)a/ 

Etats-l&iiB d'Amérique 

106 109 ,K)3 103 89 99 0 - 2 - 17 
130 109 114 75 99 - 13 -11 - 1*5 
88 91 98 9U 91* 95 11 6 ' 7 
106 112 113 110 110 . 111 8 1* 3 

169 180 169 167 166 167 5 - 2 - 5 
l5'^ 161 159 136 11*1 - 2 -10 - 15 
337 1*11* 1*29 1*21 1*53 51 30 10 
202 ?n 187 196 212 199 - 1* - 1 1 

201* 

157 
1B2 

218 

151* 
175 

261* 

157 
203 

206 

172 
205 

iBl 

159 
1B9 

217 

163 
199 

5 
11* 

2 
11 

Total das. soimseff djénergtâ— 
cl-dessust 

Mande (non ooarpris l'URSS)-^. 
Monde (non comprla l'URSS) 
et lea EtatB.ttilB)â/ 

Etats-Uils d'Amérique 

Total de l'éneZBle électrique: 
Hcnds (non couvris l'UESS)S/.., 

Etato-lbla d'AaSrlqus 
Europe 
Beste du-monde 

127 

110 
U*7 

133 

116 
153 

129 

119 
U*l 

126 

119 
131* 

111* 

i l 9 
109 

123 

119 
128 

10 
- 1* 

- 1 

7 
- 8 

-11 

6 
-26 

IBI* 197 196 191 190 193 7 5 . 3 
226 21*1 239 238 231*: 231* 5 3 2 
156 173 172 162 159 161* 7 6 3 

157 • 158 171 162 161* ' U 10 1* 

'Source: Bureau de statistique des Bâtions Unies, 

2/ Don couvris également l a Chine et la Mandchourie. i 
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Tableau 4. Production de houille dans le monde (non compris l'URSS) 
et I08 principaux pays producteurs 

1957, IŜ tfi et I9U9 (Jusqu'à septembre Inolxis) 

(En miniers de tonnes métriques) 

. • Production mensuelle moyenne ,̂  Changement (pourcentage) 
Paye SJ . : ' . 

Heuf premiers mois en 191*9 par rapport à S/ 

1957 19^ 191*9 1937 19lt8 

rionde (non compris l'UISS)^ 96.O50 100.990 93.050 -.3. -8 
Mande (non compris l'URSS et les Etats-Unis)^/ 58.690 52.UiJJ 55.91*0 ' - 5 7 

Etats-Unis. d'Amérique ç/ 37.602 1(8.766 37.228 - 1,0 -23,7 
Eoyaume-Unl • 20.351* 17.339 17.922 -12,0- 3,1* 
Allemagne (zones britannique et américaine) s/ I2.807 8.336 9.836 i / -23,2 19,1* i l 

vsss êJ 10.215 .. £ / . . . . 13 

Pologne •. 5.501^ 5.722 6.069 10,3 6.1 

Japon 3.772 2.731* 3.151 -16,5 15,5 
France 3.696 1*.001 U.238 ll*,7 5,9 
Belgique 2.1|88 2.163 2.280 - 8,1* 5,1* 
Tchécoslovaquie ^ 2.271 2.595 2.675 17,7 3,0 

9 Inde 2.120 2.51*9 i/ 2.650 ̂  .. 1*,0 

Union Sud-Africaine 1.'261* I.96O 2.O5I* 62,5 1*,8 
Pays-Bas 1.195 915 965 -19,3 5,2 

* Canada l . l l B I.190 1.225 9,1* 2,8 
Australie è/ I.II8 1.1*50 I.506 16,8 - 8,7 

Source t Bureau de statistique des Nations Unies. 

a/ Classés par ordre d'Importance de la production avant l a guerre. 
b/ Neuf premiers mois de 191*9 par rapport à l a période correspondante de 191*8 et à la moyenne mensuelle de I957''. 

çj Non compris la Chine et la Mandchourie égaleaent. 
d/ Y compris une faible quantité de lignite sur une base tonne pour tonne, 
e/ Y compris la production de lignite, convertie en l'équivalent en houille, 
f/ Moyenne de huit mois. 
¿/ La production totale en 191)8 a été évaluée à 205.80O.OOO tonnes par le secrétariat de l a Commission économique 

pour l'Europe. 
h/ Territoire d'après-guerre. 
1/ Non compris le Pakistan. 

i 
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Tatleau 6. Production des métaux non ferreux dans le Bünde (non coniprle l'DIBS) 
st les prlncljottr pays producteurs an 1937, I S W et 1949 (Juflqv.'à septonbre Inclus) 

(En milliers de tonnes métriques) 

Production mensuelle moyenne 
notai particulier et région ̂  1937 19118 

Changements (pourcentagp) en 
1949 par rapport à la période 
correeponclante de 19̂  

II 
S i 

À 
B ^1; * l 11 

%% 
^ B 

II 
Monde (non coiçriB l»ÜBSS)i-

Cuivre • , 
Plomb 
Zinc 
Etain 

Monde (non compris l'UBSS et les State-Uils)i 
,Cuivre 
Plomb 
Zinc 
Etain 

Cuivrei 
Etats-IbilB 
Chili 
Canada 
Bhodéele du Norà 
UBSS 
Belgique 
Japon • 
Mexique 

Plombt 
Etats-T̂ is 
Australie 
Mexique 
Canada • 
Allemagne (zones américaine, britannique 

.et française) 
Belgique n 
URSS 
Italie 
France 
Tunisie 

Zinc! 
Etats-ïtois 
Belgique 
Canada 
Mexique 
Allemagne (zones américaine et britannlqxie).. 
AuBtralie 
UESS 
HoTaume-Unl 
France -
Japon ....1 

196 204 192 209 214 188 204 5 3 - 9 
11(2 119 126 131 136 lia 126 18 11 - 4 

11(1( 150 165 158 169 169 165 • 6 11 13 
16,6 13,2 13,6 14 ,3 1 4 , 2 1 4 , 2 1 4 , 2 13 16 - 5 

123 126 130 135 140 131 135 10 11 2 

102 79 8 4 86 92 82 86 28 18 -10 
100 87 99 90 100 103 96 7 15 1 6 

16 ,6 9,9 11,1 11,0 1 1 , 2 1 1 , 2 1 1 , 1 13 27 - 3 

7l.,2 TS ,2 61 ,8 73,6 74,1 57,3 68,3 - 2 - 9 -27 
33,0 35,1 36,5 35,1 31,9 24 ,3 30,4 3 - 1 1 -31 
20,9 18,2 2B,7 19,4 19,5 20,1 19,7 6 4 1 6 

17,6 JB,o 18,3 21,0 23,8 21,0 21,9 15 30 22 

7,7 ... .. .. .. ,, 14 1 6 25 
11,1 12,2 10,4 1 1 , 6 11,6 1 1 , 2 - 4 5 2 

7,2 4,3 5,1 6,0 6 , 1 6,5 6 , 2 47 55 30 
3,8 4,8 5,2 4,6 5,2 4 ,9 4 ,9 1 1 - U 13 

1(0,3 40 ,2 44,a 45,2 4it,8 34,6 41 ,5 3 0 7 
19,3 15,9 16 ,8 16 ,5 17,5 10,0 14,7 32 6 - 4 6 

18,2 16,5 14 ,9 16 ,0 19,2 21,4 18,9 29 20 1 

15,7 12,0 . 13,6 9,4 13,1 1 1 , 0 1 1 , 2 -15 IB .21 

8 , 7 ^ 3,6 6,5 9,6 7,9 ' 8 , 4 8 , 6 213 190 50 

5;6 5,3 5,9 5,4 7,4 6 , 2 13 - 2 25 
it,6 .. • • .. .. .. .. 29 15 28 
3,3 2,1 2,5 1,8 2 , 6 1,5 2 , 0 8 2 -31 
3,2 3,5 3,2 4 ,9 3,9 3,1 4,0 4 0 6 - 1 1 

2,1 1,3 2,2 1,0 2 , 1 1,8 1 ,6 472 4 12 

W , 6 . 63,7 . 66,1 67,5 6B,8 6 6 , 2 67,5 4 6 8 

.. 12,4 14 ,2 15,2 15,3 1 4 , 4 15,0 14 36 15 
U , 0 17,6 17,4 19,1 21,0 23,4 21,2 19 17 24 

12,9 12,5 22,4 10,6 15,1 15,7 13,8 -19 3 62 
8,0 Î/ 2,6 5,5 6,5 7,2 7,2 7,2 208 137 118 

5,9 £ / 6,8 7,3 6,5 7,1 6 ,7 6 , 8 - 1 1 1 - 8 

5,8 .. .. .. .. ., 12 24 31 
5,2 6,2 5,7 5,6 • 5,3 5,3 5,4 - 7 -13 -17 
4,7 4,8 4,0 4 , 4 5,4 5,2 5,0 - 9 6 1 1 

4,1 1,7 1,9 1,9 2,7- 2 ,9 2,5 25 63 4 6 

3,2 2,6 3,3 3,0 3,0 3,1 9 -10 -11 
4 ,1 . '•,6 5,1 4,8 5,3 5,1 21 30 24 

2,5 2,7 2,2 2,8 2,0 2,3 -27 B4 -37 
1,3 1,6 1,7 1,5 2,1 1,8 - 170 6 14 

1,0 3,7 0,8 0,8 . 0,7 0,8 -11 -13 -38 
0,5 0,4 0,3 0,4 0,3 0,3 -10 26 6 

Sources» Bureau de atatlstlquo. dea Nations Ihles et International Tin Studr Group. Les chiffres représentent oaaentlolleBBnt Isa produits bruts 
! sauf dans un petit nombre de cas où U n'a pas été possible de dédulre'lea produits transformés. 

a/ Classés par ordre d'Uaportance de la production avant la guerre, 
h/ 1956. 
ç/ Année toiEiinóe le 50 Juin 1957» 
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Tableau 7. Produotion de la faute et dea alliages forreur dans le monde (non compris l'URSS) 
et les principaux pays producteurs 

en 1937, ISbB et 19U9 (jusqu'à septembre Inclus) 
(En milliers de tonnas métriques) 

Production mecBuelle moyenne 

Pays 2/ 1957 19W 

l i l u 
i l 

J l 
II 

I I 
s i 
I S 

Changements (pourcentage) en 1949 
par rapport à la période ' 
-correspondante de 19>i8 

A J l | l 
P i l II 
|j3 áj3 a i 

ttonde (non courprls l'DIBS) ̂  7.540 7.900 
Monde (non compris l'UiBS et les 

Etats-Unis) Î/ • h.ShO 3.U30 
Europe (non compris l'UUSS) 3'690 2.840 
Europe (non compris l'Allemagne 

et l'UBSS) 2.360 s/ 2.490 
Etate-«nls 3.100 4.468 
UESS 1.207 .. ^ 
Allemagne (zones américaine, britannique 

et française) 1.046 s/ 548 
Boyauma-Oil 719 781 
France ¡ 661 558 

Sarre l82 88 
V 

Belgique 317 315 
Luxembourg 209 210 
Japon 199 61 
Inde 159 122 
Canada 8; 174 
AuBtralle , . 77 ^ KX) 

Italie 73 48 
Suède 55 63 

8.860 9.090 8.930 7.900 8.640 18 16 - 5 

Î.860 4.020 4.130 3.970 4.040 27 19 9 
3.190 3.380 3.440 3.310 .3.380 30 20 9 
2.670 2.820 2.850 2.690 2.780 21 12 3 
4.994 5.071 4.796 3.931 4.600 11,4 14,1 

•• • • •• •• •• 22 20 19 
512 561 599 628 59« 101,8 84,3 1*2,7 
797 789 811 T99 800 2,6 1,2 3,2 
5Te 7D1 725 £82 ' 7D3 • 43,9 29,7 20,1 
116 130 132 • 129 131. 94,0 53,5 18,3 
368 376 327 267 323 21,7 10,8 -21,9 
245 248 213 177 212 29,2 0,9 -22,4 
95 107 128 136 , 124 167,5 106,4 65,8 
130 117 154 140 Í/ 129 a/ - 9,3 15,6 21,7 
ne 189 194 170 184 18,1 7,8 - 6,1 
87 89 82 55 76 .14,4 -1S,0 -40,4 
32 23 . 1*5 45 38 -10,9 -17,5 .28,3 
70 72 72 61 69 19,5 1,5 - 3,0 

Source I Bureau de statistique des Hâtions Tftiles. 

a/ Classés par ordre d'importance de la production avant la guerre, 
b/ Hon conspris la Chine et la Mandchourie, également. 
0/ Non compris le Territoire allemand d'avant la giierre. 
d/ Le total de la production pour I948 est évalué à 14 mllllona de tonnes par le secrétariat de la Commission économique pour l'Europe. 
e/ 1936. ^ 
f/ Moyenne de deux mois. 
g/ Ifcyenne ds huit mois. 
h/ Année tennlnée le 30 Juin 1937. 
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Tatleau'9- Production de caoutchouc naturel et synthétique 
dans l e monde (non compris l'URSS) et les principaux pays producteurs 

1937^ 1948 et 1949 (jusqu'à septembre inclus) 

(En m i l l i e r s - d e tonnes métriques) 

Pays 
Production moyenne par mois 

Meuf premiers mois 
1957 1948 1949 

Changement (-oourcentage ) 
en I949 

.par rapport à a) 
1957 • 1948 

Caoutchouc naturel : 
Monde (non compris l'URSS) 10?,4 

Malaisie 42,5 

Indonésie ' 38,2 

Caoutchouc synthétique : 
Monde (non compris l'URSS) 0,2 

Etats-Unis d'Amérique.... 
Canada , 

127,9 122,0 19,1 - 4,6 

59,6 '56,2 32,2 - 5.7 

35,6 34,5 - 9,7 - 3,1 

45.1 59,1 t ) -13,5 

41,3 35,0 • b) -15,3 

3,3 4,1 t ) 24,2' 

Source : Bureau de statistique des Nations Unies et Secrétariat du Groupe 
d'étude du caoutchouc. 

a) Neuf premiers mois de 1949 par rapport r l a période correspondante de 
1948 et è l a moyenne mensuelle de 1937. 

•b) Production ncQligeatle en 1937. 
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Tableau 10. Production et commerce extérieur de produits fo r e s t i e r s : 
indices pour le.monde (non compris l'URSS) et par régions 

1948 et 1949 • 
(1937 = 100) . 

il 

Région Production a) Exportations a) Importations a) Région 
1948 1949^) 1948 1948 

Honde (non compris l'URSS) • 111 • 110 79 72 

Afrique et Moyen-Orient.... 158 158 70 138 

Australie et Nouvelle-
183 184 35 62 

ïurope (non compr.is l'URSS) 69 72 55 50 

95 94 4 20 

191 190 143 86 

145 139 124 122 

Source : Organisation des Nations Unies pour l'alimentation et l'agriculture 
a) Bois de construction et pulpe de bols seulement. Pour l e ca l c u l des 

nombres indices un standard (4.672 mètres cubes) de bois correspond à une 
tonne métrique de pulpe de bois. 

b) , Evaluations préalables. 



T a b l e a u 1 1 . P r o d u c t i o n de f i b r e s t e x t i l e s : t o t a u x p o u r l ' e n s e m b l e d u monde 

1 9 5 4 - 3 8 , 1948 e t 19^1-9 

( E n m i l l i e r s d e t o n n e s m é t r i q u e s ) 

Chanfremont ( p o u r c e n t a f . e ) 
e n l9J;-9 p a r " r a p p o r t 

1931. _38 

T o t a l •.•our l e s f i b r e s . . . . 

T e x t i l e s p o u r v ê t e m e n t s e t 

u s a g e s m é n a g e r s 

C o t o n . 

L a i n e ( d é g r a i s s é s ) 

S o i e 

E a y onne 

N y l o n 

L i n 

C h a n v r e 

J u t e 

F i b r e s d u r e s e ) 

S o u r c e : D é p a r t e m e n t d o s Q u e s t i o n s é c o n o m i q u e s d u S e c r e r f c a r i a t d e s N a t i o n s 

U n i e s . D i v i s i o n d e l a s t a b i l i t c e t d u d é v e l o p p e m e n t éconoraiques^ d ' a p r è s l e s 

r e n s e i g n e m e n t s f o u r n i s p a r l ' O r g a n i s a t i o n d e s N a t i o n s -Unies p o u r l ' a l i m e n t â t . i o n 

e t 1 ' a g r i c u l t u r e , 

a ) L e s d o n n é e s p o u r l e c o t o n ^ l a l a i n e e t l e j u t e s e r a p p o r t e n t au:c cam p a g n e s 

de p r o d u c t i o n ^ p a r e x e m p l e , l e s c h i f f r e s p o u r l e c o v o n r e p r é s e n t e n t l a 

p r o d u c t i o n p o u r l ' a n n é e t e r m i n é e l e p r e m i e r a o û t 1948; c e l l e s p o u r l a s o i e . , 

l a rayonne^, l e n y l o n ^ l e l i n , l e c h a n v r e e t l e s f i b r e s d u r e s s e r a p p o r t e n t 

a u x a n n é e s c i v i l e s e t p o u r l^kQ c e s o n t d e s c h i f f r e s p r é a l a b l e s . 

b ) F a u t e de r e n s e i g n e m e n t s l e s d o n n é e s s o n t f o u r ' n i e s d ' a p r - i s l e n i v e a u d e 

p r o d u c t i o n e n 1948 o o u r l e l i n e t l e ch¿"invre. 

c ) Lonn-'es d ' a p r è s l e n i v e a u de p r o d u c t i o n e n 1 9 4 8 p o u r l e l i n . 

d ) C h i f f r e s a p p r o x i m a t i f s de l a , p r o ô u c t i o n . 

e) / i b a c a ^ s i s a l e t h e n e q u é n . 

E / 1 6 0 1 
F r a n ç a i s 
P a g e " 7 4 

C a t é g o r i e de f i b r e 
1 9 3 4 - 5 8 1 9 4 8 a ) 1 9 4 9 a ) 

( e s t . ) 

11.9ÍÍ1 1 0 . 4 5 3 11.314'^^ 

9.070 8.057 

6.651 

632 

790 

45^ 

1.875 

•^22 

5.513 

•-•ippi 

13 

1.125 

5 0 d ) 

k 5 0 

345 

1.568 

483 

9 . 0 7 8 ° ) 

6.281 

948 

15 

1.548 

1.391 

500 

- o 

113 

-26 

_ h. 

13 

14 

15 

'-10 

20 

-11 
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Page 76 Tableau I3. Production de véhicules automobiles pour l'ensemble du monde (non compris l'URSS) 

et les principaux pays producteurs 
1937, I9U8 et 1949 (septembre inclua) 

(en miniers de voitures) " 

Pays 1937 

Produotion moyenne par mois 

Heuf premiers tiois 

191*8 191*9 

Changement (pourcent^e) en I9U9 
par rapport à -

1937 191*8 

Monde (non compris l'URSS) 
Voitures de tourisme ... 
Voitures u t i l i t a i r e s ... 

Etats-Unis d'Amérique: 
Voitures de tourisme 
Toitures u t i l i t a i r e s 

EoyauBB-Uni : 
Voitures de tourisme 
Voitures u t i l i t a i r e s 

France : 
Voitures de tourlsaiB 
Voitures u t i l i t a i r e s 

Allemagne (zones américaine et 
britannique): 

Voitures de tourisme 
Voitures"utilitaires 

Canada : 
Voitures de tourisme 
Voitures u t i l i t a i r e s 

URSS : 
Voitures de tourisme 
Voitures u t i l i t a i r e s 

Italie : 
Voitures de tourisme , 
Voitures u t i l i t a i r e s 

Japon : 
Voitures u t i l i t a i r e s 

Tchécosloraqule : 
Voitures de tourisme 
Voitures u t i l i t a i r e s 

1*16 
100 

326,32 
7i*,i*a 

28.U2^ 

3,2&-' 

^ 4 

12,75 
l*,5l* 

1)50 
15,08 

1* 92^ 

1,88^ 

1,05 
0,33 

336 
.153 

309,lfl 
U7,2i* 

28,28 
13,88 

7,72 
7,81 

1,98 
1,93 

12,1*2 
8,11* 

fi/ 

3,31* 
1,23 

1,50. 

1,1*5 
0,57 

517 
11*1* 

1*39,23 
100,ltó 

32,91 
17,22-

11*, 30 
8,35 

6,71*: 
k,2T 

15,60 
8,1*9 

i*,73 
1,55 

2,1+2 

a i l / 

. 21* 
• 1*1* 

'3l*,6 
35,0 

98,6̂ / 
d/ 

I5i*,6-̂  

- 53 
38, 

22,1* 
87,0 

58,2-' 

28,7^/ 

54,3 

1*1 
6 

1*2,1 
ll*.3 

16,1* 

21*, 1 

85,2 
6,9 

2U0,V .1/ 
118, r 

25,6 
l*,3 

122 , 
3 ^ 

1*1,6 
26,0 

61,3 

5,1*̂  

Spnrce: Bureau de statistique des Nations Unies et Secrétariat de l a Commlsslon économique pour l'Europe, 
a/ Claésés par ordre d'Importance de l a production totale avant l a guerre. 
b/ Heuf premiers mole de 191*9 par rapport à l a période correspondante de 191*8 et à l a moyenne mensuelle de 1937. 
0/ 1938. 
d/ "Octobre 1937 à septembre I938. 
sJ 1936. 
f / Moyenne de sept mois. 
g/ Le Secrétariat de l a Commission économique pour l'Europe estime l a production combinée de voitures de tourisme et de 

Toituites u t i l i t a i r e s en 191*8 à 27O.OOO véhicules, 
h/ CamlonB seulement. 
1/ Moyenne de l'eieroice f i s c a l commençant le 1er a v r i l 1937; y compris un certain nombre de voitures de petite dimension. 
¿/ Moyenne de huit mois. 
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Tableau I k • Conatruction de navires marchands dans le monde (non compris l'ISilon 
des riépubllquea aociallâtes soviétiques) et lea principaux paya de 
construction navale 193?, 19't8 et 19'*9 

(en m i l l i e r s de tonnée de Jauge brute) 

Moyenne mensuelle pour' 
les neuf premiera mois 

1931 l^kQ 19U9 

Changement (pouroetjtage) en 19'*-? 
par rappor , a l a période 
correspondante de 

1957 191*8 

Monde (non compris l'URSS) : 
Navires oonmiencés . y ^ i . . . . 2ô7 
Navlrea en chani-ier . . . 2 üo-
navires terminée 
Banemark : 
Navires commencée 12 
Navires en chantier °' IO3 
Navlrea terminés 
Et.ats-lfals : 
Navires coimnenoés 2Ü 
Navires en chantier ^> 209 
Navires terminés 
France : 
Navires compencés . . . . . . . 2 
Navires en chantier ^ ) . . . . 70 
Navires terminés 
I t a l i e ° ): 
Navires commencés 6 
Navires en chantier ... 83 
Navires temiinés 
Japon : 
Navires 'oonmiencés ... k=) 
Navires en chaqtler ̂ ) 33'* 
Navires termines 
Norvège : 
Navires oommenoée k 
Navires en chantier ̂ ) ... . j7 
Navires terminés 
Pays-Bas : 
Navlrea commencés 20 
Navires en chantier ^> 225 
Navlrea terminés 
Eoyaume-Itol : 
Navires ccamnsncéB ... ̂  93^ 
Navires »n chantier ° L l S l " * 
Navires teiminés 
Suède : 
Navires commencés ....... 12 
Navires en cfe ..tier 1 1 k 
Navires terminés 

4.204 
183 

5 
136 
5 

33 
290 
16 

16 
1*00 
6 

7 
222 
8 

k.( 

90 
4 

l u 
211 
15 

92 
2.209 

87 

"20 
264 
20 

242 

9 
130 
7 

62 

38 

13 
409 
14 

11 
207 
7 

13 

4 

4 

21 
312 
1? 

107 
2.095 

110 

25 
. 255 

24 

21 
26 

210 
199 

433 
483 

92 
149 

72 
59 

0 
140 

9 
•39 

I7 
77 

103 
124 

32 

73 
- 4 
36 

89 
lié 
139 

- 17 
2 

135 

52 
7 

19 

19 
0 
0 

112 
48 

16 

2? 

24 
3 

21 

Source Lloyd's Register of Shipping (Loncties) 

a) Navires de 100 tonnes de Jauge brute et plus; non compris l e s navlms a 
propulsion non mécanique 

b) En septembre 
c) Trieste y compris 
d) Irlande y compris 
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Tableau 18. Activité dans les industries du bâtiment et de l a construction 
Indices par pays 1Q48 et 19^9 

(1937 = 1 0 0 ) 

Fays Ease de l' i n d i c e Mois 1937 = 100 
consi-
dires 1948 1949 

Changement 
(pourcentage)en 
I949 par rappor 
à l a période 
c crre c pendant e 
de 19^8 

Allemagne (zones 
américaine et 
britarjiique. îatéxiaux de • construction 

Belgique Matériaux de construction 
Canada .Logements achevés 
C h i l i Indice de l a construction 
Deneicark Superficie des planchers 
Etats-Unis , 

b) • 
d'Amérique Superficie des planchers 

Erance.. Indice de l a construction 
ûj 

I t a l i e Pieces achevées 
Eoyaume-Uni Indice de l a construction 
Pays -Bas Matériaux de construction 
Suéde., .1 ogements achevés 
Puisse Eknploi dans l e bâtiment 
Union Sud-Africaine. Immeublçs d'habitation 

âchevés., 
UESS Bâtiments a usage d'hablta-

• t i o n 
Autres bâtiments 

I-YIII 53. 89 68 
I-VIÎ 84 60 -29 
I-IZ 158 198 25 
I-VIII 144 145 1 
I-7I 92 159 72 

I-IX 200 186 -7 
I-VII 115 118 2 
I-7III • • * • 39 
I-IZ 85 89 4 
I - V l l I 101 118 17 
I-VI • • • -24 
I-IX 145 133 - 8 
I-VIII 92 109 . 19 
I-IX • « • • 29 

I-IZ < • • • 29 

Source : Bureau.de st a t i s t i q u e des Nations Unies; 
a) Période de basa autre que 1937 : Belgique, 1936-1938j Cardada 1938; 

Danemark, 1er J u i l l e t , 1938-30 j u i n 1939; Allemagne 1936. 
b) lasé sur l e nombre de contrats de construction autorisés dans 37 Etats, 
c) ^hefs-lieux de provinces et communes de plus de 20.000 habitants. 
d) Pour 53 v i l l e s de plus de 10.000 habitants en 1944. 

» 

http://Bureau.de
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Tableau I9. Production du ciment pour, 1'ensemble du monde (non compila l'UESS) 
et les principaux pays producteurs 

1937, 19'tfi et 1949 (Jusqu'à septembre Inclus) 

(En m i l l i e r s de tonnes métriques) 

Production moyenne par mois Changement (pourcentage) en 
/ ~ ~ ~ ; . 19it9 par rapport à b/ Pays £/ heuf premiers mois ^ 

1957 191*6 1949 1957 191*8 

Monde (non conçrls l'URSS) ç/ 
Monde (non oonçrls l'URSS et les 

EtatB-lfais) s/ 

Etats-Ifais ^ 
Allemagne (zones américaine et britannique). 

(zone française) 

Boyaume-Tbi 
Japon 

URSS 
France 
Belgique 
P o l o ^ 
Tchécoâlovaqule 

Inde 
Canada 
Suède 
Tblon Sud-Africaine 
Avstralle 

Danemark 
Brésil i 

Pays-Bas 
Autriche 
Mexique 

6.180 

4.500 

I.6B0, 
626 ^ 
130 5/ 

a'* 
1*99 

1*50 
293 
21*8 
1 0 7 ^ 
106 

95 
82 
73 
70 
61 Ê/ 

56 
48 
37 
36 

. 29 

8.080 

5.230 

2.850 
388 
31 

144 

453 
283 
161 
145 

129 
lfl8 
122 
109 
86 

62 
89 
49 
56 
61 

î/ 

9.090 

'6.140 

2.95C' 
609 
80 

765 
251 

• • 
525 
235 
196 
144 

167 
217 
139 
111 
84 

66 
100 
47 
88 
102 

47 

36 

75,6 
- 2,7 ̂ , 
-38,5 ^/ 
24,6 

-49,7 

79,2 
- 5,2 

• • 
35,8 

75,8 
164,6 
90,4 
58,6 
37,7 

17,9 
93,8 
27,0 

136,1 
241,4 

12 

17 

3,5 
57,0 
158,1 

7,9 
74,3 

30 
15,9 
-17,0 
21,7 
- 0,7 

29,5 
15,4 
13,9 
1,8 

- 2,5 

6,5 
11,2 
- 4,1 
57,1 
67,2 

Sourcet Bureau de statistique des Nations Dales. 

a/ Classés par ordre d'iaçortance ds l a production avant l a guerre. 
h/ Neuf premiers JDDIS de 1949 par rapport à l a période correspondante de 1948 et à l a moyenne menaiielle de 1937. 
ç/ Non cosrprls l a Chine et l a Mandchourie également, 
d/ Y contris l a production de Porto-Rlco. 
e/ 1936. 
f/ Le secrétariat de l a Comnlssion économique pour l'Europe estime l a production totale de 1948 à 6.500.OOO tonnes. 
5/ Territoire d'avant-guerre. 
h/ Année se teimlnant le 30 J\iln I937. 
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193l*-38, 19kT/Ua et 191*8/1*9 

Pays 

Pro-t^lnes animales 
Calories (en granmee) 

I93U-38 191*7/1*8 19U8/U9 193'»-38 191*7/1*8 191*8/1*9 

Aftlque et Moyen-Orient : 
Egypte 
Turquie 
Union Sud-Africaine 

Europe' : 
AUenagne, total 

Zones 'britannique et ainárlcalne 
Zone française 
Zone de l'UESS 

Autriche 
Belgique 
Danemark 
Finlande 

, France 
Grèce 
Hongrie 
Irlande 
Italie 
Luxembourg 
Horrège 
Pays-Bas 
Pologne 
Eoyaune-Unl 

• Suède 
Suisse 
ITougoslarle 

Extrême-Orient : 
Birmanie 
Ceylan 
Inde et Pakistan 
Indochine 
Japon 

Asiérlque latine ; 
Argentine 
Brésil 
Chili 
Cuba ; 
Pérou 
Uruguay 

Anérique du Hord : 
Canada .-
Etats-Unis 

Océanle : 
AuBtralle V.... 
nourelle-Zélande 

2,1*50 2.361* 2.1*58 9,3 9 , k 9.5 
2.562 , 

a/ 
2.251 

2.173 2.506 12,01 12,3 12,1* 2.562 , 
a/ 

2.251 2.1*22 2.U68 23,8 27,1 27,9 

2.961 • • 39,5 * • • • 
2.189 2.51*1* • • 22,1 23,7 

. . 1.858 2.517 • • 23,7 83,3 
1.895 2.1*10 • • 1U,3 ll*,5 

3.020 2.397 2.701 k 3 , l 22,3 25,1* 
2.969 ,2.667 2.760 36,2 3l*,0 33,8 
3.1*16 3.125 3.206 57,0 63,9 61,2 
2.999 

2.357^ 
3.01*3. 1*3,7 1*0,8 1*3,8 

2.881* 2.357^ 2.728 36,6 30,1 3l*.l* 
2.581 ' 2.266 2.358 22,5 17,8 17,1 
2.772 2.1*32 .. 2l*,7 • 15,5 .. 
3.392 3.260 3.282 1*7,7 1*9,9 50,1* 
2.Ó39 2.2l*9 2.301 20,0 16,0 18,0 
3.170 2.856 • • 38,0 31,1̂  .. 
3.158' 2.899 2.995 1*5.8 1*7,9 52,8 
3.007 2.693 2.861 • 37,^ 3l*,7 39,7 
2.710 2.363 2.625 23,2 16,8 21,2 
3.097 2.968 3.08I* 1*5,0 Uó,6 1*1*,7 
3.122 2.871 3.11*0 59,5 80,0 61*,U 
3.168 3.106 2.992 53,8 l*-6.5 1*8,1 
3.02U 2.11*1* • • 21,9 11,2 •• 

2.080 1.986 1.877 32,7 26.5 26,U 
2.223 1.977 1.865 , 

0/ 1.593-
16,3 ll.,7 

5,5-1.968 .. 
1.865 , 

0/ 1.593- 8,3 .. 5,5-
I.39Ó 2.039 

1.67CT-' 1.795̂ ^ , 
.. 

2.175 • 
2.039 
1.67CT-' 1.795̂ ^ , ,12,1* 7.8 10,9 

2.731 3.188 3.191 61,7^/ 66,2 6l*,8 

2.237^ 
2.2U5 • • 31,5 , 

21,1^/ 
26,9 .. 

2.237^ 2.352 2.1*01* 
31,5 , 
21,1^/ 23,7 22,7 

2.609 , 
1.861̂ / 

2.682 2.8IU 
'''fa/ 

a/ 

20,1* 25,3 2.609 , 
1.861̂ / 1.925 2.219 '''fa/ 

a/ 13,5 13,6 
2 ..382 2.U78 2.529 60,9^ 59,1 61,3 

3.067^ 
3.19*^ 

3.305^ 
3.21 

3.207 
3.2l»l* 

3.262 
3.211*' 

3.063 
3.186 

3.265 
3.215-

'̂ 7.9='. 
51,6^ 

03,5^ 

58,9 
63,0 

67,U 
63,8-

56,8 
60,3 

61*,9 
63,1 

Source : Organisation des Hâtions Unies pour l'alimentation et l'agriculture, 
a/ 1935-39. 
b/ La production non mentionnée a très probablement foumi sufflsamnent de calories pour relever l e niveau 25OO ou 

2600 calories. 
c/- Inde seulement. 
d/ Le Coonandement 8upï«ne des Puissances alliées croit que l'on a fortement Gous-estlmé la production des denrées, 

alirentalres essentielles, particulièreiMnt la produotion dos Jardins familiaux en aliments de base aussi bien qu'en légumes. 
Une enquSte sur l'allnentatlon, faite par le Ministère de la prévoyance sociale, estimait ii I965 par Jour le nombre d.e 
calories par personne. 

e/ 1936/37 - 1938/39. 
. f/ Années civiles de base : 19l*7 et 191*8. 
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Continent ou pays' 
a/ 

Céréales panlfiables Céréales secondaires' 

1934-38 191*7/43 1948A9 1934-38 1947/48 1948/49 

I 

à 

Production! , , 
c/ d/ 

Monde (non compris l'URSS)- -
c/ 

Europe-
Amérique du Hord et Amérique centrale .. 
Asie 
Amérique du Sud 
Afrique 
Ooéanie 
Bxportetions (y compris l a farine)r^ 

Monde (non compris l'IIRSS) 
Argentine 
Australie 
Canada ; 
Etats-Unis d'An^rique 
Autres pays (y compris l'URSS) 

147,6 142,7 162,4 195,8 198,4 244,6 

61,4 36,0 5'+,3 54,9 43,4 50,2 
28,2 ^7,9 47,6 81,2 95,2 134,0 
41,3 39,5 44,3 33,0 32,7 34,6 
8,5 9,2 7,2 17,0 16,1 14,9 
3,8 3,2 3,7 • 8,9 9,5 9,0 
4,4 6,1 5,3 0,8 1,5 1,3 

18,4 £6,9 2u,6 13,80 8,7 9,6 
3,5 3,1 1,7 7,23 4,0 2,25 
2,8 2,8 3,3 0,08 0,4 3,5 
4,8 5,9 0,15 - 0,08 0,1 0,9 
0,5 13,2 13,8 0,05 2,1 4,3 
6,8 1,9 i;65 0,36 2,1 1,65 

Source : Organisation des Mations Unies pour l'alimentation et l'agriculture. Les récoltes de 1948/49, par exemple, 
comprennent : les moissons de printemps , d'été et d'automre de l'année 1948 en ce qui concerne l'hémisphère nord; 
pour certaines parties de l'Extrême-Orient, leg DOlsaons qui s* poursuivant ^«qn'au début d* 1949; lea aolaaona ds Meond 
semsBtre de 1948 et celles du premier semestre de 1949 pour ce qui est de l'hémisphère sud. 

a/ Continents classés par ordre d'importance de l a produotion totale de céréalen avant l a guerre; pays claeeés par 
ordre alplmbétique. 

b/ Hon compris le millet et le sorgho d'Afrique et d'Asie. 
c/ Les estimations provisoires de l'Organisation des Hâtions Unies pour l'alimentation et l'agriculture ont servi 

de base à l'aperçu ci-après des récoltes de I949/50 (en millions de tonnes métriques) : 
Céréales ^ n l f i a b l e s Céréales secondaires 

Monde (non compris l'UBSS) 157,0 229,0 
Europe 56,0 50,1 
Amérique du Hord et Amérique centrale 4l,9 ̂  121,8 
Reste du monde » 59,1 ^ 57,1 

d/ La prodi«!tion totale moyenne de céréales dans l'Union soviétique pour 1934-38 était de 98,4 millions de tonnes 
métriques; d'après un rapport budgátaire publié par le Mlnietkiw des Finances en mars I949, l a moisson do 1948 s'élevait 
à 115 millions de tonnes métriques. 

e/ Lee chiffres des exportations de 1948/49 aont provleolreB. 
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Tableau 25. P r c d u c t i o n et e x p o r t a t i o n de r i z : Totaux pour 
l'ensemble du monde 

(non ccmpris l'IT.SS)-, pour l ' A s i e et pour c c r t a i r e pays 

( en m i l l i e r s de tonnes métriques) 
^ ^ 

Pro¿uction Exporta t i o n ? -
I^égion jjeuf premi-re 'irfeis 

1954-38 1947/48 1948/49, 1934-38 1948 1949 

Monde (non compris 
l'UESS). . . . 148.100 144.600 145.400 8.564 2.745 2.756 

A s i e , . . . . . . . . . . 141.8C0 154.700 155.200 8.104 
Birmanie 7.000 5.400. 5.5OO 5.070 I.O79 I.O3O 
Chine (22 provinces) . . 50.100^ 46-500 46.5OO 
Inde 29.200^ 29.800 28.700 254 
Indochine 6.5OO 4.800 5.100 I.29O 155 85 

Japon • 11.500 11.500 11.600 25 
P a k i s t a n . . . . 11.200^ II.80O II.6OO 26O 
Thaïlande. 4.400 5.5OO 5.500 I.588 598 953 
Autres pays 21.900 I9.6OO 21.100 1.817 

Eesto du m c r . d e . : . 6.5OO 9.90O 10.200 460 

Source : Organisation des Nations:.Únies pour l ' a l i m e n t a t i o n et l ' a g r i c u l t u r e , 
a/ En quantités de r i z paddy. 
b/ En quantités correspondantes de r i z blanc : paddy exprimé en quantités 

de r i z b l a n c , c o n v e r t i à r a i s o n de 70 pour 100 pour l e s pays a s i a t i q u e s 
et de 65 pour 100 pour l e s autres pays, 

c/ Moyenne de I95I-57 
d/ Moyenne de 1956/57 - 1938/59. 

http://mcr.de
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^ 
Taljleau 2k, Production de viande et de produits l a i t i e r s 

Totaux pour certaines régions 
1934-38, 19*»8 et 19U9 

Changentônt (Pour-
/ y./ , centage) on 19̂ 9 

Bégion?/ I934-3&2/ I9U8 I949S/ par rapport à 

1934-38 1948 

M i l l i o n s de topnes nétrlaaea 

Viande t d/ 

32,2 7,7 8,5 -30,3 10,4 

8,5 11,3 11,5 35,3 1,8 
5,1 5,3 8,2 3,9 

1,5 1,5 1,6 6,7 6,7 
Tota l , poo r l e s réglons c i -dessua 27,1 25,6 26,9 - ô,7 5,1 

L a i t : f/ 

102,7 75,6 , 82,8 - 19,4 9,5 
54,6 61,2 62,4 14,3 2,0 
10,0 9,9 10,0 0,0 1,0 
7,8 10,1 10,4 33,3 3,0 

T o t a l , pour l e s réglons o l -dessos *•• 175,1 156,8 165,6 - 5,4 5,6 
M i n i e r s ds tonnes aétr igaes 

Beurre t 

1.670 1.142 1.260 -24,6 3û,3 
1.144 844 940 - 17,8 11,4 

377 321 325 -13,8 1,2 
90 335 15c 66,7 11,1 

Totad , pour l e s régloaas e l -dessns • • • 3.281 2.41(2 2.675 -18,5 9,5 
Troaage 1 

1.490 1.100 -20,5 7,7 
344 539 604 75,6 32,1 

120 131 150 8,3 - 0,8 
100 175 3âO 80,0 2,9 

T o t a l , pour l e s réglooia e l -dessns • • • 2.054 1.945 2.099 2,2 7,9 

Source t Organisat ion des Hâtions Unies pour I 'a l i innxtat lcni e t l ' a g r i c u l t u r e , 

a / Classés par ordre d'importance de l a produotlan avant l a guerre. 

"b/ Pour l a p lupart das paysj pour quelques pays, BOTeime de t r o i s à c i n q sanees entre 1934 
et 1»9. 

ej E ra lua t loos p r o r i s o i r e s . 

d/ Poids des oareasses préparées (1)oeuf, veau, pore, agneau e t aoutcn) , 7 coopr is l e s abats 

(nais gra isses d'aliattage e io lues ) e t l 'éqol -ralent en Tlaade atettue du poids T l f dea 

an lmox ejiportés. 
s/ V c ^ l a é M S b t Argent ine , B r é s i l , C h i l i , Pérou et ürugttay. 

f/ L a i t de vache. 
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Tal>leau 2̂ 1* P r o d u c t i o n de s u c r e : t o t a u x pour l'ensemble du mcnde (ncn compris 

l ' u n i o n des Repu'bliques s o c i a l i s t e s soviétiques) 

p a r c o n t i n e n t s e t pour c e r t a i n s pays 1934-48, 1947/48,. 1948/49 ^ 

(en m i l l i e r s de tonnes métriques) 

Changement (p o u r c e n t a g e ) 

en 1949 p a r r a p p o r t à 

C o n t i n e n t e t pays 1934-38 1947/48 191̂ 8/49 1934-38 1947/4Í 

Monde (non c o a p r i s l ' U n i o n 

des B e p u b l i q u e s s o c i a l i s t e s 

27.765 29.091/ 31.581 13,7 8,6 
7.967 6.373 '8.228 3/3 29,1 

19.798 22.718' 23.353 18,0 2,8 
1.170 1.439 1.485 26,9 3,2 
9.230 7.613 8.204 - 11,1 7,8 
1.153 150 ̂ > 272 c) - 76,4 81,3 

952 452 744 - 21,8 64,6 

E u r o p e (non c c m p r i s l ' U n i o n 

des Sépuhliques s p c l a l i s t e s 

6.498 4.439 6.694 3,0 50,8 
Amérique d u No r d e t Amérique 

6,900 10,897 9.962 44,4 - 8,6 
2.838 5.850 5.263 85,4 -10,0 

2.133 3.158 3.274 53,5 3,7 

" •• -

1.834 1.545 1.962 7,0 27,0 

I 

Souroee ; O r g a D i s a t i o n des H a t i c n s U n i e s pour l ' a l i n e n t a t i c n e t l ' a g r i c u l t u r e 

a) E q u i v a l e n t de s u c r e b r u t 

' 1)) Girandes e x p l o i t a t i o n s seulement, nco c c u p r i s l e s p e t L t e s propriétés 

c) C h i f f r e non o f f i c i e l 

d) S u c r e " t e l q u e l " 
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Tableau 26. Pi-oductlon des h u i l e s e t des graissée : Totaux d'avant-guerre et 
d'après-guerre*- Indices pour l'enseinble du monde et pour certaines réglons 

I93U-38, 1948 e t 1949 

Quantité Jîombre-îndlces 
(1934-38 = 100)*^ (en m i l l i o n s 
Jîombre-îndlces 
(1934-38 = 100)*^ 

E l g l o n de tonnes 
métriques) 
I93U-38 
métriques) 
I93U-38 1948 _ 1949 

Monde 23.200 

Afrique : 
Nord et ôud 315 

Beste de l ' A f r l a u e 1.750 

Asie et*Océanle : 
A u s t r a l i e e t Nouvelle Zlélande 4̂ ^ 
Chine, 7 compris l a Mandchourie 3.100 
Inde et Pakistan 2.36O 
Indonésie et Halàlale 1.190 
Japon 32^ 

a i l l p p l n e e 465 

Autres pa^s I.260 

Europe : 
C3entrale I.368 
Septentrionale et occidentale 1.246 
Méridionale e t o r i e n t a l e I.627 

Amlrlgue du Nord et du Sud : 
Argentine 84o 

Canada e t Etats-tAils 3.326 
Autres pajs 809 

ÜBSS 2.?30 

I n d u s t r i e t a l e l n l i r e . . (pour l'ensemble des réglons 530 

94 

103 
105 

94 
86 
93 
65 
37 

130 
98' 

48 

81 
99 

70 
Í46 
127 

64 

69 

99 

117 
112 

94 
87 
95 
83 
47 

132 
101 

55 
87 
84 

81 
157, 
13»̂  

76 

70 

Source : Organisation des Nations Iftiles pour l'al i m e n t a t i o n et l ' a g r i c u l t u r e . Cette s t a t i s t i q u e coagirend l e 
beurre, l e s graine» oléagineuses, l e s graisses en équivalent d'huile et c e l l e s qui représentent des produits 
Indigènes disponibles sous forme d'huile au cours de l'année c i v i l e , déduction f a i t e du mouvement saisonnier des 
gr&lnes oléagineuses, de l a ferme au l i e u de tranafonnatlon, e t des changements dans l e s reports de stocks de 
matières grasses notanment pour l ' h u i l e d ' o l i v e . 

a) Bèprésente essentiellement l a ii»yenne d'une période de cinq ans terminée en 1938; iailn«,_ 1931-37; < 
l a plupart des pays des continents américains, Í935-39. 
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' I 'ubleau 30. Eurée de choirage pour l e s personnes sans emploi aux Etats-Unis 
d'Amérique 

Septembre l^hP, et septembre 19^9 

Pourcentage du nombre t o t a l de chômeurs 
Seriaines de choirage pendant une seicaine identique 

Septembre 
. 19^8 . 1949 

100,0 100,0 

-

9,0 
18,2' 10,9 

9,1 
10,6 

• 8,3 6,6 
12.5 16,0 

10,1 11,8 
6,9 15,0 
7,2 11,0 

Source : Département du coirmerce des Eta t s - U n i s d'Amérique, Current 
r o p u l a t i o n Reports, Labor Force, S e r i e P-57, ^ o . 75 et 87. 

a) Agés de i h ans et p l u s ; fondé sur des renseignements r e c u e i l l i s 
chaque mois à l a faveur d'enquêtes i n d i v / l d u e l l e s - l'éciiantillon se compose de 
25.000 foyers répartis dans l'ensemble du pays. 
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Uahleau 32. Prlï de gros : Indices nationaui 
19'̂9 (Jusqu'à septembre inclus) 

Pays 
1957 - 100^ 

1949 
Changement (pourcentage) on I949 par rapport 

à l a période correspondante de 1948 Pays 
Premier 
trimestre 

Deuzièms 
trimestre 

K-olsiàme 
trimestre 

premier 
trimestre 

Deuxième 
trimestre 

TroleièjB» 
trimestre 

Afrique et Moyen-Orient t • 

308 295 287 - 2 - 9 - 10 
498 465 484* -19 -23 - 13 
U60 • 431 382 27 .3 14 

1.536 1.476 1.513 61 46 30 
Turquie (Istaniboul).., 500 500 482 13 7 10 
Onion Sud-Africaine... 186 189 192 . 6 6 4 • 

Amérique latine t 
376 365 374 15 9 10 
379 388 399 17 ik 32 

229 238 - 244 10 11 "9 
489 546 580 31 41 45 

Venezuela (Caracas)... 156 159 ' 161 - 5 - 8 - 4 

Amérique, du Nord i 
Canada., 
Etats-Unis d'Amérique. 

Europe : 
Autriche 
Belgique 
Danemark 
Finlande 
France 
I t a l i e . . . 
Norvège 
Pays-Bas 
Royaume-Uni 
Suède 
Suisse 
TchécosloTaquie 

Extreme-Orient t 
Inde 
Indochine (Saïgon).... 
Japon 
Paki8tan(Karachi) 

Océanie : 
Australie 
Nouvelle-Zélande 

18? 
184 

185 
180 

184 
178 

373 
2.080 
14.730 

358 

185 
178 

377 
2.000 
15.5to 

349^ 

ISÇ 
180 

386 
2.180 
15.950 

189 
179 

8 
- 5 

11 
46 
123 
9 

13 
1' 

4 
- 6 

5 
28 
126 

12 
- 1 

0 
9 

.552 577 630 18 30 40 
384 370 363 - 5 - 7 
219' 219 215 7 3 - 1 
8&7 870 • 9Í2 4 - 3 - 1 

2 . i k l " 2.079 2.147 26 13 9 
6.032 5.666 5.291 5 2 - U 
180 180 183 2 1 3 
272 271 270 6 5 5 
203 212 211 3 4 4 
190 189 189 4 1 - 1 
206 , 199 197 - 2 - 5 • - 5 
340 340 344 7 6 4 

0 
20 
34 

10 
- 2 

Source : Bureau de statistique des Nations Iftiies. 
a/ Périodes de hase autres que 1957 s « décembre 1958; août 1939; Tunisie : 1940; Autriche r inars I938; 

Belgique : I956 - Î938; Inde : année finissant en août 1939; Irjdocliin© : Janvier - Juin 1959; Pakistan : 
semaine finissant le 19 août 1939. 

b/ Moyenne de deux mole. 
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l̂ bleau 33. Coût de la vie : Indicas natlonaur 

Í9k9 (Jusqu'à septembre ioclus) 

Paje Premier 
trimestre 

1937 = lOOË/ 

Beuxlèffle 
trimes tiv 

Trolelèmo 
trimestre 

Changement (pourcentage) en I9I19 par rapport 

à la Tiériode eorrssTiondgnta âe l'jbB 

Premier Deuiièok. Troisliaoe 

trimestre trimestre trimestre 

Afrique et Moyen-Orient : 
Congo belge (Léopoldville). 
Egypte (Le Ce Ire) 
Irak (Bagdad) 
Israël 
Liban (Beyrouth), 

258 

589 

369 

k99 
Tunisie (Tunls)i/ 2.C87 

Turquie ( Istanbul ) 
T̂ lon Sl;d-Afrlcaine 

Amérique latine : 
Brésil (Sao Paulo) 
Chili (Santiago) 
Colombie (Bogota) 
Mexique (Wzlco)̂  
Pérou (Lima) 
Uruguay (̂bntevideo) 
Venezuela (Caracas)̂  

Amérique du Nord ! 
Canada 
Etats-Unis d'Amérique 

Europe : 
cl̂emagne (sones américaine et 
brl tannlque) 

(zona française) 
Autriche (Tienne)̂ / 
Belgiquê  
Danemark 
Finlande 
France (Parla)V 
GT^ce (Athènes) 
Hongrie (Budapest) 
Italie 
P:orv̂ge 
FF'ys-BeB 

Polcyne (Varsovie) 
Bcjai-iaie-tlnl 
SuMe 
Suisse 

Eïtrême-Crlent t 
Birmanie (Rangoun) 
Ceylan (Colonibo) 
Inde (Bombay) 
Indochine (Saîgon) 
Indonésie (BEtavla)i/ 
Japon 
Philippines (ManiUe) 

Coéanle l 
Australie 

371 

157 

555 

1467 

301 

3T8 

558. 

195 

199 

158 

165 

26o 

277 

557 

560 

1.84 
1.984 

582 

1 » ' 

565 

52J 

505 

38Í. 

578 

195 

203 

158 

165 

261 

356 

U55 

2.128 

585 

159 

556 

559 

305 

595 

599 

189 

160 
165 

19 

25 

1 

t5 

9 

6 

0 

17 
12 

5 

9 

8 

5 

7 

2 

22 

8 

2 

54 

11 
5 

1 
21' 

6â/ 
6 
U 

9' 

5 

25 
- 6 

10 

25 
11 
2 

I» 

17 

k 

5 

17 

167 161 157 50/ . 1 
157 1375/ .. 12 • 122/ ,. 
5U5 571 621» 57 

383 376 575 1 - 4 0 - 5 
172 172 170 5 2 0 
812 807 842 5 1 0 

2.1UT 2.726 2.040 26 56 6 

28.665 29.076 28.269 19 19 13 
m lt58 .• - 14 - 14 .. 

11.985 5.050 4.882 3 2 

165 161t 166 - 1 - 1 1 
S16 221 217 7 e 6 

12.95Ĉ  13.301̂ / .. - 1 3â/ 
109 110 111 4 1 3 
16C. 160 161 2 1 1 

163 , , 162 162 0 - 1 - 1 

6̂2 508 536 55 46 42 
260 255 256 1 - 3 - 2 
294 287 288 15 5 - 4 

It.OJC lt.200 4.:iBo 36 29 20 

: M l.lltl 1.160 - 15 - 2 5 
156 11»1 141 60 47 22 

593 591 582 - 5 - 1 - 6 

156 161 164 10 

Source : Bureau de statistique des Notions Uhles, sur la base de lenseî mente fournis par l'Organisation Ijitamationale du 
Travail. 

a/ . Périodes de Uaae <ji>ixe8 que 1937 i Congo belge, Juillet 1935; Egypte et Liban, Juin-août 1939; Irak et Brésil, 1939; 
Israël, août 1939; Tunisie, Turquie, Allemagna et Italie, 1938; Autriche, mars I938; Royaume-Uni, I7 Juin 1947; Cevlnn 
novembre 1938-avril 1939; Indochine, Janvier-Juin 1939; Indonésie. JulUet I938; Japon, 1948. 

b/ Coût des'denrées alimentaires pçur l'Indonésie; denrées alimentaires, combustibles, éclairage et savon pour la Tunisie 
et la France; denrées alimentaires, vêtements, charbon ot savon pour le Mexique: denrées alimentaires, charbcai et savon pour le 
.Venezuela. Indices des prix de détail pour l'Autriche et la Belgique. 

c/ Un mois. 
d/ Moyenne de deux mois. 
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Tableau 35. Coirmerce des irarchandises pour l'ensemble du monde et par continerb 
1937, 1938, 19^7, 19^8, ef 1949 

(En m i l l i o n s de d o l l a r s des Etats-Unis) 

1949 
Premier semes-

Continent 1937 1938 19^7 19̂ +8 t r e au taux 
annuel 

Importations : 
Ensemble du monde.... 29.000 25.600 52.400 61.100 63.600 

1.840 1.660 4.120 5.260 5.760 
2.030 - 1.910 6.730 6.9^0 6.580 
4.230 2.920 9.130 10.820 10.520 
4.620 .4.100 6.600 7.690 9.160 
15.5^0 14.240 24.380 28.540 29.580 

700 810 1.440 1.880 2.050 
Exportations : * 
Ensemble du monde...,' 26.200 22.900 48.500 55.100 59.100 

1.380 1.100 2.730 3.500 3.9^0 
2.560 1.990 6.360 7.370 6.400 
4.340 3.9^0 18.060 . 15.730 16.000 
5.050 4.190 4.540 5.910 6.720 

11.980 10.880 15.290 20.320 • 23.360 
890 830 1.510 2.250 2.640 

Source : Bureau de s t a t i s t i q u e des Nations Unies. Pour l e s pays q u i u t i l i s e n t 
l e système franco â bord dans l e u r s s t a t i s t i q u e s d'importations, l a v a l e u r des 
importations a été conve r t i e sur l a base C.A.F. 



66 79 80 89 84 84 12,7 •̂ 3,5 29,2 

84 
77 

117 
""78 

100 
86 

113 
82 

101 
70 

105 
79 

33,3 
8,9 

'27,0 
2,4 

14,8 
1,'* 

139 
90 

129 
127 

44 
^9 

124 
61 

56 
30 

56 
65 

120 
80 

55 
60 

65 
70 

114 
71 

JE/ 

76 
73 

118 
76 

79 
64 

73 
69 

• 5 ^ 

80,6 
79,5 

-15,6 
22,4 

72,7 
1*3,1 

U,3 
40,7 

54,9 
10,3 

4 
22 

106 
196 

112 
202 

107 
215 

101 
224 

98 
185 

102 
208 

-2,7 -1,0 
U,4 

6,7 
1,1 

83 
58 

82 
57 

108 
57 

124 

50 
27,1 
-8,1 

44,1 
-12,3 

127 
115 

130 
127 

141 
117 

143 
131 105 118 

20,5 
0,0 

12,6 
U,0 

139 
187 

147 
UO 

137 
76 

157 
201 

142 
145 

136 
135 

174 , 
76^ 

9,2 
79,0 

13,3 
68,8 

8,8 
n . 

113 
129 

129 
90 

102 
131 

157 
109 

132 
124 

143 
84 

138 
129 

155 
101 

130 
122 
128 

24,5 
-6,1 

21,2 
9,1 

12,2 
4,0 

24,0 
K l 

-10,1 
- 0,8 

110 
36 

9? 
100 

144 
38 

147 
66 

115 
32 

121 
80 

154 
29 

121 
206 

110 
159 ' 

117 
148 

35,2 
-3,0 

22,2 
U6,2 

25,2 
- 6,5 

17,5 
42,1 

14,6 
3̂ ,7 

que des aations Ibles. 
que 1937 : Allemagne (zones américaine et tiritannique), 1936; Soudan anglo-^gTPtien, Belgique, I t a l i e , 
; Cuba, 1935-39; Ceylan, 1934-38; Inde, 1er a v r i l 1937;- 31 mars 1938; Australie, 1er J u i l l e t 1936 -

descendant d'iiqportance du comserce avant l a guerre, 
rlaeetre 1948, y conçrls l a Saire. 
aze mois. 
IX mois. 
It unis. 
»mient les secours reçus de gowremsments étrangers, 
siment les produits de l'DBERA. 
Eprennent pas l a plupart' dee secours reçus de gouvememente étrangers. 
de l'Australie et de Cn1)a, l'indice des exportations du Soudan anglo-égyptien et l'indice des laipartations 
rce général, 
seul aols. 

I du Pakistan en 1948 et 1949, mais y comiirla l e econerce avec l e Pakistan à p a r t i r du l e r mars 1948. 
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349 
7 
9 
33 
24 

- 2402/ 
S 

53 
14 

24o£/ 
6 
18 
8 

. 47 

- 290 
- 53 
- 41 

12 
- 44 

- 254 
- 11 

4" 
11 

- 32 

227 
23 
45 
11 
59 

- 272 
- 27 
- 33 
- 2 
- 52 

- 212 
- 61 

- 46 

276 
15 
32 
104 
'•3 
81 
33 

. 10 
13 
5 

• 3 

114 
60 

• 13 
1 

27 
115 

7 
31 
0 

. 7 
1 

49 
66 
37 
28 
68 
74 

5 
23 
15 
11 
2 

120 

35 
5 

65 
85 
4 

U 
32 
4 

10 

41 
31 
27 
30 
80 
3 

19 
6 
5 
5 

83 
26 
5 

13 
29 

4 

13 
10 
10 

3 

38 
14 
25 
26 

5 
4 
7 

18 
1 

26 

- 5S/ 

- 12 
120 

- 163 
47 

27& 
124 

- 25 
- 51 

105 
82 
18 
33 

- 20 

-2.155 

17SÈ/ 

- 742 
- 81 
- 223 

, - 185 
- 31 

35 
- 24 
- 119 
• '*5 

- 12 
1 

- 116 
31 

- 104 
18 

- 52 

1342/ 

35 

X.520 

36 

- 160 

- 15 
- 39 

. - 13 . 
- 30 

- 77 
62 

- 91 
3 

- k9 

- 481 
- 114 
- I9I/ 

- 418 
- 115 
- 229 
-181 
- 119 
- 72 

3 
- 146 
- 20 
- 28 
- 22 
- 61 
- 11 
-106 
- 30 
- 9 
- 3k 

84 
31 

1.55̂  
- 13 

- 112 
- 6 

U 

- 32 
- 41 

14 
83 

- 83 
- 10 

- 50 

- 532 
- 292 
- 19i/ 

- 315 
- 78 
- 211 
- 160 
- 82 
- 16 
- "tS 
- 137 
- 13 
- 9 
- 3"* 
- 68 
- 6 
- 114 
- 24 
- 25 
- 74 

67 
3h 

•̂ 7 

90 
48 
32 
15 
11 

6 
62 
71 

1 
31 

452 
284 

, I9I/ 

• ^3 

• 77 
. 229 
• 83 
. 82 

19 
• 53 
• 53 
. 16 
. 2 ® / 

6 
. 88 
. 12 
• 69 
. 40 
• 63 
• 50 

30 
16 

l.Cf76 
140 

- 63 
- 56 
- 38 

1 

-
- 7 

120 
- 89 

10 
- 5 \ 

- 339 
- 111 
- 19 

- 300 
- 30 
-176 
- 7 

35 
68 

- 50 
- 28 
- 13 
- 28B 
- 24 
- 121 

26 
- 70 

16 

- u 
- 79 

119 
- 23 

1.515 
- 67 

. 107 
178 

1? 

4 

. 14 

• 33s/ 
30 

. 129 

• 13 
• 522/ 

- 258 
- 122 
- 19 

- 143 
5 

- 187 
- 109 
- 59 

7 
- 64 
- 57 

,* 18 
26 

- 18 
- 87 

- 75 
- 2 

- 15 
- 68 

78 
78 

1.550 
: 45 

- 117 
. 248 
- 6 
- 67 
- 4 8 

- 3 ^ 
11 

- 92 
9 

- 522/ 

• 550 
163 

. 22 

. 144 
28 

. 176 

. 162 
6 

• 12 

• 51 
• 21 
• 23 

•' 13 
. 108 

• 7lt 
. 14 
• 23 
. 68 

66 

1.006 
- 2 

13? 
27 
11 

27 

17 

- 5''2 
- 251 
- 9 

- 114 
6 

- 115 
- 11*/ 

9 

- 18 
- 18 

4 -

- 38 

11 
- IPl 

- 65 
- 39 

- l>3 

-

. 48 

Uhlsa. 
I l a Taleur o.a.f. des lajortatlons et la Taleur f.o.b. íes exportations, soit iae "Taleurs eux frontlirea". Sans le eee Jes pays qui font connaître la râleur f.o.b. i» leurs 
chiffres d'iiçortatlaoB annglstrja en ntlllsant les pouroentagee sulrants : 10 pour 100 pour l'Australie, la Canada, Cuba, laa Bteta-Dtala d'AnJrlqne, le Hexlfite, la 
Lqua stnlnloalne, l'Otalon Sud-Afl-laalna et la TenaEnala; 20 pour 100 pour le F r̂ou et 25 pour 100 pour la Qoatanala. Coaaa laa exportations dsa Iblllpplnae sont enragiata^as 
Lt arbltralnwnt da 9'pour 100 las ohiffMa d'exportation enregistrés. 
rtatlons. 
•liqportaBea daa exportations en 1937. 
aprisa an Jaarlar at Jain, 

Bon coqiria la ocaaierca dn faklatan à contar d'aont 19>»7, nala 7 ooqprle le eoasroa arec la Faklatan k ooapter du 1er aars l$k6, 
M et 1949. 
»r» astlMatlf. 

inprlea ant» Janrler at aeptankra, 

a jla-engara gBiwaiiiaaant.awT at' laa fonmltnra* Aa l'DISU. 
a da earaetirs. astlmtlf, ootmapondant s m » fraotlcm dn telaaatre. 
rla dana laa l^^tatlcos. 
s^rlaa aa joUlat at flfnirtua. 
paa ocavrlaaa êma laa anfortatlona. 

a <tianaai» jnam-Bi—tmJ «t 1M foBBltma da inSBSA. 
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Tatleau k C . Commerce de marchandises du Eoyaume-Unl par catégorie de produite 
19I18 et 191+9 (Jusqu'à septembre) 

, 1937 = H)0 , Variation du pourcentage de 191*9 

iqu8 par rapport à la période 
Catégories/ correspondante de 191*8 

Heuf pre­ Quatrième Premier Deuxième Troisième Heuf pre­ Premier Deuxième Troisième 
miers moil 3 trimestre trimestre trimestre trimestre miers mois trimestre t r l ^ s t r e trimestre 

Indice du quantum : 

Importe tí ona ( ro tenue s ) . . 77 76 78 81t 87 83 1,3 • 9,1 11,5 
Produits allEentaires.. 75 81 76 81 85 81 1,3 11,0 10,4 

79 75 79 91 96 89 1,2 12,3 24,7 
Produits manufacturés.. 7 k 66 75 • 81 79 78 8,7 8,0 0,0 

Exportations (produits du j 
117 • 130 138 129 126 131 2U,3 24,9 3,3 

Produits' alimentaires.. 96 109 105 95 97 99 6,1 - 4,0 . 6,6 
Matières premières 52 39 39 ' 35 37 • 37 62,5 0,0 2.8 
Produits manufacturés.. :;2 l k 6 156 147 I h ^ l h 9 24,8 1C,5 2,9 

Indice de la valeur h l'unité 
en sterllnp i 

Imijorta t i ons ( re tenue s ).. 271 . 260 281 282 266 276 8,9 - 0,4 • - 2.6 
Produite allmentaires.. 272 282 282 27& 263 . 27U 8,0 - 1,8 - 3,7 

289 • 302 309 310 261 300- 17.0 •0,0 - 3.8 
Prfiduits mnmifacturés.. 260 261 2âa 256 252 256 C,4 - 3,0 - 2,3 

B r t a t l o n s (produits du 
250 255 256 256 258 257 1,6 1,2 

Produits alimentaires.. 21(8 ' 239 242 235 231 236 0,8- - 9,3 • -. 5,7 
5Ó6 311* 309 305 3C8 307 3,7 - 1,3 - 0,6 

Produits manufacturés.. 250 256 257 257 259 258 5,8 2,4 1,6 

1 9 U B 1 9 k 9 

Neuf premiers mois Quatrième ttimestre Meuf premiers mois 

Valeur totale (moyenne 
trimestrielle en rail]ions 
de livres aterJlnç) : 

Importations (retenues).. 238,2 
Produits alimentaires.. , 1C4,5 
Matières premières 69,6 
Produits Tnpiîufacturos.. 62,6 

Exportations '(produits du 
pays) 130,1* 

Produits allmentaireB.. 9,7 
Matières premières ^ 16,2 
Produits manufacturés.. 101,2 

501,1 5U,8 546,2 
213,1» . 237,6 231,1 
159,8 163,2 184,7 
121,7 108,9 123,5 

^3,4 433,2 438,3 
23,0 • 24,9 22,5 
15,9 19,8 18,4 

'33i>,0 375,9 • 386,6 

Source ; Bureau de statistiq,ue des Nations Unies. 
a/ Outre les trois catégories indiquées séparément, les totaux comprennent les animaux autres que les animaux de 'boucherie, ainsi 

que les colis-postaux. Les 'boissons et le tabac sont coiaprrB dans les "produite aliaentalres"; les articles princlpalonent non 
manufacturéa sont inclue dons les "matières premières"; par."produits manufacturés", on entend lee artiolea totoleaent ou principalement 
.manufacturée. : ' . 
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Tableau k 2 . Operations du Fonds monétaire i n t e r r i a t i o n a l 19*̂ 7, 19^8 et 19^9 
(Jusqu'à octobre i n c l u s ) 

(en m i l l i o n s de d o l l a r s des Etats-Unis) 

Montant de l'achat 

Devises achetées et pays 
acheteurs 

T o t a l au 

31 octobre 19^9 191̂ 7 19^8 
19^9 Jusqu'au 
31 octobre 

T o t a l des ventes 
pour toutes l e s 
monnaies 

Do l l a r s des Etats-unis : 
A u s t r a l i e 
Belgique 
Brésil 
C h i l i 
Costa-Slca 

Danemark 

-Egypte 
, E t h i o p i e 
France 

Inde 
Mexique 
Nicaragua 
Norvège^ ) 
Pays-Bas 
Eoyaime-Unl 
Tchécoslovaquie 
Turqiiie 
Union Sud-Africaine .. 

Yougoslavie 

L i v r e s s t e r l i n g : 
Pays-Bas 

Francs belges : 

Pays-Bas 

Norvège 

760,9 ^67,7 2llt,2 

20,0 __ — 

33,0 11,0 22,0 
15,0 -- — 

8,8 8,8 — 

1,3 — 1,3 

10,2 •6,8 
3,0 — — 
0,6 — 0,3 

125,0 • 125,0 ~ 

100,0 68,3 
22,5 22,5 — 

0,5 — ' 0,5 
11,1 ~ 11,1 
62,5 1̂ 6,0 16,5 
300,0 2 k 0 , 0 60,0 
6,0 — 6,0 
5,0 5,0 --
10,0 — 10,0 
9,0 — — 

6,0 6,0 — 

6,8 6,8 

79,0 

20,0 

15,0 

3,0 
0,3 

31,7 

9,0 

k,6 

Source : Fonds monétaire•international. I n t e r n a t i o n a l F i n a n c i a l Statistics.novembre 19^9 

a) C h i f f r e combiné des d o l l a r s achetés à l a f o i s avec de l ' o r et des couronnes 
norvégiennes. , 
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Tableau 43. Operations de l'A-dmlnlstratlon de cooperation économique 
des Etats-Unis ^) 

du 5 a v r i l 1948 au 30 novembre 1949 

(En mil l i o n s de dollars des Etats-Unis) 

Pays bónéflclaire Crédits alloués Autorisations 
d'approvlnionnementb) Expédition: 

7.608,6 5.707,4 
Alleinapne (/.ones américaine. britannique, 

848,7 726,5 564,5 
396,4 334,2 289,7 

.. 456,4 429,9 • 290,3 
187,0 162,0 133,2 

1.635,7 • 1.251,3 
249,8 175,9 
106,3 64,2 
- 10,8 7.0 
786,4 557,1 
11+0,3 90,6 

789,1 685,1 462,6 
10,0 • • • • 

2.185,8 1.748,1 
73,0 57,3 
20,0 15,4 
62,7 20,3 

Source : Eighteenth Report for the Public Advisory Board of the Economic Cooperation 
Administration ( 2 l décembre 1949) 

a) Non compris l a Chine et l a Cordée. Crédits alloués à l a Chine, 275,8 mi l l i o n s de dollars 
au 30 Juin 1949; autorisation d'approvisionnement, 218 mi l l i o n s et expéditions, 
157,8 m i l l i o n s de dollars au 30 novembre I949. Pour les fonds réservés à l a Corée et qui-. 
sont ou qu'on présume être disponibles, 60 m i l l i o n s ; en outre, 50 mi l l i o n s ont été 
attribués par les autorités m i l i t a i r e s ; autorisations d'approvisionnement, 53 m i l l i o n s 
et expéditions, l8,5 m i l l i o n s au 30 novembre 1949. 

b) Autorisation d'acheter au moyen de fonds alloués par l'Administration de coopération 
économique. , ' 

c) Le t o t a l des expéditions payées est inférieur au mouvement e f f e c t i f des marchandises, 
étant donné l e retard qui se produit dans l a réception des documents d'expédition. 
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Tableau U k , Répartition d© l'aide an titre dn Progrannae 
de rel^Tement européen par l'Administration 

de coopération économique 
Avril 1 9 k 8 l novembre 191*9 

(En millions de dollars des Etats-lSiis) 

Crédits s/ du 1er Juillet au To-^1 des 
credits au 
30 novem­
bre I9U9 

Crédits an 30 Jain 19̂ *9 

Total 
Subsides 
directs Aide condi­tionnelle 

Emprunts 
novemore 
191*9 

I*.209,3 771,1* 972,3 2A9l*,0 

UU,3 
101,8 

82,6 

11*,8 
235,2 

276,9 3,0 116,1* 

3,0 207,5 50,9 175,0 
90,1 5,1 31,0 60,8 

1.131,7 9,7 172,0 1*70,7 
191,7 

« « M W 86,3 
109,3 

31,3 
2,5 3,5 2,3 >,9 

553,7 1*7,3 62,0 272,1 
1*9,6 ' 16,5 35,0 62,9 

1*13,1 11,3 11*6,7 218,0 
— — — 10,0 

963,0 33i*,o 322,7 6U3,2 

— 25,0 2 0 , k 33,6 

17,9 — 9,1* 
— 11,0 38,0 1*1,2 

Total 
AUemagne (zones britan­

nique et américaine) 
(zone française) ...... 

Autriche .. 
Belgique-LoxemDourg .... 
Danemark 

..-I^nce 
Gr»çe 
Irlande ; 
Islande 
Italie 
ïïorvàge 
Pays-Bas 
Portugal 
Bgyaanis-^ 
Suède -... 
Trieste 
Turquie 

8.1̂ 1;7,0 

^ 8^8,7 

396,1* 

1*36,1* 

187,0 

1.781*,1 

301,0 

117,6 

13,2 

91*0,1 

l6l^,0 

789,1 

10,0 

2.262,9 

79,0 

27,3 
90,2 

5.953,0 

1*96,9 

116,6 

230,0 
261,1* 

126,2 

1.313,1* 

191,7 

86,3 

• 8,3 

668,0 

101,1 

571,1 

1.619,7 

1*5,1* 
17,9 
1*9,0 

Sonrce : Eighteenth Report for the Public Advisory Board of the Economic 
Cooperation Administration (21 décembre 191*9); Fifth Report to the Congress of the 
Economic Cooperation Administration. 

a/ Non réparti entre subsides directs, aide conditionnelle et emprunts. 
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Tableau k6. Balance des 
1958, 19't6, I9U7, 19'̂ 8 et 

(En mllllona de 

paiements du Boyaune-Iftii 
1949 (Jusqu'à Juin Inclus) 
livres sterling) 

Catégorie 1938 19U6 19^7 19^8 I9J19 a) 
premier semestre 

Hul>rlque8 courantes, total 
Marchandises ^) 
Sépenaea pu'bllques outre-mer 
Intérêts, profits et dividendes 
Services proprement dits 

Butsrlques de capital^ t o t a l 
Variations dcB ressources en or et en dollars : 

Variation des avoirs en or et en dollars 
Eecettes au t i t r e du Programme de relèvement européen . 
Divers crédits publics reçus °) 

Variation des créances en sterling sur le Royaume-Uni de 
Pays de l a zone sterling 
Autres pays 

Autres transactions de capital avec s 

Ks de l a zone sterling ^) 
res pays 

- 70 -380 -630 -110 - 10 
-302 -208 -Ultl -213 - Irô 
- 16 •295 -207 - 96 -, 79 
175 73 hl 66 28 
75 50 - 29 133 89 
70 380 630 110 10 

• • - 52 152 55 51 
• • — — 169 166 
• • 279 872 199 22 

* • - 36 -129 3U - 98 
• • 73 - 1 -2l̂ 7 - 27 

• • k2 -191 ^188 - 89 
• • 75 - 73 88 - 15 

Source : Balance of Payments, I9U6 to 19*̂ 8 (n» 2), (Cad.7648); Balance of Payments, I9V6 to 19lt9 (Cmd.7793) 
Soldes débiteurs Indiqués par le signe moins, 

a) Chiffre provisoire 
h) Fondé en partie sur les chiffres du contrôle des changes, non sur les statistiques commerciales. 

Les iinportatione sont évaluées f.o.b.j les paiements à l'étranger pour le transport des importations 
sont Inclus dans les services. 

c) T coaçris les crédita publics reçus des Etats-Ubls, du Cemada et de l'Uhion Sud-Africaine, et les 
sommes retirées du Fonds monétaire international (dont I7 millions de livres retirés par l'Inde en 
19't8 et 8 millions de livres retirés de Janvier à Juin 19lt9). 

d) T coaiprls les dons de l'Australie et de l a Nouvelle-Zélande en 19^7 (30 millions). Outre les 
iBOuvements de capitaux proprement d i t s , cette rubrique comprend les fonds emportés à l'étranger par 
les Aalgrants. 

e) 7 compris le remboursement des einprunts consentis par les Etats-lAiis et le Canada (32 millions de 
livres en I9U6, 36 millions de livres en 19^7, 25 millions en 19k8 et 7 millions de livres de 
Janvier à Juin 1949). Cette rubrique conçrend également le solde résiduel, du aux erreurs et 
omissions dans l'ensemble du compte. 
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Taoleau . D e f i c i t s en or et en d o l l a r s de l a zone s t e r l i n g 
19kQ et 191+9 (jusqu'à j u i n i n c l u s ) 
(en m i l l i o n ^ de l i v r e s s t e r l i n g ) 

191+8 19l̂ 9_ 
i-'remier Deuxième x^remier semestre 
semestre semestre ( c h i f f r e s p r o v i s o i r e s ) 

Au compte du lloyaume-Uni : 
D c f i r i t ïiour l e s t r a n s a c t i o n s 

coi:-;cintss avec l a zone d o l l a r . . , r. I65 - II5 - 155 

Autres t r a n s a c t i o n s - / - 20 - 5 - I8 

S o u s c r i p t i o n s en or et en d o l l a r s 
au Tonds monétaire i n t e r n a t i o n a l 
et à l a Banque — • - 6 — 

Au cciT-pte du r e s t e de l a zone s t e r l i n g : 
Déficit à l'égard de l a zone 

d o l l a r . . . . - - - ' k o - k l - 65 ' 

Aclmts G ' or nouveau par l e 
I^oyatUiie-Uhi. / 22 / 53 / 20 

Au__cqmp'ti5_ À® l'ensemble de l a zone 
s t e r l i n g : 

Paiements nets en or et en d o l l a r s 
à d'autres pays - 51 - 5 5 - kï> 

Déficit t o t a l net en or et 
en d o l l a r s de l a zone 
d o l l a r ; - 25li- • - 169 - 259 

"S0Li2;c_e ; Balance of Payments, ISkG à 19l^9 (Cmd. 7795) . 

a/ Cette rubrique comprend l e s t r a n s a c t i o n s avec l a zone d o l l a r notamment 
l e remboursement des prêts sans intérêt de l a Reconst r u c t i o n Finance Corporation 
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Tablean hS. Taux de change des noonales deTaluées depuis l e 18 septenibre 1 9 ^ ^ 

(En cents des Etats-Ubls par unité monétaire) 

7aleur 
antérieure Pays Monnaie 

Allemagne (zones améri­
caine, britannique et 
française) mark 30,000 

Australie livre 322,400 

Belgique franc 2,2816? 

Birmanie roupie 30,225 

Canada dollar 100, 

Ceylan roupie 30,225 

Danemark couronne 20,8376 

Egypte ,. livre 1*13,300 

Finlande markka 0,625 

Grèce drachme 0,0100 

Inde roupie 30,225 

Irak dinar 403,00Ô 

Irlande livre i*03,000 

Islande couronne I5,'i'lll 
Jordanie livre ^̂ 03,000 

Luzènbourg franc 2,28167 

Norvège couronne 20,150 

Rouvelle-Zélanae ..... livre 1*02,95 

Pays-Bas florin 37,6953 
Portugal escudo 3,990 
Boyaume-ltoi livre 403,000 
Suède couronne 27,78 
Ifiiion Sud-Africaine .. livre 1*03,OQO 

Valeur 
nouvelle 

Pourcentage 
diminution 

23,8095 
224.000 

2,000 
21.0nn 

90,909 
21,000 
14,4778 

287,156 
0,431 
0,0067 

21,000 
280,000 
280,000 

10,7054 
280,000 

2,000 
14,000 

279,91 
26,3158 

3,48 
280,000 

19,3 
280,000 

20,6 

30,5 

12,3 

30,5 
9,1 

30,5 
30.5 
30,5 
31,0 
33,3 
30,5 
30,5 
30,5 
30,5 
30,5 
12,3 
30,5 
30,5 
30,2 
12,8 
30,5 
30,5 
30,5 

Source; Doctnientation réunie par le Département des questions économiques du Secrétariat 
des Nations lAiies, Division de l a stabilité et du développement; éconamique. 

eJ Toutes les monnaies locales des dépendances britanniques ont été déveJ-uées de 
30,5 pour 100. Le florin indonésien reste a l a parité avec le florin des Pays-Bas, mais le 
florin du Surinam conserve l'ancienne parité de 53 cents. Toutes les monnaies locales des 
dépendances françaises sont reliées au franc français, sauf l a roupie aes possessions fran­
çaises de l*Inde, qui reste à l a parité avec l a roupie indienne, et le franc ae Djibouti qui 
conserve l'ancienne parité de 0,4? cents. Le franc du Congo belge reste à l a parité avec 
,1e franc belge. 
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Note sur l e tableau kQ . Pays à taux' de change m u l t i p l e s 

• • Dans l e cas de pays où 11 e x i s t e des taux de change doubles ou m u l t i p l e s , 
i l n'est pas p o s s i b l e d!exprimer l'importance de l a dévaluation ou de l a déprécia­
t i o n en un s e u l .pourcentage, en r a i s o n notanmient du f a i t que l a v a r i a t i o n des taux 
a souvent été accompagnée d'un changement dans l e s catégories auxquelles s ' a p p l i ­
quent l e s différents taux. Lés détails ci-après donnent t o u t e f o i s quelques i n d i ­
c a t i o n s sur l e s changements'effectués ou annoncés : 

Argentine : La valeur' au change du peso q ui v a r i e selon l e s catégories 
d'opérations, est restée sans changement" dans l e cas de c e r t a i n e s opérations sur 
l e s marchandises, et dans d'autre cas e l l e a été détruite de 5^,5 pour 100 ou 
moins. Le taux'clu marché " l i b r e " (pour l e s opérations non commerciales) a baissé 
d'environ - 4 7 pour 100. 

A u t r i c h e :' Le taux o f f i c i e l antérieur était de 10 cents des E t a t s - U n i s pour'' 
un s c h i l l i n g . T o u t e f o i s ' l e s exportateurs étaient autorisés à r e t e n i r pour eux'ou 
à vendre aux importateurs t i t u l a i r e s de l i c e n c e s , avec un agio considérable, une 
proportion v a r i a b l e des devises étrangères q u ' i l s r ecevaient. Ce "pourcentage 
de retenue" et l e taux de l ' a g i o étaient fixés pour chaque exportateur. Le taux 
o f f i c i e l de 10 cents des Et a t s - U n i s est maintenu pour c e r t a i n e s importations 
effectuées dans l e cadre du Progra.nime de relève.ment européen, pendant une période 
limitée; pour l e s autres opérations, en'a-établi tralB nouveaux taux d.e change : 
un taux o f f i c i e l de base de 6,5!+ cents des E t a t s - U n i s au s c h i l l i n g pour l ' i m p o r t a ­
t i o n de c e r t a i n s p r o d u i t s de première nécessité, un taux e f f e c t i f d'exportation 
d.e U,68 s'appliquant à toutes l e s e x p o r t a t i o n s et à l a p l u p a r t des importations 
et un taux spécial de 5,85 qui s'applique aux importations de prod.uits non i n d i s ­
pensables et aux importations " i n v i s i b l e s " t e l l e s que l e s d-épenses des t o u r i s t e s . 
Ces nouveaux taux impliquent une dévaluation (par rapport au taux o f f i c i e l ) de 
50 ,5 , 5 5 , 2 , et 61,5 pour 100. 

C h i l i : l a valeur cLn.̂ ĉhangé du pes o'-pour ̂ différentes catégories d'opérations 
a varié entre 2,32 et 5 , l 6 cents des Etats'-Unis. Le 7 décembre-1549 on a 
annoncé qu'un taux de change unique remp l a c e r a i t l e 'système des taux m u l t i p l e s . 
I l semble que le-nouveau taux sera situé entre 1,45 1,67 bents d.es E t a t s - U n i s 
pour un peso. • ; • 

Espagne : Les taux o f f i c i e l s d.e base à l a v e n t e e t à l'achat qui s'appliquent 
aux opérations-pour l e s q u e l l e s l e s taux spéciaux n'ont pas été établis r e s t e n t sans 
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changement. Les nouveaux taux' spéciaux institués consacrent une réduction 
considerable de l a valeur- au change de l a peseta - de 50̂ 5 pour 100 dans l e cas 
de c e r t a i n e s i mportations, de 7̂ 1 et hl,"J pour 100 dans l e cas de ce r t a i n e s 
e x p o r t a t i o n s , et de 50,6 pour 100 dans l e cas de ce r t a i n e s opérations non commer­
c i a l e s . . • . • -

France : Avant l a dévaluation, l e s t r a n s a c t i o n s financières en d o l l a r s des 
E t a t s - U n i s , francs belges et suisses et en escudos portugais avaient l i e u sur l a 
base du taux du marché " l i b r e " , q u i était coté au 15 septembre à 0,3025 cents des 
Eta t s - U n i s pour un fran c . Les autres opérations s ' e f f e c t u a i e n t à un taux moyen 

entre l e taux " l i b r e " et l e taux o f f i c i e l de 0,1+66̂ , s o i t à l a date mentionnée 
à 0,5666 cents des E t a t s - U n i s . A compter du 20 septembre 19̂ 9, l a î^ance a établi 
un taux uniforme de change pour toutes l e s opérations en toutes d.evises; ce taux 
est fixé sur l a base des taux du.marché pour l e s monnaies indiquées ci-dessus. 
Le taux du marché é-tait de 0,286ii cents d-es E t a t s - U n i s au I5 novembre 19̂ 9. 

La b a i s s e de l a valeur au change du franc,entre l e 15 septembre et l e I5 novembre 
a donc été de 58,6 pour 100 pour l e taux o f f i c i e l , de 5̂ 3 Pour 100 .pour l e taux 
du marché " l i b r e " et de 21,9 pour 100 pour l e taux "moyen". 

Israël : La l i v r e israélierjie a été dévaluée de U03.à 280 cents des-Etata-Unis^ 
s o i t de 30,5 pour 100. T o u t e f o i s l e "taux e f f e c t i f " antérieur était de 3O5 cents 
des E t a t s - U n i s . 

I t a l i e : Comme auparavant, l e s exportateurs vendent l a moitié d_e l e u r s 
r e c e t t e s en devises au taux o f f i c i e l et l a moitié au taux " l i b r e . " , a l o r s que 
le s importateurs procèdent à toutes l e u r s opérations au taux " l i b r e " . ' T o u t e f o i s 
à p a r t i r du I9 septembre l S h 9 , l e taux o f f i c i e l , q u i était basé antérieurement 
sur l a moyenne du taux " l i b r e " au cours du mois précédent sur l e s marchés de 
Eome et de M i l a n , sera -fixé quotidienne.ment sur l a base de l a moyenne des taux de 
clôture du marché " l i b r e " sur ces deux bourses. Le taux o f f i c i e l de l a l i r e est 
tombé de 0,1'739 cents des E t a t s - U n i s l e I5 septembre à 0,l605 cents l e I5 novembre, 
s o i t de 7,8 pour 100. 

Paraguay : On a conservé l e s taux de base o f f i c i e l s à l a vente et à l'achat, 
qui sont de 5̂ 059 et de 5̂ 121 par d o l l a r des E t a t s - U n i s , pour c e r t a i n e s r e c e t t e s 
de l ' E t a t et pour l ' i m p o r t a t i o n de prod.uits indispensables lorsqu'on a établi 
en novembre lSli-9 un nouveau système, de taux de change. Dans l e cas de différentes 
catégories d'opérations, l e s taux d'achats sont de h^92, 6,02 et 7,99 guaranis 
par do-llar des E t a t s - U n i s et l e s taux de vente sont de h,SB, 6,08 et 8,05 guaranis 
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par d o l l a r des E t a t s - U n i s . 
PtTou : Antérieurement l e s exportateurs devaient l i v r e r 5̂ pour 100 de l e u r s 

r e c e t t e s en devises étrangères au.taux o f f i c i e l d.u s o l (15,58 cents d_es E t a t s -
U n i s ) , a l o r s q u ' i l s pouvaient vendre l e s 55 pour 100 r e s t a n t au .taux du 
" c e r t i f i c a t l i b r e " q u i était au I5 septembre de , h k cents des E t a t s - U n i s et au 
12 novembre de 6,l8 cents d.es E t a t s - U n i s . Le taux de change o f f i c i e l a désorm?as 
été,aboli; l e s o l , déclare-t-on, sera échangé selon l e nouveau taux du " c e r t i f i c a t 
l i b r e " et conformé.ment au nouveau taux d.es opérations non commerciales t e l q u ' i l 
s'établira sur l e marché. 

Thaïlande : Le taux de change- o f f i c i e l du baht a été ramené de 10 à 8 cents 
des E t a t s - U n i s , s o i t une baisse de 20 pour 100. T o u t e f o i s , l e taux o f f i c i e l 
est nominal; environ $0 pour 100 de l a demande commerciale privée de devises 
étrangères est s a t i s f a i t e sur l e marché l i b r e légal, où l e taux était de 4,57 

cents des E t a t s - U n i s l e I5 septembre 1S49 et-de 4,60 cents des E t a t s - U n i s l e 
5 novembre. 

Uruguay : Le peso a été dévalué pour c e r t a i n e s catégories d'opérations sur 
l e s marchandises à concurrence d.e 27,7 pour 100. / 

Source : Documentation réunie par l e Département d,es questions économiques 
du Secrétariat des"Hâtions Uni e s , D i v i s i o n de l a stabilité et du développement 
économique. 


